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CONTINUATION-DU DEBAT SUR L’ADRESSE

TRIBUNE DES JOURNALISTES

, ; 12 Janvier, 1911.

L'Orateur monte au fauteuil à 3
heures.
Plusieurs pétitions sont présentées

par MAM. les députés Cousineau, Geof-
frion, Tessier, Francoeur, Finnie, Ro-
bert, Mercier. ’
Après l'expédition des affaires de

routine, a lieu la reprise du débat sur
l'adresse. M. Planie, député dé Beau-
barnois, qui a demandé l'ajournement
hier soir, à la parole. .

M. PLANTE

M. Plante rappelle qu'bier soir, la
discussion menaçait de tourner en
véritable assemblée contradictoire sl
l’ajournement n'était venue y mettre

fin. Pariant de l'oeuvre du gouverme-
ment, il rappelle les aveux du député

de Kamouraska qui disait que la pro-

vince de Québec ne compte que deux
milous d'acres de terre de défri-

chés tandis qu'elle devrait en avoir

trente millions, ceux du député de

. St-Laurent qui ‘criait au gouverne-

ment “ Wake up,” et ceux du député

de Lotbinière, du député de Belle-

chasse, et du dépu‘é d'Argenteuil, qui

tous ont formé des voeux pour voir

de gouvernement se réveiller un peu.

Il semble que s'en est assez pour per-

mettre à la députation d'ouvrir les

yeux fur ce que fzit notre gouverne-

ment, Au lien d'exposer la grande

politique du gouvernement, les libé-

raux s'emploien! à jeter l'injure ot le

sarcasme coutre les nationalistes et

à crier contre J'allianée de ceux-ci el

des conservateurs. Mais cetie alliance

n'a rien Ge nouvel, car n'a-t-on pas

vu feu l’'honombls M." Mercier /füire
une alliances ot: fonder le parti na-

tional pour Twaverser. le gouverne-

ment d'alors. Bt Sir Wilfrid Laurier

à lui-méire, «û 15896, ouvert les bras

a Donald McCarthy, et c'est ainsi qu’il

a réussi à monter au pouvoir. Ji ne

s'agit pas icl d'alliance de nationa-

listes el de conservateurs, mais bien

l'alliance d'hommes de bonne volonté

vince. ;

“Parlant de la Jhÿ du-travail, ie dé-

puté de Ecuuhernois dérlare que l'in-

demiiité gr 82.000 est insuffisant. À

qui fera-!-on croire que colts some

capitulisée puises permetlie a la veu-

ve ct aux enfants da l'ouvrier de vi-

Vre, Ou ne peut fuire de comparaison

entre le cont de 4 vie en Canada et

en Europe. et la comparsison que

l'on fait de cette lol avee celle de

Angle’ erie pêche par su base. L'op-

position est d'opinion que firdemnité

doit être augmeortie 2 elle ne cesse-

Ta de pous

pouvernement Malgré routes les in-

jures.

la politique des bons chemins n’est

pas nouvalle qt souvent, l'opposition

n at'iré sur e« paint l'attention du

gouvernement, Los chemins sont in-

férieurs à tous Caux des autres pays,

Quant à la colonisation. 11 faut que

Ian province e2 réveilis, Les provinces

de TOuest ouvrant leurs bras aux po-

qulations qui veulent ® sy établir.

Dang Ontario lo gouvernement fait

dec efforia pour dévelepper 12 long du

nouvel Ontario. Ki nons voulons que

la province Harde sa place dans la

Confédération il faut ouvrir le nord.

Ta député de Beauharnois parie de

l'élection de St-Jcan, qui es: une con-

eolation pour le gouvernement dont

les candidats, auparavant, dans les

  

 

“ autres élections, ont échappé à la dé-

faite que par un cheven. 1,2 gouver-

: nement a gugné dans St-Jean ; mais

ce n'est pas le verdiet des ouvriers,

car ils se sont prononcés sur l'oeuvre

du gouvernement en élisant leur can-

didat dons St-Fauveur par une ma-

forité de G0U voix sur ir candidat du

gouvernement.

fe gouvernement à à plusieurs re-

prises, trompé l'électorat par des pro-

messes dont il ne s'est plus occupé.

n à vu le parti libéral promettre

bofition de Spencer Wood et du

Conseil législatif: mais depuis ces

promesses sont oubliées. in se rappel-

le oc que l'opposition dicuit, il y a

quelques années, au sujet des compa-

: gnies d'assurance ingolvables qui fai-

saient affaires dans cette province.

Le gouvernement restait silencieux

parce que des députés libéraux et de

: 665 amis en faisaient partie et assls-

taient aux assemblées des actionmai-

: yes. On a raison de dire que le gou-

; vernement pi€tine sur place, Est-ce

ÿ que, par exemple, administration de

*1a Justice n'aurait pas besoin de ré-

formes Lorsque après l'affaire Ray-

imond ot l'affaire Sheldon, le procu-

4 reur-général est resté presqu'inactif,

41 semble quele besoin de réformes se
Ÿ-fasse sentir.

iB: cependunt le discours du trône

Én'en [ait pas mention.

À Pourquoi le gouvernement ne suil-

31 pas l'exemple des provinces de

‘Ouest pour aider au développement

de la province. Dans le Manitoba, le

n
e

   

"gouvernement à malionatiser les com-

pagnies de téléphone, à fuit baisser

hs taux et anjourd'hui les cultiva-

Jours pouvent = servir du téléphone

Sour $10 par année.
# Le député de Beauharnois après

)
«
  

eltravaillent ponr1s bien: de da pros,

gar l'épée dans les reins du.

avoir: ‘montré au gouvernement ce
qu'il n'a pas fait ct ce qu'il aurait dû  (faire, déclare que les députés de l'op-
|position, que la presse ministérielle ‘
lse plaît à appeler des ratés et les rè-
iveurs, continueront toujours à tra-
;valiler dans l'intérêt. de la-proyince |;
‘et pour le meilleur intérêt de leurs | |?
I

i concitoyens. -

LE Dr FINNIE;

!
:

| Le député de St-Laurent se Jève
ensuite pour faire l’éloge du gouver-
nement actuel et de celui qui le pré-
(side. 11 vante la brillante administra-
tion et la politique suivie par Sir
Lomer Gouin depuis son avânemen: ;

‘au pouvoir et le félicite de la victoire
de St-Jean.

M. GTARD

‘lui répond. Il ne voit pas le mérite
‘qu’il peut y avoir pour le gouverne-

ment dans cette victoire. Lorsque le

député de St-Laurent est allé dans

St-Jean louer la brillante administra-

tion actuelle il aurait dû ne rien ou-

Lier. Sil avait seulement étudié le

mouvement de la population, il au-

rail constaté que dans les comtés où

elle a augmentée, cette augmentation

est à peu près nulle et que dans la

plupart des comtés clle a diminué.

Le député de Compton fait un relevé

du mouvement de In population dans

un grand nombre de comtés où la di-

minution a atteint des proportions

désespérantes et demande que le gou-

vernement prennent des mesures pour

assurer l'accroissement de notre po-

pulation. :

} M. WALKERi

* Le député de Huntingdon, M. Wal.
ker, parle ensnite faisant au début

de ses remarques l'éloge de feu M.

Gabriel Marchand, ancien député de

St-Jean, décédé pendant la vacance,

et parlant ensuite de la politique des

bons chemins que le gouvernement i, ....onaiec ot co trait rend la si-
vient d'inaugurer.

M. SAUVE,

le vaillant député de Deux-Monta-

“nes, ne trouve rien-dans le discours

du trône, gi ce n'est l'abandon de plu-

sieurs des principaux articles du pro-

gramme libéral.
Le résultat d'une élection n’est rien

si l'on ne considère‘ pas lès hoyens

que l'on prend pour V' arriver. Le

gouvernement cst si habitué à voler

tes élections que les moyens dé-

joyaux na lui manquent pas. Pour-

tant, le premier ministre, il y a quel-

ques années,

contre son chef à travers la province,

parce que celui-ci ne faisait pas les

elections d’une manière loyale,

ridiculiser le chef de l'opposition par-

ce que celui-ci a attaqué le discours |

du trône avec Une vigueur et Une

courtoisie qui faisaient contraste avec :

les hâbleries du premier ministre.

Le député de Deux-Montagnes con-

damne le gouvernement qui ea laissé

poursuivre un pauvre colon dans l'in-

térêt des marchands de bois el qui à

refusé de faire tomber les poursuites.

J1 blaine les écarts de langage du

premier ministre à l'égard du repré-

sontant du ‘ Devoir.”

Le gouvernement se décide enfin à;

accorder des subventions pour les

bons chemins, Le premier ministre

a cédé aux demandes des automobi-

listes qui lui ont représenté que les

chemins étaient impratiquables.

L'oeuvre du gouvernement consiste

dans de grosses hatisses.

ministre à besoin d'argent il n'a qu'à

s'adresser au trésorier qui le Jui

donne sans même savoir comment il

ta dépensera.

; Te ministre des Travaux Publics a

parlé des divisions qui pouvaient

exister dans les rangs de l'opposition.

Il ne devrait pourtant pas oublier

qu'il ne ©e passe pas de jour sans

qu'un libéral dénonce son chef et

même nous pourrions dire que le pre-

mier ministre est à la veille de ee

faire manger par ses enfants. C'est

d'ailleurs ce qui est arrivé à son pré-

ldécesseur. 11 y a un journal qui pa-

‘raft tous les dimanches que le pre-

“nier ministre Jit chaque fois, et qu’il

ine manque jamais de décrocher aux

chefs libéraux des traits plus ou

moins agréables. C’est ce qui prouve

qu'il y a bien des divisions dans le

parti libéral.

Le député de Deux-Montagnes cite

un article du “ Pays ” condamnant le

‘système suivi par le gouvornement,

ot termine en disant que l'opposition

continuera toujours à accomplir Ba

tâche quolqu'en dise les ministériels

ct quoique fasse le premier ministre.

M. Langlois, député de St-Sauveur,

propose l'ajournement du débat et la

séance est suspendue jusqu'à 8 heu-

res, ce soir. :

“ emom wacnce

SEANCE DU SOIR

‘A la reprise de la stance, le dépu.
té de St-Sauveur. M, langlois re-
prend le débat sur le dizcours du

trône.
dan dernier dans une circonstan-

(SUITE A LA PAGE TROIS  

4

faisait une campagne

Je premier ministre a essayé de

 
M. OLIVER J. DORKS,

d’être réélu maire de
Ont, avec yne grosse majorité

qui vient
Niagara,

sur M. Bouwlter, président de la

(Chambre de Commerce.

 

 

La grève au
Portugal

LES OHEMINOTS ET LES EMPLO-

YES DE COMMERCE ONT

ABANDONNE LE TRAMAIL
 

Lisbonne, Portugal, 13—Un grand
{nombre de cheminots portugais se

sont mis en grève aujourd'hui.
! Le gouvernument qui, depuis long-

 
itemps s'attendait à ce mouvement,

avait pris des mesures actives pour

{
|

Terreneuve
Rg |

JÆ OANADA ET LES ETATS-UNIS

EN VIENNENT A UNE ENTEN-

TE

 

| Washington, 13—La question des |
pêcheries de Terreneuve à suit hier |
un grand pas. |
Les délégués canadiens et améri-

cains se sont mis d'avcord pour faire
disparaître par l'élaboration de rè-

| glements nouveaux les objectivns de:
ces derniers, tout en sausegazdont
les droits des pêcheurs canudiens. |
Le comité d'expertä créé pur le trl- |

| bunal de La Hayc n'aura pus & revoir:
toute l'affaire ni à demander ratifi-
cation de ses décisions à la Législa-
ture de Terreneuve. i
lee deux gouvernements intérossis

: consentent, en effet, à apporter, de
| censentement mutuel les changements
nécessaires pour aplanir le difficul-
tés. |
11 n'y aura donc pas, besoin de ré-

férer à nouvean au tribunal Inter-
{ national. Selon les reccommanda-
| dons de ce tribunal] il sera Ctabli
| une commission per went des Pé-
cheries. Elle règlera( les points qui
n'auront pu s'élucide4 par i
diplomatique.
les Etats-Unis étaibnt représentés

à la conférence par le cerétuire
Knox, le conseiller C. P. Anderson,
Robert Lansing ct Hugh Smith,
L'Angleterre par M. Bryce, ambassa-
deur anglais, Sir Edward Morris.
Premier ministre de Terreneuve, le
Canada par Sir Allan Aylesworth,

ministre de la justice st hon. L.-,
P. Brodeur, ministre de la marine ot’

des pêcheries, MM. George Young, Dr:
Kakeham et le capt. O'Reilly.
Saint-Jean de Terreneasve, 13.—l.es

membres du cabinet Colonial appre-
nait hier soir la décision du comité ;
international, ont exprimé leur en-:
tière satisfaction, tant sur la rapi-
dité avec laquelle les négociations !
ont été conduite. que pour le résultat -
acquis.

la Vois |

i

 

HOTESSE DISTINGUEE ‘

  ‘empécher l'arrêt complet du service.

in a rèussi À moitié.

| les grévistes essayent d'étendre
jinterrompre les communications in-

: tuation moins alarmante.

; Suivant l'exemple des cheminots,

{les employés de commerce ont aban-

donné le iravail sous prétexte que: le

:Houvernement n'a pas voté le décret

ffxaut à douze heures la durée d'une

journée de travail et accordant un

joùs de repos par semaine.

Por suite de cette grave, beaucoup

de maisons de commerce de Lisbonne

sont fermées.

Les prévistss essayent d'étendre

leur mouvement protesiatoire en pro-

“vince.

Jes directeurs des compagnies de

‘chemins da fer ont offert d'accorder

des concessions, mais lus cheminots

leg ont trouvées insuffisantes.

‘ne foule énorme a parcourt les

rucs aujourd'hui, mais aucun désor-

‘dre n'a été signalé. __

xi. Antonio José Almeida, munis-

tre de l'Intérieur, à parcouru tes prin-

quartiers de la ville en voitu-

ire. En maints endrol:s il a fait appel

ans bons sentiments des grévistes

let les a engagés à reprendre le tra-

vail,
.

| Deux mille grévistes ont manifesté

[devant les bureaux des journaux et

‘gut tenn un meeting contre les con-

{ ditions faites aux travailleurs.

“Ciparx

 

Exposition provinciale

| de grains de semence,
—

Lorsqu'un :

remière exposition de grains

deSermence ce tiendra à Québec les

19 et 20 janvier. File est organisée

par le Département provincial de 1'A-

griculture avez ja coopération du dé-

 

partement fédéral. .

Bon nombre de cultivateurs com-

‘prennent depuis déjà plusieurs an-

{nées qu'il est important pour eux de

gemer du bon grain, mais 1] est assez

| souvent difficile de se procurer des

| grains pouvant donner de hons rende-

ments et exempts de graines de mau-

! vaises herbes. Certains commerçants

| pou scrupuleux profitent avantageuse.

ment de ce que le cultivateur cherche

à re procurer de la bonne semence

pour lui vendre À des prix fabuleux
des grains, de peu de valeur. Bien

des cultivateurs ont éprouvé des dés-

appcintements de cette façon.

Les expositlons de grains de semen-

ces ont pour but d'encourager les cul

tivateurs à produire des bons grains

de semence tout en donnant l'avan-

tage à ceux qui désirent s'en procurer

d'en aiheter. Une grande quantité
a grain qui sera exposé sera vendu à

l'enchère.
Donc, on ne peut trop reconiman-

der aux cultivateurs soucieux de l'a-
vancement agrisole duns cetté pro-
vince d'assister à cette exposition d'e-
xaminer les produits exposés. Let
conférences qui geront données a
les moyens & prendre pour augmen-
ter les rendements devront être d'uv
intérêt tout particulier. 11 suffit que
les cultivateurs réalisent. pour der
faire assister en grand nombre, qu'ur
pau d'attention de ‘eur part sur lv
shoix qu'ils doivent apporter au
£Srains qu'ils sèment peut aucmenter
les revenus de In Province de plu
sleurs millione de piagtres. 

i

i

  
; Mme W.-H. TAFT, épouse du piési-

! dent des Etate. Unis, qui a fait
! les honneurs de la Maigon Blan-

vhe. aux commissaires canadiens

de la conférence su: la récipro-

cité.
 

 

UN NOUVEAU

FEUILLETON

Le suocès de notre derdier

feuilleton. ‘Les Yeux qui s'ou-

vrent' a été considérable. Nous

n’en voulons d'autres preuves que

le défilé quotidien d'ubonns v4-

nant réclamer à nos bureaux

numéros écartés où perdus, ot

aussi le fait que plusivurs de nos

confrères ont depuis  vwommenue

ia publication d'autres romans

d'Henri Bordeaux

La

-. ce.

Rous réservons À nos lecteurs

comme prochain roman, un livre

qui a eu un retentissement consi-
dérable en France. Ti est dû à
Ja plume de cet excellent écrivain
qui s'appelis Emüts souvestre

Confessions d'un Ouvrier

Tel est le titre de cetle ocuvre

d'un nouveau genre. mais d'un
fntéendt soutenu et ‘une valeur
Mitéraire et morale que personne

nr conteste.
Ceux de nos abongés qui an-

puitlennent à la classe ouvrière.

et !ls sont nobreux. suivront cette       

 

  
: PELICSARP BONELLS, fameux révo-

lutionnaire au Honduras, dont
l'orgunisation sème la terreur au
sein de lu jeune république de
d'Amérique du Sud.«

 

 

Meurtrière à
dix-sept ans

ROSA PICCHIONE, QUI AVAIT

TUE SON MARIJ, E3T DEQLA-

REE COUPABLE
 

Wille Plains, New-York, 13..—Rosa
Picchione, la première femme jugée

dans le comté de Westchester sous
l'accusation dé meurtre, a été recon-
nue coupable d'homicide au premier

degré, sans préméditation, cet après-
midi, par Ja Cour Suprême.

La ‘condamnation sera prononcée

vondredt prochain.
Ja jeune femme, qui n’est âgée que

de dix-sept ans, a tué son mari,
Frank Picchione, a New-Rochelle, le

Columbus Day.
Le jury n délibé-é pendant deux

beures avant de rapporter un verdict

-atfirmaltif, La peine maximum pré-

‘vue par la loi ost un emprisonnement

‘de 20 ans.

La jeuñe femme était dans un état

de grund évervement en attendant

l'issue de la délibération des jurés.

A un certain moment, on dut ap-

peler Mme Thrashie, matrone de la

prison, qui fut priée de se tenir à ses

l côtés.
| ees lamentations sentendalent du

dehors.

Frank Picchione. coiffeur, mari de

l'accusée, fut trouvé mort sur le plan-

cher de sa chambre à coucher le 12

octobre au matin, dans la maison oc-

cupé pur le couple, au No. 161 Hu-

geno strest, à New-Rochelle.

Une Lalla Ini avait perforé le cœur

set tine autre avait pénétré par te dos.

L'homme de police George T. Scott,

avant enbeidu Ws déionations, se

précipita dans la maison et arrêta la

‘eune femme. Au moment de gon ar-

1%

lire que son mari s'était tué lui-même.

Copendant, les hahits de la victime,

et déchirés, attestaient

qu'une lutte terrible avait

 

‘chiffennés

hautiment

‘en lieu,

‘Nouveaux frères

  

a'ion, elle avait déclaré à la po-

!

de Conseil de Ville a repris son
travail hier soir après une vacance
Ge trois semaines.
Une couple de questions trés im-

portante pour Québec ont été dis-
cutées, notanmment l'annexion de

{ Montcalmvilic.
* La séance était présidée par 8.
HL le maire Drouin et les échevins
Cannon. Messervey, Dinan, Fiset,
\ erret, Paquet, Barbean, Gosselin,
Emond, Madden, Goulet, Monag-
shan, Campbell, Lavigueur, Pouliot,
Côté, Lockwell, Morin, CGauvreau,
? Lantier, Delisle. Shink, !'amonta-
“gne, Trudel, Gauvin, Jobin, Leval-
ilée, Bergevin, Collier y assistaient.

Jes lettres suivantes sont dues et
référées aux divers comités qu'elle
concernent :

Lettre de MM. Amyot et Fré-
mont, demandant l'enrégistrement
à la ville du club de hockey, Qué-
bec. Requérants MM. Lockwell,
Leclerc, Matte et Power. Le but
de ce club est de propager le sport,
spécialement le hockey.
Lue une lettre de M. J. A. Mer-

cier, du Conseil Central des Mé-
tiers et du ‘Travail, demandant de
faire l'ouvrage à la journée au lieu
d'au contrat, certains prétendent
que cela coûtera plus cher mais
l'ouvrage sera mieux fait, ou plutôt
le conseil pense qu'avec un contre-
maitre compétent l'ouvrage pourra
revenir à meilleur marché.
Lettre de M. Delège, M. P. P.

Tecommandant la nomination de M.
{Frs Xavier Lafond comme inspec-
[teur de division pour les rivières
et ruisseaux.
Lecture est aussi faite d'un rap-

,port d'inspection de M. Léger Pi-
‘card, ingénieur- mécanicien ainsi
ique M. Paillargé, ingénieur de la
| Cité et M, Samson, inspecteur su

 

 
+

ver de ‘a Traverse, le Plessis et le
Coiomb.

LES USINES DU TRANSCOX-

TINENTAL

Ou <e rappelle que © 0 decent
bre dernier, le conseil de ville de

(ueber a passé une résuiution pm

ant la Commission du Tr
nental de <e confornier aux ierines
où contrat passé entre ele et ja
ville au sujet du site des usines du

l'ranscontinental à Québec. Le

Conseil a méme protesté contre

 

SINCE

 

 
J'intention du moins apparente de.

ja Commission d'établir ces usines”

à Sillery.
; Voici ‘a réponse que Tlon. $.
IN. Parent. Président de la Com-
mission a envoyée au conseil et qui
La été lue à la seance d'hier soir.

‘La Commission du chemin de fer

| Transcontinental .
| Ottawa

Cabinet du Président.
. a

.

slamois 20 décembre. 1910,

Monsieur Te Grefher.

. J'ai reçu ia nouveile résolution
conveo-0rlé: 1-—Peux “frè- 11 Conseil Munici Veep
Nouvelle-Orléans, 13.—Deax "frè- gy Conseil Municipal de Québec.

res siamcis ” sont arrivés aujour-

d'hui à la Nouvelle-Orléans avec l'es-

poir qu'une opération chirurgicale

pourrait les séparer.

Hs se nomment Iuelo et Simplicio

Godino ot ils sont liés ensemble par

la partie Inféricure de la colonne ver-

«tébrale.

Les deux jumeaux é‘aient accoin-

pagnds de M. J. R Louis, un riche

ingénieur des mines de Los Angelos,

uui paye de Voyage el l'opération du

docteur James H. Dunlavey. égale-

ment de Los Angeles, et de leur

père.

Ils sont nes dans l'île de Samar,

Philippines, il y à Quatre ans.

Les deux frères ressentent lee mê-

mos émotions, mais si Lucio marche

en avant, Simplicio doit faire les pas

en arricre,

L Quand Lucio vent dormir, son frère

est, pris de sonvmeit, lest-il fiche 7...

Stmplicio se met en colère.

| Ces derniers temps, Lucio tomba

malade et, chose étonnante, son frère

“continuu à se bien porter.

Rxutinés par des médecins de 1,08

Angles et de San Francisco, l'opéra-

Mon de séparation fut déclarée im-

possible.
Malgre cette opinion, on croit que

leg deux pétits jumeaux pourront

‘être séparés sans danger pour leur

exiseles,
J

émouvant récit ever Intérêt ot

pront | Notes personnelles
vand aux autres le mérite de oe ay pndvf “a

d'auteur. tant comm. Yittérateur

à

1, SeSonten sistaÀ 1a Banque sa
que commeTerie. nous est “lementenent Tétu. Québer : Di À
cara v ant ! Mensoirse tu. thee : Di À.

quant qu'ils = feront leurs dé | Fi. Panneton, Montrés! : M J-E.
| Loswet Mentréal ; H. E. LaRocque,

- - Montréal. 7
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 en date dit © décembre, que vous
m'avez transmise.

, Malgré la garantie d'un texte
tégal. le Conseil se préoccupe de
savoir si nos intentions avec la
(ville seront observées ct remplies.
De fait, on a été jusqu'à protester
{comme si elles cussent cie enfrein-
tes.

Fst-ii besoin d'affirmer que na-
ire Commission n'a jamais eu d'au-
tre intention que de s'en tenir aux
“termes du contrat, et ne cherche en

aucune façon à sc soustraire 7 Sur
ce point, je n'ai qu'à vous confirmer
ma dernière lettre.

Cette question d'emplacement
fut d'abord soulevée lorsque je ren-
contrai le Comité des Finances le
18 mai dernier. Ma réponse fut que
les eines seraient établies “quel-
que part entre le marché Champlain
tte pont de Québec.” On peut tire
:ès paroles duns les comptes-rendus
Mubites par les journaux le lende
main. n'y oa pas lieu, par consé-
ment, de se méprendre sur le sens
Tu contrat. it c'est bien dans ce
‘ayon que nous avons choist un en-
Hacement d'accord avec la Com-
agnie. La ville ne serait donc pas

: notre décision,
le temps, toutefois, n'est plus

1 ja discussion, Pour donner effet
aux engagements qui ont été pris,
i faut maintenant amir: et c'est ce 

raient établies quelque part entre
le marché Champlain et le Pont

 

QUESTION DE L’ANNEXION DE VILLE-MONTCALM

 

quenous avons fait,
Une lettre de Son Honneur le

Maire nous informait, le 14 novem-

bre, que nous éfions en possession
de la propriété du marché Cham-
plain. Nous avons aussitôt signi-
fié aux locataires des étaux qu'ils
auraient à partir dans un délai qui
prendrait fin le 13 janvier prochain.

Des architectes sont à dresser
les plans de la gare.

Pour les usines, le travail a cté
confiés à nos ingénieurs. Des plans
d'ensemble out été établis, et les
autorités de la Compagnie du Grand
Tronc Pacifique sont à les étudier.
D'ici peu, nous espérons les avoir
|dans leur forme définitive.

Ce sont là de vastes travaux. Ji
n'y a pas lieu de douter que la
ville de Québec en retirera dcs
avantages exceptionnels. Aussi bien
nous comprenons que la population
s'y intéresse au plus haut point.
Mais il semble que l'on n’aperçoive
pas toujours trés bien, dans ie pu-
blic, les difficultés d’un ordre tech-
nique qui se rencontrent dans la
réalisation de tels projets. On ne
doit pas s’abuser à cet égard. Il.
serait même dangereux que l'opi-
nion publique se laissat égarer dams
des considérations qui n'ont guère
de rapport avec la réalité. Dans
cette idée. nous voulons bien lui
donner l'occasion de s'éclairer.

Dès que les plans seront prêts  
l'inspection faite aux bâteaux d'hi-.

‘ondée maintenant a faire obstacle

nous prierons le president de la
Chambre de Commerce d'inviter

lez autorités municipales et les hom-

,mes d'affaires‘de la ville à en pren-

i dre connaissance dans ses bureaux.

,Non seulement le comité des Fi-
‘pances, mais tout le Conseil. de
Vilie, sera alors en mesure de se

renseigner pleinement dans l'intérêt
des contribuables.
Nous estimons que l'examen des

plans fera plus pour remettre les

i choses au point que les plus labo-
rieuses explications.

Recevez. Monsieur le Greffier,
lesnrossien de ma parfaite consi-
Ceration.

Le Président de ja Commission.

(Signe) 5. N. PARENT.

Monsieur EL } J. B. Chouinand,
Greffier de la Cité.

Cette lettre a ete référée au Co-
mité des Nmances.

L'ANNEXION DE MONT-
CALMVILLE

L'annexion de Montcalmville est
un fait presqu'assuré. S. H. le
maire donne lecture du reglemen*
à cette fin qui est adopic en pre-
imiere lecture. Voici le texte du re-
g'ement :

REGLEMENT No 459

Pour annexer la vilie de Montcalm
à la cité de Québec

A une assemblée du Conseil mu-
nicipal de la cité de Québec. tenue

i vendredi, © 13 janvier courant

[Tori de reglement suivant a été

“ia pour la première fois,
| H est ordonne et siatue que le
[Conseil municipal le ja cite de
Québec. et le dit Conseil ardonne
fel statue come suit :

1. le territoire actuclioment
compris dans la municipalité de la
ville de Monicaim est. par le pre-
sent, déclaré annexé à la cite de
(ludber, pour en former partie
comme étant un quartier de !a cité,
lequel quartier sera appelé quar-
Her Candiac.

2. Le quartier Candiac sera re-
présenté dans le Conseil munici-
pal de la cité de Québec par trois
échevins, dont un pour le siège
numero un, un pour le siege nume-
ro deux. et l'autre pour le siège
numéro trois, lesquels échevins, se-
ront élus de la manière prescrite
par la loi, par les électeurs imumi-
cipaux du territoire ainsi aunexé,
possédant les qualités requises par

}
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PARC LIMOILOU
les personnes désireuses de over

trouveront dans le quartier Limoi-
lou, de beaux logements pourvus
des améliorations modernes. Aflez
visiter ces logements asant de
loues, vous vous en trouverez bien. 



  

vomment guerre |
1b War d'estomae

UNE PERSUNNE QUE BN SOU.

FRALL BER ALUCGUY I WOME!

CummbNy baad PUL Gt be

RIE |
‘ Ce

le mal destemac est un Lerms |
géusral sous lilas Qn désigue tou-

ws les formes daindigostiou, que ce;

soit une grande duuleur après avoir
Maiigé, des vents, une sehsation de

lourdeur à l'entotuue, dus Luusées où !
des doulcurs :ukirs qui sous fout :

Bouvent croir… que vous êtes atteïut

de maladie do coeur. By a deux Cho- :

sen à remarquer dans Jindigestion.
L'une, c'est que les suedicins trouvent

toujours dars lindixostion un symp-
tome prononcé dus brat cxEangue et

épuisé, Lantre, cest que [3 malades
irouvent ordituur wnt ls souluge- ‘

ment lorsqu'ils pro-unent uu tonique

qui rétablit Ju santé générale. Sans
l'ambre d'un tlonte, le mal d'estomac

est tout simplement de la faiblesse

stomucale et le remôde consiste à
roodre l'estomac amer fort pour di-
gérer la nourriture bals inconvénient,

Tout autre traitement est fuutile ot
“no peut guérir. Comme le procédé de

la digestion ost contrôlé par le sang

ot Jen nerfs, l'estomac trop fuible

pour digérer les nlimenis 4a besoin

d'un tonique qui lut donne plus de

force. Et dans de monde entier, 11

L'y à pas de meilleur tonique que les

Pilly Hoses du Dr Wiliams, Elles

font récilenymt un sang nouveau, ri-

cha ot rouge, tonlflent les nerfs et

renforcent l'estomnc et toutes les

fonctions corporales. Nous citons in

lettre suivante conime preuve que les

Pilules Moses du Dr Willinms guéri-
ront inême les Cas les plus obstinés

dia mai d'estomac. Mme Johbu Graf,

Fort Saswatchewan, Alia, dit: “Ine
rant des années, Jai enduré =des

souffrances algues de Windigestion.
Ja pris un grand nombre de remèdes
divers. mais au llen de s'améliorer,
mon état ne faisait qu'emplrer, à ce

point qu'il devint st critique que Je

ne pouvais plus ni manger nl boire

sahs éprouver de douleur. L'eau Froi-

de même me falruit, souffrir. BU je
D'éprouvais pas de soulagement hon

plus lorsque mon estotine était vide,

tur j'éprouvnis encore a horrible

esnsallon «= brûlamsent Je me rendis

à Edmonton «t J'y coustltaf l'un des

metileurs médecine, mats Home dit

qu'il ne pouvait rien fare pour mot

que tout ce que j: pouvais fuire, #0

tait de me mettre à lu diâte, Pou-

dant quelque temps, Je Le pris que da

Veau chauds ot Un petit morceau de

pal his pour mes repus, mais vel

Vo me soulageai{ pas encore ; je de-

vins sb ladle ot foulale que je por-

dis Vespolr de jamais revenir à la

sunté. J'achetul une sot-Hisunt ein

taye C'ectrique et la portaf durant

«x Mois, Nuls ceetd que de bar

pont panpillé. Alors, un jour, une

amido me demanda pourquot fe n'u-

vig pas canupé be PEST Hares du

Dr Willinms, Je ne ovepas quel

leg puérissatent wuses  Tandipentte,

als, assurde du fait, resolus d'en

faire l'essai, Je constatui hlatôt- que

cos pilates me fatsaient du Lun, unis

mon État étall wi précucr< quand Je

volstieticnl À en faire urcne que de

diy continuer à en py durant

etng molaenviron avan de ronstaler

    

  

que J'étada =vomplèt-ment guérie.
‘lors je pus manger toutes ROTtOS
d'altmeuts, ef Men qu ceci se Bolt
passé 11 y n plus de deux ans je n’al

pas éprouvé le meindr s"rptôme du

mal depuis lors. le quils tros condin-

lement recommander les Pilules Mo-

an du Dr Williams à tons cenx qui
souffrent de ce tered pind
Vendues par ta narchands

de remèdes ou par la pose, À 7) ets
la boîtes, ou six toiles pour $2000

The Pr Wiliann Meietne C5,

Brockville, Ont.
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BON CONSEIL
Ne manquez vas de vous pro-

curer la “Vie de Ste-Rita™ pe-
tite brochure que vous payez 10
sous ct qui vous procurera des
instants de bonne et sainte lec-
ture. En vente a l'Evenement
30 rue de la Fabrique, chez
Fauteur 161 Ru: Samvageau et
chez les libraires. se

trees

e
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MALADIES D'ESTOMAC VE Castres
A

  

Feu la Rév. Mère

 

Nous extraypua de la Semaine Re-
ligieuse" de Quâbee l'article suivant
Cerit à la mémoire de la IMévéreude
Wuèle Hte-Croix, doyeunsé des Ursuii-
ned de Queues: Jon: hous anpougivus

l’autre jour le dâcès :

... Kn 1835, une jeune Américaine,

Susan Holmes, élevée jusque-là dans

lu froide atinosphère d'un rigide pu-

ritaulume, quittait les montagues du

New-flumpsiire pour 86 rendre à

Québec, Uno de ses soeurs faisalt

ulors ss études au monusière des

Urguliues où elle ‘tuit devenue ca-

tholique, On red=utait dans !a famil-

le qu'elle se fit religieuse. Le voyage

de Susan Holmes comportait une va-

Kue mlsslon de prévenir ce maibeur.

De Colobrooke à Sberbrouke, et de
wel endroit à Québec, le voyage fut

long e! pénible ; quinze jours par le

froid et les chemins défoncés d'un

terrible automne.

Les voies du Seigneur sont #ou-

vent Mystérienses, Un an plus tard,

convertie à son tour, la nouvelle arri-

vée s'agenouillait devant les autels of

rénoligult au monde. Ce n’était pas la ‘

discussion qui l'avait amcnée à la

fol catholique. La simplo lecture d’un

exposé de la vrale religion chrétien-

ne avait ouvert les yeux a cette joune

fille sensible à li voix Qe Dieu.

Dès lors su vis fut consacrée à l'on-

selguement. A xa mort, mercredi der-

nier, à V'ige de 91 ang, lu Mère Sainte-

Croix uvall atécint sa soixante-troi-

zlème année de profession religieuse,

Comms elle n'uvait cessé que dopuis

peu de temps de diriger une clusse,

on peut se rendre comp e de la som- ;
me de travail qu'elle n consacrée à la

de

de

formation fntellectuelle de milliers
jeunes filles, aujourd'hui mires

familles, et mêmes afeules, vivant wu

Canada et aux Etats-Unis. La vie ne

lui paraissait que peu de chose, et

elle ne voyait dans sa longévité que

l'avantage de faire le bien plus long-

LCE,

Que l'égoïsme forcené auquel nous

nous heurtons sans cesse dans le

monde, et l'Arrivieme exaspéré, prêt

À tout écraser pour atteindre son Lt,

paraissent révoltants au regard du

dévouement toujours renouvelé des

religieux, et de dons souvent hors Îi-

gne sucrifiée au prochain !

Pour ln Mère Sainte-Croix, l'éduca-

tion rt l'instruction ne se confondant

point. 11 ne s'agissait pas seulement

à faire entrer dans de jouues !ntel-

llgences des connaissances générales,

louis bien plutôt de former Je carae-

tore, de pétrir l'âme pour la rendre

inaccessible aux défaillances, d'éta-

blir dans le for Intérieur un ensem-

ble de principes lumineux, de natu-

re à fui faire volr dei-lag le chemin

droit, entre les Écuells sémmés de lou-

eg parts!

Rien de mystinue ne percalt dans

sa conception de ln vie enclose. Ses

traditions de race l'inellusient aux

réalités pratiques comme Moyen de

faire le bien, D'une grande pists, elle

estimait que le travail est lo prolon-

kément de la prière, et que ses effets

s'élèvent vers le clel conume les plus

ferventes oralsons.

Au cours de sa longue carrèêre, elle

avait amassé une foule de souvenirs

sur sn vie du couvent. Elle racontait

\ ses compagnes que, lors de ses pre-

wilereg années au monastère, les va-

choses ificonnues. les

parents couflaient Jeurs enfants aux

Uraulines avec mission de leg rendre,

leur éducation terminée, Sa tâche uu

monistèns consistait À ensefgiuer ln

Htterature et les scleuces. Avant son

entrée aux Ursulines, on ne lea ensol-

gnalt point. Co fut le frère de la Mère

Sainte-Croix, l'abbé Holmes, qui,

après en avoir introduit l'anselgne-

ment au Séminaire, fit participer les

Ursulines at même Lienfait

Deux fois lu semaine, ce saint prè-

suttres étalen

Sainte-Croix
des Ursulines de Québec

NATnet

tre, dont le renom d'éloquence plaue

rheore suixante ans après bu Ivort

sur la cité de Champlain, se rendait >

Au grand perloir des Ursulines. Les

religieuses vouées à l'enseignrment

, apprenaient de son savoir les premis-

"res notious de chimie, de physique

|et d'astronomie.

Elle aimait À rappeler qu'elle avait

“ben connu une religieuse qui avait

ussiaté À l'enterrement de Montcalm,

‘On se demandait en 1537, à Québec,

|où reposaient les restes du héros de
cent batailles . Personne ne le savait

‘au juste. lorsque la Soeur Saint-

Ignace (née Dubé), vint donner à la

question la réponse ardemment déei-

rée, en indiquant l'endroit de la sé-

pulture ; la pelle du fossoyeur décou-

! vrit le cercuell du général. N'est-i]

; vas à propos d'observer ici, en se re-

“portant à la via en commun de ces
deux religieuses, qu'avec la Mère

Sainte-Croix disparaît probablement

le dernier lien humain existant entre

le dix-huftième et le vingtième siècle,

Ie dévonement de la Mère Suinte-

Croix à l’œuvre du couvent &

Apprenant wn jour que l'on repro-

;«hait aux Ursulines de ne pas ensei-

‘gner l'italien, elle se mit à l'oguvre

avec l'aide d'un professeur, ot fut

blentôt en état de donner des lcçons

dans la langue du Tasse. Son zèlo

l'entraîlnn aussi à apprendre le des-

sin. la superbe Vue À vol d'oiseau

du monastère, qui orne un des pur-

loirs des Ursulines, devrait porter sa

signature,

La littérature et l'histoire avaleut

pour elle beaucoup d'attraîts ; et les

lettres canadieunes lui doivent un

ouvrage tntéressant, ‘Glimpses of

my Monastery,” dont elle revisalt la

veconde édition à l'âge de S2 aus.

C'est écrit d'une plume facile et d'un
anglais impeccable. Ceux qui, comme

mol, ont entretonu une correspondan-

ve uvec ln Mère Sainte-Croix, ont ap-

préclé le charme de ses lettres...

Ce n'est pas Ju torture rapide ot
brusque, le grand sacrifice une fois
«ccompil qui cest le plus dur à subir, ‘

en ce monde. Lacordaire préteud que

c'est 'immolation quotidienne, © Cru- |

cer stam quotidie,

à porter lu croix

qui L'Est pas suilglante,

Weuront la peau

le Mère

qui est ditfiefle

de vhuque jour

mais gut

I semble que pour

Sainte-Croix, tellement il

résignation, de zèle

fur dans son sacrifice, elle

emuat 6« pt de

en char-

gentil wes épaules

Interrogution

savoir si

fvec bonheur

\ une

tiou de

sur La ques-

jamais, duratit sa

longue carrière, elle avait regretté sa

fuite du monde, elle répondit: * No,

Hever 1 have been as happy as the

day is lone” eo gue je traduis : J'ai

toujours ‘te henveusé, la Journée bol-

le «t longue.

vheut te

Avis à veux qui cher

boutheur.

La vie de centaines de religiouses

et de milliers de moines ressemble à
cle de la Mère Salute-Crofx par l'ub-

négation et l'esprit de

de ce qu'il faut pour ouvrir les por-
tes du ciel et compense les défaillan-
ces de tant d'hommes st faibles dans
la foi et sl panvres dans les oeuvres.
quand {ls ne aont pas crtminels dans ;
leurs actos. 11 semble que ce soient
res existances-là,
maînes, qui empéchent le clel de s’é-
crouler sur ros tMes.

A-D PE CELLES
mnie 

SEULEMENT UNE QUININE DE
“ BROMO
C'est fa  QUININE LAXATIVE DE

BROMO Cherchez la signature de EE AV.
Grove. Employée dans le monde enter pour
guétir un rime en un jeur : 23 cts

BE Pour vos Impressions, To!
phonez au Xe 860, à l'Imprimart
de l'Evéneman:

RECONSTITUANT.

Le Vin des Carmes
 

GENERALE,

“ance trop rapide.
nes nées, ete,

mens

UL
> MUSCULAIRE,

Toutez les mulndies qui causent l'épuisement on lu
tniblesae généralisée.

Liuérit, AY EMEEALES COULEURS, FAIBLESSE
JIN

tonetions particulidres aumexe ; MANQUE IYAPPETIT,
DIGESTIONS LENTES, :
aprés les repas. MIGRAIN
MAC, FAIBLESSE

IRREGULARITES de certaines

JURS  

  

  DOUI ESTOMAC
…, BR 3 (MENTS DEST.

CONSTIPATION.
    

Troe eflicnce dans les eas de crois-
Rouverain pour soutenir les person-

Dose : Un petit verre à vin Avant les repas,
 

RUE

Seuls Agents pour le Canada.

ST-PFAUL. - - - : QUEBEC. J

dé- =

ployait sous toutes espèces d'aspoets. :

dévouement. |

Leur mérite s'accumule bien au-delà |

vour nous surhu- |

L'EVENEMENT.— SAMEDI, 14 JANVIER 1911,
  

 

d’indigestion ou
de maux d’estomac

Plus
 

Lew brulethents de coeur, Gaz, Maux

de tête et Dyspopsio dixparais-
i sent at vous retrouvèrez lu aan-

té en cinq minutes

Prenez votre estomac malade,
vous indigestion, Dyspepsle, Gastrite,
ou Catarrhe d’Estomac ; peu Impor-
te-- portez votre maladie d'estomac
chez le Pharmacien et demandez-lui

Paye's Diapepsin et avalez une pilu-
le de 42 grains et vous verrez sl
dans ces mioutes I] reste quelque
trace de votre ancienne maladie,
Le vral nom de votre maladie est

Fermentation de la nourriture --

digestifs faiblissent, {1 y a un man-
gue de jus gastrigue ; votre nourri-
ture est A moitié digérée, et vous

sion dans les intestins,
dans le creux de
valse bouche, constipation,
dans les reins, insomnie, vomisse-
ment de gaz, bile, mal de téte, ner-

l'estomac, mau-

autres symptômes semblables,
Si votre apuétit est incoustant et

que rien ne vous ter!e. ou que vous

sentez bouffi après avoir mangé, ou

l'estomac comme un bloc de plomb.
nouvez-vous vous imaginer qu'au
fond de tout cela il n'y a qu'une sen-

ludivestes.

Prouvez-vous à vous-mêmes en
cinq minutes que votre estomac est

commencez à
d'inconvénients ou de misères.
Un soulagement presqu'instantu-

né vous attend. 1! s'agit simple.
ment de savolr quand vous prendrez
un peu de Diapebsin.

 

 5.

UN NOUVEAU

FEUILLETON
00000000000

Le succès de notre
feuilleton, “les Yeux qui s’au-
vrent” a été considérable. Nons
n'en voulons d'autre? preuves que
le défilé quotidien d'abonnés ve-
nant réclamer à nos bureaux les

+ numéros écartés ou perdus, et
ausél le fait que plusieurs de nos
confrères ont depuis commence
la publication d'autres Truman
d'Henri Bordeaux.
Nous finissons aujourd'hui ma-

me la publication de cetté capti-
vante histoire des ‘‘Yaux oii
s'ouvrent”,

Nous finlssons aujourd'hui mé-
Me lA publication de cette cnpti-
vante histoire des ‘Yeux gi
s'ouvrent”.
Nous réservons A nos lecteurs
omme prechaln roman, nn livre
qui a eu un retentissement consi-
léræble en France. 1) cst dû à
la plume de ect excellent éerivain
qui s'appelle Emile Souvs atre

dernier  

 

Confessions d’un Ouvrier
Tel est le titre de cette oeuvre

d'un nouveau genre, mafs d'un
Intérêt soutenu et d'une valeur
littéraire et morale que personne
ne conteste.
Ceux de nos abonnés qui ap.

partiennent à la classe ouvrière,
| et ils sont nobreux, suivront cette

couvante récit aver Intérêt et
profit.
Quand aux autres lo mécite de

l'auteur, tant comem litt“rateur
que comme psycholoyue. nous est
garant qu'ils en feront leurs dé.
lives.   
 

 motte

 

Histoires de musique

Dans le dédat entre  musicieus
francais, touchant la musique italien-
ne énvahissante, on a dit © “C'est lu
faute aux Gditeurs Nançuis * Ms ne
font aucun sacrifice pour eucourager
16& ceuvres uationales et se conten-
tent d'empocher les. béuétices, pans
vouloir rien sacrifier Le ruisonne
ment ne manquait point de vérité.
Cx perdant, le “Secolo’”, écrit :
“11 est très étrange que, pendant

la discuvsion, ni M. Carré, nt le mars-
tro Taroux n'’alent pas trouvé Juste
se faire ressortir gen. sl quelques
éditeurs de musique Itallenne font des
mdrates d'activité pour lnpcser à
Paris et dans Ja province les opéras
des maîtres italleus, nue contre-mal-
son italienne fait, alle aussi, des mi-
tacles. peut-être plus grands encore.
pour faire représenter en Itulle ces
opAras français : et la preuve en «ef
A que, en France, on ne volt les Bol.
(0. Ponchielll, Flanchetti et ‘autres
maîtres éminents que sur quelques
sedans, alors que les opéras de Seint-
Saëns, tiounod, Thomas, Massenet,
ete,

als mémo des plus petites villes.

seulement que, de l'avis inême du pu- 
 

 

hie tation, Massenet. Gouncd et,
Salnf-Saëns ont une infinis gedur‘
tion. ‘

| [resreves =

| TABAC—
}

|(CHAMPLAIN,
. 4 FUNER FIÀ GHIGLEA

êtes affectés par la perte da l’appé-'K
tit, par l'oppression et l’étouffement B.
après avoir mangé,les vomissements, À
nausée. brûlement de coeur, oppres- BR

senalbllité ;

ROLL aru répertoire courant, nou-
seulement des grandes villes d'Italie,

Cette conatatatdon flatleune prouve|

| vig

Maladie de nourriture ; les organes À

vomissiez du gaz, ou que vous vous |

âue votre nourriture vous tombe sur |

  

d'ouvrir une boîte de 50 centins de IR

  

manger sans crainte | §

  

douleur : à

vosité, étourdissement ou plusieurs | Gf

| le cause—la fermentation de mets A

aussi hon que n'importe lequel :

|

K
qu'il n’y a rleu de réellement man- : (Il
vais. Arrêtez cette fermentation et
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- PREPARATIFS

Dans quelques jours nous aurons

d’attirer votre attention en

vous convoquant à une grande vente

l’honneur

extraordinaire qui sera la première de

ce genre à Québec. Nous nous attendons

à un grand succès de vente en raison de

nos immenses réductions.

 
Soyez atten-

tifs à lire ce Journal et surveillez l’occa-

sion de ce prochain évènement qui sera  provoqué par

Mvrand & Pouliot
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Pour créer un grand magasin

{= IL FAUT D'ABORD FORMER *
UN GRAND MARCHAND !

 

 

H   

Emerson a dit: “ Une institution n'est que l’ombre allon-
gée d’un homme. ”

Un magasin n’est pas plus grand que son propriétaire.

Il grandira à le stature de ses plus grandes conceptions
mais pas d'avantage.

Tous les magasins de cetle ville CROISSENT JUSQU’A

  LA TAILLE DE LEURS PROPRIETAIRES.
M

Ainsi l'actuelle exiguité importe peu puisque le magasin
deviendraaussi grand que le décidera son directeur.

Car le “commerçant avisé” est un grand annonceur. |
S'il n’est capable, en ce moment, d'utiliser qu'un petit espace ! |
d’annonces, soyez persuadé qu’il se prépare à développer tous }
les jours sa publicité, Dès maintenant il emploie son petit
espace avec PERSISTANCE, considérant les frais d'annonces
comme aussi inévitables que tous autres et visant à une exten-
sion constante de l'espace employé. ,

Un négociant de cette sorte édifiera nn grand commerce
car il est virtuellement un grand commerçant.   
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; prendre

en mandat.
| son élection.

| pute.

FE
  

4 M. Jean sur le sentier de la
guerre ’’, exécute comme il

Area tte

(SUITE DE LA 1ère PAGE)
1

analogue 11 faisait ses débuis par-

lementaircs. félu par une populanon

en grande majorité ouvrière pour

les intérêts des ouvriers, Îi

nécessaire de blen se rendre

ent il devrait remplir

11 fait l'historique de

ce

lui était
compte Comu

Quoique les vuvriers eusserrt choisi

Tun des leurs pour ks représenter

dans cette chambre, lc gouvernement

faites antérieurement aux ouvriers,

cru devoir faire un autre choix.

11 ageepte cepeudant la lutte en fa-

veur de lu classe ouvrière avec la con-

dition bien explicite qu'il ne devait

pas y avoir de dissentions politiques.

S'engageant d'être avant tout le

reprégentant des ouvriers avant que

d'être partisan politique ot fut lu

et à la congcience d'aveir actom-

pll ges promesses, ses engagements

envers ses électeurs. |

Co qu'il ne voit pas d'un bon oeil.

ce sont les journaux ministériels qui

oubliant ou ignorant les Driers, |

convient honorable M. Caron

 

C ONTIN UATION DU DEBAT SUR L’ADRESSE
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trouver aussi peu de terres vendues

Yan dernier. Je gouvernement

peut niar que la culonisution a di-

maineus de woitis. L'orateur ne peut

s'expliquer cvtte protection mp std

rleuse que lo ministre des Terres Belu-

ble accorder À certains individus qui

violent le domaine public. .

Uu vrie partout que Ja colonisation
et que nes terres sont de

ache

ze  

progresse .

plus en plus recherchées. On cite le

cunton Guérin entr'autr:s ct on dit

gle 400 colons s'y eunt Ciablis, iais-

suut Ctoire quo cela est arriwé lan

dernier tandis que le canton Guérin

est établi depuls au-delà de trois ans.

S'adressant au Premier ministre,

au ministre des Terres il les fle de

lui prouver que le nombre des colons

que l'on réclame poll exact, car ils

sont duns l'impossibilité de donner

les noms. Si ces noms étalent pu-

blifs on y verrait jusqu'à clui du
ministre des Terres car on considère

comme colons tous ceux qui vont se
promener dans certains cantons. Le
rapport mentionné des colons partis
de Montréal 324 se sont établis dans

Nathan blâmé par
ses coreligionnaires|

—

Nathan contre le Pape. Un ordre
du jour adopté à l'issue de la reu-
[tion stigmatisa les tentatives faites -À
‘sous tH'importe quel prétexte pour À
porter atteinte a la religion,
De même M. Sachs, israëlite de

maraue ct professeur à l'Université
fde Bresiau, a écrit à cette occa-!
sion dans la Sehlesische Zeitung
pour rendre hommage à l'attitude
{du clerge ct des fidèles cathoYiques,
(a la magnificence de leurs oeuvres |
; charitables, ainsi quid leur science
jreputee.

Qu'attend le gouvernement_ d tas
en pour sevir contre Nathan 7

Peut-être une pétition expresse #
du grand rabbin. eu

: (La Croix, l’aris 13 déc. 1910.)

!

| L’éloge d’une Mère

 

. des mèrez désirent toujours
l’élogo d'un remède qui non seule- |

Une assembiee d'isruclites berli- IR
nois a blamé, dans les termes les Ài - : - " . . Npus formels, le discours du juif

faire ; UNDL le 14 Junvier. nous à
grands r(fuetion. ls
tés d'un célèbre manufastiL

CIB INenCerons noire grande

itier de Toronto. +! lee patrons son

Veyte vursalk

Sont LOUS, NOUVraux, de la dernière mode et
#uperbes.

Notre Vente Annuelle de Marchandises Blanches Commence LUNDI
de 9

eycoplviineiiement julia
Chaque vêtement est

st isin Hees Blanchies en offrant des Kous-Vetements à tine
La plupart de cette Lingerie à été uehe-
taillé qrè
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 le réclament pour un partisan du

gouvernement. i

dant, ce qu'il s'est efforcé d'être jus-

peuvent exister pour voter daus un

sens plutôt que dans un autre. 1

à quelque parti qu’ils appartiennent

vesseront de le réclamer comme un
de leurs partisans.

teurs auralent bien pu. asec plus de

certitude, le riziamer comme un des

leurs parce qu'ils l'avaient beaucoup

plus aidé dims sa lutte.

lo depute de St-Sauveur tient à

dire que Je soir même de son élee-

tion il avait l'oxasion de

(rer un des priucipanx membres du

parti congervataur à Québec qui Int

préeenta ses féliritutions. Le nouvel

, élu s’informa «2 ta que lg conserva-

tours attendaleut de lui comme dé-

“Une . conduite indpendante”,

Sul fut-t] répondu. J,es conservateurs

avaient bien travaillé au sneces de

eon élection, Inuls ils n'exigeait on

retour aucune itliégeance, aucune

promese, ce aue M. Langlois ndmira

at qu’il est heurcux do signaler a
tous ceux qui veulent le faire ininis-

tériel ou oppositionatste.

En 1890, le ouvriers organisés dé-

légualent certains d'antre eux pour

demander au premier ministre d'a-

lors l‘bon. M. Mercler. de faire en
sorte Qu'un des leurs au moins palsse

les représenter dans œite chamire.
ls en reçurout alors l'assuraucemais

depuis, ces promesses restèreut fguo-

soit classé comme« étant ‘in ministé.
riel, ni un nationaliste, ni un couser-
vateur mulgré qu'il ait recu tout le
support possible de ces derniers,
Après avoir félicité les daputés de

Hellechasse et d'Argentenil  conme
proposeur et secondeur ue l'adresse,
11 touche les différentes questions qui
concernent la classe ouvrière.

la lol de compensation pour les ac-
vidents au travail a rendu des servi-
ces dans plus d'un cas ot le Bureau
de Placement qui sera ouvert dans
quelques jours sont une de ces lois
qui sont à l'avantage de l'ouvrier,

La loi adoptée à Ja dernière ses-
sion réduisant les heures de travail
pour les femmes et lcs enfants dans
les fllatures de coton est déjà un

grand pas de fait pour l'amélioration
du sort de la cluese ouvrière. Il res-
te encore quelque chose à faire. le
désir de tous, étail de réduire d'une
beure par jour le temps du travail,
une demi-heure seulement a été oL-
tamu, Il à l'Assurance ~ependant du
ministre du Travail que "autre demi-
bhoure sera accordée avant longteinps.
Le député ouvrier ne peut iznorer

une certaine classe d'employés publics
dont les Bbalaires ne répondent pas
guère au budget inévitable et de plus
en plus élevé pour l'entretien de la
famille, Le grand nombre d= des
mandes d'emploi dans la service pu-
blic est peut-être la cause do cette
rédurtion de gages, 1! ne s'en suit pas
cependant qu'un salaire convenable
et proportionné aux exigences de la
Yo no doit pas être accerdé.

‘Avant de terminer, M. Lung'ois,

qui a Été si cruellement éprouvé l'au-
tomné dernier. rappelle .n quelques
mots la tragédie du 9 ortobre dernier
ait on lui apporta son fils qui venait
d’être mortelleu-nt frappé par uno
balle. Il exprime l'espoir que toute
Ja députation s'efforssra d'obtenir du|

gouvernement fédéral trac Jo! prohi- |
hant pour les enfants le pori de carn,
bines et d'urmes a fen of snitoul fw)
vente de ces armes. ’

L'HON, JPAN PREVOST

trouve étrange que dn côté ministé-

Tiel bien pou de ministres se soient

fait entendre jn:qu'à présent. Ib se

plaint aussi de çà que ‘5 rapport du

minisire des Bois et l’oréis ne ent
pas encore distribué à ls d'untation

lorsque des copies ont déja été adres-
tfes en Achors de cette ciurnilire,

La brochure distribuée dans le
Comté de St-Jean lors d» la dern.è-

re élection ne correspond nuilement
avec be quo le département réclame en
faveur de la colonisation dans cette
province. T1 constat+ qu> depuis
1809 la Colonisation x diminu“s et
qu'il faut remonter à ISX9 pour re-

r

 

H veut être indépen-!

qu'ici, sans s'ovcuper des signes qui’

; inexactes.

espère et souhaite que les journaux ;

Je nord de Montréal, 504 dans Je Té- Ment soulage les douleurs da leurs

sviscamingue, 51 dans le ine St-Jean, Chers petits, mais qui en supprime la
93 dans Temiscouata et 341, dans Té, Cause et les conserve bien portant,
nileconata cl 311 dans Bonaventu- Aleries, actifs et heureux. Ce remède

re. ’Fous ces chiffres sont absolument ce sout les Tablettes Baby's Own.
L'orateur n demandé plus Aneun remède pour les petits n'a été

d'une fois une enquête sur le sys- antanl louangé pur des milliers de

tême de colonisation mais jamais ON ruères peconnaissantes. Ces tablettes
« voulu lu lui accorder. ne manquent jamais de débarrasser
de député de Teriebonne répond Jes petits des nombreux mulaises qui

suokt blanc, pour dames, col Hol-
landats fint uve- empibcement de

Robes de Nuit, $4.39
Noebes de Nuit en beau Nadi Rohos de

sgok Blanc, pour dames, cul bas,
manches courtes, wartnesd de dens

dentelles et broderizs employée s comme wurnitine 5 gout magnifiques,

Robes de Nuit, $2.29
Nuit en boau Nain-

brederie oi Insertion, manches telje Valencienne et insertion, de

“4, garnies de rubans, Prix de valeur remarquable pu prix de
Vente . $4.39 Vente . 2,20

Les nationaligtes et leg conserva-.

rencoiu-

LÉ 4UL
Pour être ‘juste, il ne fit pas qu'il’

de faire

aux membres de la droite qui se plai-
gneut des accusations que l'opposi-
tion peut fnire contre eux. On dit
que ce n'est que pour satisfaire la
haine et la vengeance. (Ces accusa-
ous gratuites lui donnent l'oncasion
de répondre aux ipeinuations mal-
veillantes qu'on a faites sur son
comjfte. ll y à deux manières d'exer-
cor sa haine, c'est-à-dire dans l’on=:
bre on ouvertement : se faisant pas-
ser pour ami et profitant de toutes|
les occasions pour ruiner cet. ami
prétendu et hi donner dcs coups de
couteau dans le dos ou bien en agis.
sant ouvertement. en faisant valoir
ses droits. On veut lui faire la guer-
re à coups de pamphlets, mais on ne
réussira pas À cacher la vérité.
le député de Terrebonne l'eut voulu,
il ccouperait l'une des plus belles
pusitions gue l'on puisse désirer, car.
les offres out été nombreuses par des
amis autorisés du ministère.

le député de Terrebonne traite de
déloyale la conduite du Premier mi-
nistre qui s'est servi d'une lettre
adreesée par lui à Sir Wilfrid Lau-
rier à l'oconsion de la nomination du
br Desjardins au Conseil Législa-

M. Prévost déclare qu'ayant enten-
du dire que sa lettre était entre es
mains de M. Gouin, Ccrivit à M. Bro-
dour, à qui sir Wilfrid avait remis
la lettre. pour savoir à quoi s'en te-
nir.  L'hon. M, Brodeur lui répondit
que si M. Gouln se servait ainsi de
votre lettre confidentielle, c'était igno-
dre.

L'orateur donne leoture des lettres
écrites en 1900 par l'’hon. M. Caron.

! ministre de l'Agriculture, à l'hono-
rable sénateur Landry, ce qui a pour
résultat de faire pordre patience au
député de L'Islet qui se Iève pour in-

;Jjurier M, Prévost et en même temps
ue se possèdant plus, il insulte le dé-
puté de Monimagny qui soulève une
question de privilège.

Le ministre de l'Agriculture veut
continuer ses attaques, mais l'Ora-
teur de la Chambre vient l'arrêter et
le rappelle 4 L'ordre.

Le député de Terrebonne continue
son discours en lerant un coin du
voile. qui cache des amours intéres-
sants entre certains membres de la
droite,

Abordant Yeélection de St-Jean, !
député de Terrebonne explique com.
mentles libéraux opt remporté lu
Vistoire. La victoire ‘ministérielle ne
peut être considérée conme un in.
lense succes. Le comité est liboral
vt le gouvernement à blen eu le goin

miroiter Ja question des
ponts en fer. A ce jeu, des conser-
Yateuürs ee sont laissés prendre et ont
voté pour le candidat Hbéral.
L hon. Jean Prévost reprend

siege à 11.30 hrs au milieu des
plaudissmements de tous ‘
dants.

, M. GARBONNBAU propose que luig soit ajournée à lundi à 4

La protestation

de White
Paris, 15. Les membres de In fé-

dération aéronautique internationa-
la ont reçu aujourd'hui un caho-
Rramnme du comité sportif de l'uéro-
club d'Amérique, 1 y est dit que
ve comité avif approuvé les chanxe-
ments apportés dans le raglement du
meeting de Belmont Park, chang…-
ments qui permirent à Moisant de
participer à l'épreuve de 1+ statue
de In Liberté, bien qu’il n'ait pas
fait auparavant une envolée d'une
Heure comme les règlements le uti-
pulalent
Le prince Roland Bonaparte, pré-

sident, de la fédération a déclaré que
la teneur du cablogramime ne pour-
rait être prise en considération gu av
meeting annuel qui aura Heu en oc-
tobre,

con

ap-
les indépen-
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25c. la boîte chez +
vous rendront la vie agréable de nouveau, (

lis soulagentle pire 1nal de téte en 30 minutes vu moins,
National Drug and Chemical Company of Cansda, Limited, + +
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Montréal.

Si.

les affligent. Mme Thos. Hogdson,
Rivière-du-Loup, S'ation, Qué, écrit :
id'ai toujours des Tablettes Baby's
Own À lu maison et les ai données à

mes deux petits enfants avec les meil-
‘Jeurs résultats. Je les recommande

itoujours à mes amies vu qu'elles sont

un remède fameux. Les Tablettes sont
(vendues par les marchands de remè-

[de The Dr Williams" Medicine Co,
| Brockville, Ont.
 —o——

: Panamaet Colombie

Tanama, 13.—Les dertiières nouvel-

les arrivées de Colombie confirment

‘es rupports précédents sur linsuceds

de la mission à Bogota du Dr Carlos
Meucoz -

Il vy «un mois, le Dr Mendoza.
cembissaire spécial du gouvernemeut

ide Tanama ful envoyé cn Colombie

 

ipour la négociation d'un traite de KE

pais.
Le président Rostrapo, en réponse

l'aidemandes du gouvernement do
i Panama, fit savoir qu'i! serait heureux

d'accordet une entrevue at représen-

tant de Panama.
A son arrivée à Bogota, le Dr Men-

doza fut cordialement requ, bien que
le peuple fut fortement opposé à un

traité avee le Panama.
Le Dr Perez y Soto, président de

la commission d'enquête du Sénat.
demauda que le Dr Mendoza soit mis

sen prison comme traître, pour avoir
contribué largement à l'indépendance

de Panama.
Une circulaire proposant le borcot-

tage du Dr Mendoza fut «distribuée

dans les rues de Bogota, pour l'obli-

ger à s'en aller.
tee

La machine d
Cécil Grace

Bruxelles, 13—la Chronique dit

que les débris dc l'aéroplane de Cécil

(race, ont été rejetés sur lu côta de

Mariukerke, Belgique.

il y a une semaine on avait reirou-

vé les lunettes et la casquette de Vin-

fortuué aviateur.

C'est le 22 décembre en tentant lez

traversée de la Manche da Calais à

Douvres, que Céeil Grace perdit

dans la mer du Nord.

Une remarquable
invention

se

 

| New-urk. 1%. Un habilant de San

José, Californie, M. George Gates, a

inventé de nouvelles traverses pour

les voies dz chemins de fer que la

plupart des compagnies adoptrront

{ probablement.
| 11 a vendu son invention à un syn-

dicat de onze des plus grandes com-

pagnies de chemins de fer des Ftuts-

Unis qui lui paicront entre toutes lu

joile somme de 17,300,000 dollars

L'uivention de M. George Gates est

considérés comme In plus fmportan-

te depuls le frein à air comprimé.

Elles ne consistent pas, aînsf qu'on

pourrait le croire, on une masse de

métal vigids, mais sont faites d'une

combinaison de diverses substances,

ce qui leur doune une élasticité extra-

ordinaire. Elles sont renforcées par

tronte-six bouts de fil de fer barbalé,

Les experts ont tous été surpris des

qualités remarquables de ces nouvel-

les traverses, que n'influencent ni la

[chaleur ni le froid, qui n'absorbent.

pas Fhurnidité, qui rendron( les voics

woins Tudes of dont I~ prix de re-

vienl sera moins élevé ;

Une seule machine pourra fabri-

‘quer en un seul jour trois mille can

vents de ces nouvelles (ruverses.

Une somme de HOON dollars à été

j téposée à la Crocker Nationa! Bank.

l('est le premier versement partiel de

la somme de 17,500,000 dollars qu

Joit être payés À Grtor AN change

Io ges droite dang la monde cnlicate

 

des «u par la poste à 25 cts ln boîte, | a

Jupons pour Dames, $4.98

      
    

      
    

     
     
  
   

  

   
       

    

  

ban sur le devant,

Cache-Corsets, $1.29
CacheCorset en beau

gook blanc, garnis de md
de Broderie. dentelle V

 

Jiyous en beau Nuinsool blanc,
aves large volant de Hnon fini de
dentelle Valenciennes et d'inser-
tion, pannezn de broderie et ru-

Prix $4.98

Nain-
rjilons

aiencien-

Jupons pour Dames, $3.39

anwple <—Jez trans, ainsi que des

Robes de Nuit, 69€
Haisezs de Nuit en besa Cuton

Mans puur Daines, cinplecement

sveremplis et fuserton de brn-

Notez oes prix.

Robes de Nuit, $1.98
Re brs de Noir #1 beng Cutan

Biane, pour Daines. manches oy
eitpièrement rond warni de dein

 

  

  

tete, d'insertoir #1 de beaux ren derie, manches longues uver bar-

Pris, prix de Vonre s1LUR dire de broderie, Prix de Vente
. Be

Jupons pour Danies, $1.98 Jupons pour Dames, $1.24
Jepons ei beau Nalusook biusne Japons en bean Coton bias, Jupous en Leu Coton blaue,

votant d- linon aves sem- Volant re linou turnt de Lenux Voiant de linon, carnl de rem-
plis de broderie. élégainment remplis, bordure de hroderie ©: pits, de magnifique duntalie tor-
sarnis de boucles de ruban, de riche insertion de valeur spisi- chon et Inuertion, très utfles, de
valeur cxceptionnelic au Prix de déde au Prix de cetto Vento 81.08 valeur remarquable au Prix de
Vente. LL 120 . 83.39 Vente . sr

Cache-Corsets, 74c Cache-Corsets, 44c Cache-Corsets, 32c
Cache-Corsets en belle Batiste Cache-Corsets en beau Coton Cache-Corsets on bean Coton

Manche, bien faits, çarnis d'in- Blane. devant garni d'insortion ©: lane, bien faits. garniture de
sertion de broderie ot de dantellc

 

 

  les vendons LUNDI,

ge... LL.

Jolies Dentelles, 3c

Vente giganiesque de Dentelles Va-

lanciennes oun Torchon fini toile, lar-

geurs variant de 1 à 314 pouces, va-

lant p'usieurs fois le prix auquel nous

"IT 3c

  
 

 

;ET

107 à 170 Rae St-doseph Division du Détail

de jolie denisile Valenciennes. broderie autour du co! et des em-nes, insertion et ruban, pour da- torchon, pour dames. Prix de pour dames, de valeur rare an manchures, pou : Pri
: . - ; \ - ; a ant . r Dames, Prix de

mes, Prix de Vente 8120 Vente. seulement . T4e Prix de Vente . . sa Vente. 5 Co ; a

Trousseaux, $10.69 Trousseaux, $3.98 Pantalons, 79¢ Corsets, 98c
Treuszeaux de Noces en lwau Trousgeaux de Noves, heau o- Pantaions eil beau Coton blanc Corsets | s heu ;‘ ; B ei 4 > at Orséis longs eu beau coutil

Nainsook blanc. garnies de rem- ton blane, garnis de remplis. pour dames, volants aves remplis hlane, deruièrs forme “pour Îes
plis, deux rangées d'insertions et d'insertions et bordure de bro- «t braderie, très bisn confection. printemps, avec quatre ‘jarretiè-
broderie, très riches, Prix de dere, de valeur extra epiciale nés, Ocrasion splendide au prix res, garnis de dentelle, Prix de
Vente &10.69 au Prix de Vente |. | £3.08 de Vente . . 2.4 2. . Tih Veute . LS ’ : psc

 

Coupons de Broderies
 

Quantité immense de Coupons de

Broderies de 5 à 8 verges chacun, lar-

meurs ! à 18 pouces, on linon, nain-

sooli ou mousseline Suisse, Provenant

de Ki-Gall, Suisse. A MOINS QUE

Ye DE LEUR VALEUR.

GiRAIT EL
  

 
 

      

M. Parent dit que les usines se-

raient établies quelque part entre
le marché Champlain et le Pon
LE

(SUITE DE LA PREMIERE

la vi d'incorporation de vetie Cité
pour voter à l'élection des dits éche-
Vins respectivement, of dont une

te aura cte préalablement pre-
pares par le <ecrétaire-frésorter de
“à MumicIpacite innexce, QUI frans-
HUE crite sie at greîner de la
Cite

3 dersque wos dine echevins aus

rout le Eu que pourvupar
“elon, et seront on demeure de sie-
ver dans le conseis de cette cite, ce
;<ecrétaire-trésorer de la ville de

; Montealm remettra entre les mains
du trésorier de cette cité tous les
Hivrees de minutes, régistres, roles
de cotisation en d'évalmation, de
perception, archives, papiers ci tons
documents queiconeules appartenant

te

a ‘a vorporation de la vitle de!
Monteaim, ainsi que toutes les com
mes d'argent qui pourront alors sc
tronver en si passcssion en sa dite
qualité de scuretaire Irésorier, cf,
à compter dur jour de cette remise,
toutes sonpne- d'argent dues © à
deveisr dues à acné devant Lu cor
poration de aoc Te de Morteaim
serait pavilie Cement autre
sorter de ta en

+ \ ee c

dite echievin one de Ouebec
sera sente responsable des dettes
confractées pui ‘a corporation de
la ville de Menteam, et tous
“biens meules © umneuhles appar
‘tenant à ia die corporation de
viendront et <erout Ua propriete de
Pia cité de Queb:-
{Pendant vis ut

  

Coection des

ies

it tes Mas

CTOIT, au premier mat 021, des ne;
meubles dans "0 di quartier re-te-
(TONLE Cotises à à Valeur rente à la-
quelle dis <ont cottses d'après ie
être devaluation maintenant en vi
{gueur, et lu menant de ja cotisa-
iorestera «à trente cents par cent
| daltare de a dur vaïenr, ‘aquetie
cotisation est pavahie par te pro
priétaire de- dit: trmmeubles,

 

Aereimy

PAGY)

CoV sua de ‘a en COÀ

 

  

   

dans ‘es jenreaux et soumis au!
{conset pour indopton en seconde
lecture à a prochaine <cance,

[es propositions de- echevin-
Frade! prolonge-

  

concentrant

4 Hgnue de trameav-.
lemotiou ca reduction di pris
du gaz: Pouliot var VinaCat oo
de bane pry agrée Va., . rn

a Ten
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SET A a ces torLur°s par

A RESSORTS dont

Oire les expose aux
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He treme cents par rent dollars, vod fo 40 : Gre ous haut sees doivent s'empres-
propriétaire des dits immeubles dements — 00 Cee To de recuuir an oo
doit aus:i paver une taxe annuelle et : ©
de douze pour cent sur Ta valeur du tas PS 10, bendage Pertect onne de J-B, Murin
locauve annueie d'apres ie roc st nus Mr
Va MATION IMAiNiCHAant en Vigieut lives ‘ . Va
suivant Ge mode de perception a si ; vo
tue pour l'usage de Pear deo Ta enr LS A :
quedtuc et des eæot'- et ec neux vi ! wo 1
dollar pour ‘e- cabines Fa-ans vo ‘ hy

de chaque cceunant. Ses ess ve BY
| 7. Pesistans we des dix annees ro cop : al
DIUSGRTAL Bor mat 10921, os Soca a

res d'mmeut'es dans de dit quai !, i
redanendan Na , £4 + CE vou sera immed aiment et

uy RE in pe on ! A pene Cy contention de la terri-
dedturs de Aver morative de c. « firmité. Pour conseils et tout
hi peal _ ,Ç : weoanement. s'aulresser à ‘no phar-
& Pendant es Grey anne Coe “

premier “it TOTT au prenter bout > -.

les térras <ur ‘esquels des hat A : ‘ JB. MORIN
Ses osondoandntenant eno vee bo Gon thin ST 318 Rue Si-duseph st-Roe
CONTACT on etant CHARTE = NSAT -— cr = St-Roch.

henefcierent, quant aux taxes wom Tour vis mari
cotisations, res

que terra
Les Causes 206

mème pricieu
les mentionnes da

© d'aquetie cnanteadut on
CETduns + quartier -

ce Caqueite construit dans os nn
tres quartiers alis-t S0ngtemp- que
ie dt aquedue du quartier Candiae
“tra sitffisant pour les Desnins ci
di quartier.

p 10. lit cite a-suimera toutes lus
obigations de ja vie Montcalm
“enver- la Common des Chennu-
« Barrieres dei rive nord,

vi. Le present réglement vue
dra en force apre- qui aura ce
approuve par > vote de la miajoncte
{des électeurs misneipairs proprie
junres d'enmentdes dans + dl
laquariier qui auront enregistrer leur

breets

 

votes <div le dit reglement.
Apres discussion entre les éche-

vine Cannon, Fico er Madden, ie
regiement ct adopté en première
secture. le véglement sera publié

; PhonezauKa8so, à l'Ennme7
ÿ de l'Hvenener”

 

Briques Ecossaise et Canadienne,

Ciment, Plâtre, Chaux, Brouettes,

Tuyau de Grès et de Fonte,

Matériaux de Construction et Plomberic.

U. F. DROUIN & CI BJ
161 ct 180 RUE ST-PAUL Phone Zi. :

| ‘ Ancien Poste Mathie, Ellis Co.

.
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one auction sautlaire, fn.
; 10000 Eee an el Vasel-

> de 4 ourril ere 11 muet en
© ' * l'action du coeur et
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Lave hou ue gest pos hers

 

  Tor

    

« épleiars cr mareha is"
o Slot tre cu npCr ig
# Yn : Femirer poor sseoir
va dic aboelenr et le levees
c “uvoyés erctuitement

The buffy Malt Whiskey Ca., Rochester, N. Y.
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‘ LA PAIX EUROPÉENNE

 

H y a, dans les milieux inféodés
à a politique de la triple alliance,
des gens vraiment pressés et mala-
droitement presvés. Jl ne leur sui-
fisait pas, le mois dernier, que les
relations de l'Allemagne et de la
Kussie se fussent sensiblement
améliorées. Ja donnaient à enfen-
dre qu'elles étaient devenues ex-
cellentes et que le tzar et le kaiser
suivraient une politique identique.

Aujourd'hur, les mémes pacifi-
valeurs trop zélés voudraient faire
accroire à l'Europe que la “récon-
ciation’ rusm-allemande sera Lan-
tôt suivie d'une réconcihation ans -
tro-russe, C'est voir venir les cho-
us de Lien loin. C'e-t aussi, cral-
guons pos, en avoir uue vision
Hausse,
{Les dénient:s qu'ont provoqués
l'es ræcnies informations de la
jvesse allemande et commien-
taire auxquess elles out donné Heu
ans la presse prétershourgeoi-c ne
sant pas, en tout cas, de nature à

hater certe réconciliation austro-
(ru: +, < ardemment souhaitée,

Fa nouvelle fut lancée le lendde-
vrain de Noé, Ou annonçait qu'u-
ne grande chasse à l'iatroclr sotrait
ven te jeudi ay
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lévenibre à Skier-
nevice, dans ‘a Pologne russe, sous
‘es auspiees du grand due Nicolas
“iclairviteh, Cette cha<se, disait-

bon, avant été décidée 31 y a quinze
foairs, lors d'itre partie cvnegét-

se a iaquetie le grand due Nivel
Coit pe part sur ie sol contricitier,
“ana un domaine da margrave Pal-
hein. F'archichie héritier d'Au-

céchbe acsatait à cette journee, I!
avast prouds au grand-duc Nicolas
te se rendre à Sigermievice. Ve

des dant passer la frentière

    

 

ass
ov hong ne parm les plus en vie

cue écoutés à Vienne. Un
ue de Cu cour de fsste aiten-

a 1 frontière les invités au-
et hongrais. Un général

Le Uontoulage du tsar, cscorté de

  

 

carate deine toque était dés
ai, sait on, pour Skiernievice,
portant eoseeviee Cor employe
votes diners d'apparat de la cour
Pershoimn ge”.
Le invites du pre ! lur de

vues: rentrer en Autriche le len-
main 30 décembre, muVir oh
Pee herer surtt donae, en our

«1 hôte, Ca nr. de ts
clre vice Ca qnovhain à Sent

ore ne Po ce vente

yor aves le ler ier Faget' an”

es dre WO —enent dr
mi turge rte te 1 nels entre
| ae

eus

0 ce “pauden

vase tra trip'ocenne, Parte 5
laurech, Ts ont rap-

“té un igneminieux canard,
Tout dlabord, a hese de Skier
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DEMANDEZ A VOTRE
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tains journaux, à vrai
! cent qu’itme chasse aura bel et bien

gen Uhoummes autrichiens .
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re Par HINRY EORDEAUX NN
Fe en ee Co. . From
a) an

“Chaz vous, Pineeftitise peat de te jours.
ror Louts la vie, disu.l eile 3 su rie ie tor pa prsealt Conmtrent ne

vide quUelæ no ultlalt un por do Re ce efllecaat A Elsate NN ne pan adt

Magnanlmité, Albert Tosaclt Vinen vie prendre dans mes bros, lyf vs

tttde, et {1 Lin fad chocr avant bar la confianes, ln palx du coeur.

db» retour d'llisaheth Les cirvonstan
és pe bul potietatent pus d'bésiter

tal Bd pobsée bon leuhante vher-

chat wie diecrourr Ee nth en
BVESRE de denver ow équivoque

ai place Pecon ques, reali ait A

Mile de Bérery soll Réaéreux preati-

po dépuuillé méme des nécessités qui
Y'utoitdrirsatent, n'évalairelle pas
wile «à en Noblewse dame ” (x quelle

nupériorité toutes les deux ne Lémos

gualeut-alles pos diaue larmour 7 Ah
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Fhôtme, quoi qu'il fagpe, est dans

cette vois toujours dépuasé, ec sit.

veut tra quigé Inveratlement +1 ha

fiat Mvoquet la salle de peg efforts

pour yuelgue © vre durable

wo vin vofide ét
rréer

 

k° proud Jjituain tout entrer ni pour {porche par l'inquiétude

FE aindme, 11 lat auchevait ra bless ue. gees les plus profondes Conquis, aub- accompli l'oeuvre

Anne

Cute,

lointatue
pail

Ane perdre, Anne
aisée dencinvinitFat

 

Berlin, Saint-Pétersbourg et Vienne

 

{nievice n'a pas eu lieu le jour an-
tnoneeé. De rout, 1 avait décidé que
l'archidue François-Ferdinand se-

‘raid retean le 20 à Budapest par la
réception des délégations au cha-
teau de cette ville. Or, 11 fan dix
huit heures en express pour aller
| de Budapest à Skicrnievice. Il est

François-Ferdinand ait jamais ac-
‘cepté d'être le 29 décembre Phôte

grand-duc  Nicolas-Nivolaie-
vitch, ld'ailleurs, cette visite vient
d'être officiciement démentie. Cer-

annon-

} ses . .
| donc matéricllement impossible que

i

cd
aire,

Heu à Skiernievice vers le 15 jan-
vier prochain et qu'il serait possi-
ble que des membres de la cour de
Pétersbourg et de la cour de Vien-
ne s'y rencontrassent. Il est possi-
‘ble, en effet. Mais cet événement,
étant donné le démenti qui vient
d'être donné, ne saurait plu- avoir
qu'une importance sportive.

Voici, d'ailleurs, dans ses ter-
mes mêmes, le démenti de la “Nou-
velle presse lire”, de Vienne :

“l'information d'après laquelle
les rapports entre les cours impé-
riales de Vienne ct de Saint-Pé-
tersbourg ne seraient rétablis que
par une renconire, au cours d’une
partir de chasse, dans leurs vieil-
les formes traditionnelles, est sûre-
ment fausse. On peut annoncer
avec une certittule absolue que les
relations épistccaires entre f’em-
pereur François Joseph et le tsar
sont depuis longtemps redevenues
norinales et ont un caractère fort
cordial. 1! en est de même entre
les eux cours. C'est, «d'ailleurs, ce
«qui s'est chirement affirmé lors du
voyage de Farchidue Frédéric à
Saint-Petersbourg, où l'accueil le
plus chaleureux lui a été fait.”
Que

que de joter dans les bras l’une de
‘l'antre l'Autriche-Mongrie et la
Kus e 7? Rien, croyen--nous, dent
ta paix générae deve par, I
cuit fatal que Temuevr de Pots
“dar entre Cuèlamue Per Nevers
Hosote de la retrate de MOI

Bt maitre cos ruts pur
PRUE entente aus morse, vy on

Croat ade se rével ren tont
gulicrement preanes.

ColabaSTEIN fd

  

i

Cron Tove ant trop bou nar
Che ore la dignité ru-so
Sue ce à a possiinuité pro
lehaine d'une confie austro-risse

ps ' se ve
That ©

For Rusaa ere trop ernelfement
00 MA \renthal dans Pat

 

far de dune Verzégovine pour
Parte a pu dela oublier et pars

! Le "Nouveau Temp- €
© how, oa ett cout à =

ve » qrevire à la nouvelle
a de Sl'ernievice et de ‘a

  Visite du prince Deritier dP Autenin

{1 four se pur Un article ener an
[dire contre Tr politique étranier -

Le Xerrehe, l'amitié austro-re
Ene rudévieudra possible que 1:

! qu'à la retraite Te ML Ispcski oe
fiat pendant © du rente TX

jranthal Or, 14 4 pas Nue
croite que Ten eur françoss Ie
seph songe à <c priver des services
de sun habile Mhancelier. Le par
fait accord auatro-russe nest done

; pas à prévoir pour l'instant,
| Au demeurant, la Russie €:
| l'Autriche-Tongrie peuvent ne
point brûler l'une pour Fautre d'un
sante t amour e entretenir nean-

moins des rapports corrects, pres-
que cordiaux. lt tel est le

 

  

cas,

comme une tige que ke poids de la

Avur fat plover Alors 1 prit deux

lettres et les jeta à la flame. [is les
reRardèrent se lovdre, noîreir, el so

fondre, et, quand ce fut fini, it lat-

tira en essavant de sourire pour Ne

pus l'alarmer :
Tu vois. Le fover les a dévorcas.

est toi que j'atme.
D'une voix indistinets elle deman-

dn

Fill
Jae taut de pitié pour alle!

Rien que de la pitié ”

Out.
C'était le cruel toembeou qu'il don-

nait à Anne de Sézery.

Mais elle ta fixait de ses yeux (u-
terrogateurs, de ss veux immenses,

ce regard le gétiait 11 le sentait

qui pénétrait en fil comme une potn-
t- atan FHe avait trop réfléeht trop

souffert, trop Véeu ces dernières an-
nées pour ne pas découvrir ses pen-

jugue par oot effort dont elle portait
la trae émouvante, la ciselure, par

CrOyONSsen. En = anime, fos ape
poris de ceduo paris-ices, atissi
satisfaisant, du soins, qu'il et   

possilie entre deux pays qui fn
“Trent, il y a deux ans, à deux doigls

 “PILULES ROUGES”
SONT TOUJOURS FORTES ET VIGOUREUSES.

i de se battre.

| Mortde député
M.

à prononcé a la chambre, un | ug
discours sur les fraudes, © t,« Ha-ma-
clen de son niétier.

C'est lui qui a batit M.
BÉ après Une Campagne
épique.
On cite ce mot de lui:
Dans uno réunion qublique, & la-

quelle asslstuient les deux coneur-
rents, M. Angé #'écria :
--Citoyens. vous ie volrez pus

pour mon fidversaire, qui n'est qu’un
pharmueclen de seconde classe,
—Vous ne Votcrez pus pour M. Angé

répliqua du tac au tac M. Barthe,
car i} est un.... fmbéeile de premntd-
re classe.
Les ri-urs ne furent

du député sortant.

Austin An-
él ct rale

pas du côté

Elle a guérit sa
Maladie de Coeur

Quand elle à guéri ses rognons avec

les Pilules de Dodd pour

les Rogitons,

Moe JMENRE J JACQUES A EDR

Sarthe, dépnté de VHéreult, qui

|
t

|
|

PROMPTEMENT SOULAGE DE

TOUS SES TROUBLES ET

JOUIT MAINTENANT DE LA

MELLLIOURE DES SANTES

Ste- Rose du Lac, Man, 13. janvier

(Spécial) .~— Mano Henrl J. Jacques,

de cet endroit, a maintenant l'expé-

rience que Ja muladle de coeur est
le résultat du désordre des rognons .
et peut.être par conséquent facile
ment guérie par les Pilules de Dodd

pour les Rognons.
‘Mon coeur m'inquiftait toujours”

a dit Mme Jacques dans Une entrevue
et je sus quels terribles résultats
pourraient suivre. le fait gue nce
membres enfluient et que mon dos
était malude me porta à treire que je
suuffrais aussi de la mauludie des ru-

essayer les Pilules de Dod«d pour les
Rognons. J'en achetal quatre boîtes
et avant uqe j'eus linis ia troisième
boîte, l'enflement était disparu, mon
dos Be portaït bien, et mon coeur ne
m'énquiétait plus. Je fouls mainte
nant de la meilleure des santés, et je
le dols aux Pilules de Dodd pour les
Hognons."

La maladie de coeur est un
dosondres qui résultent de TOENONS
Wdludes. Le ne font pas sortir les
tuipuretés du sang, el ces fmpuretés

des

sont destinées à affecter ie coeur qui|

i
i

i

vst Veugin qui propuge le sing A tra-
vers le corps. Pour guérir la maladie
de coeur, guérissez les rognous avec
lès Pilules de Dodil pour les Rognons

rOuservez VOS roznons en ordre et en
santé en employant les Pilules do
bold puur hs Magnons.

ericere

Vieeoun plano Mason and Tse,
cous avers un intérieur dans l-quel
LL vraie immuslgue sera écoutée of bose
poetre,
Le plano Mason and Risch vs u -

trrollement le plus apprécié pa: ba
plus grands musiciens.

C. ROBITAILLE,
Marchand de Pi:uos,

320 rue St-Joseph.
im lophope 2291

|

Les femmes qui grenter

3 anima tnPius de erainie
eccasicateliement quelques boites de

 

1
LA

Avec les Pilules

du retour de l'âge

avantageuses.

Il y avait bien

grand bien. 

Mme Daniel Hamel, 9 rue Ste-Marie, Québec.
 

“ Etre toujours sur des épines,’

tion qui marque bien l’état habituel de certaines
femmes dont la santé subit Ics moindres influences.
Ce sont celles douées d’un tempérament pluté'
changeable, selon des caprices inexplicables, et qui,
pour une journée de bon temps, sont ensuite mala-
des pendant des semaines.

Oui, c'est bien vraiment être toujours sur des

| épines que de vivre ainsi dans la crainte et le dan-

ser.

Quelles privations ne s’impose-t-on pas, et quels

conclure de cet essai man- gnons, de sorte que fe me décidai à | "icrifices ne faisons-nous pas pour éviter de se lais-

+r prendre à taut de pièges qui se tendent partout !

Titre gratifiée d'une telle santé équivaut, pour

:e femme, à une condamnation à perpétuité.

Mais il est un moyen de trouver grâce en amé-

ord sa situation,

T

ven de

Or, le plus sûr prodiicteur et purificateur du sang,

“est encore ces bonnes vieilles Pilules Rouges de la
© pour empêcher la maladie de coeur, * Compagnié Chimique Franco-Àméricaine.

Toutes les femmes qui en ont fait usage, et elles

1 I zions, s'accordent A dire que les Pilules Rou

sont incomparables comme fortifiant, comme

«et comme restaurateur et régulateur de la
+

‘

U ne s'agit, pour cela, que de prendre le bon

se garantir de tous dangers.

river, il suffit de faire plus amples provisions de

ces; et on acquiert de nouvelles forces à mesure

je le sang s'enrichit et augmente de volume.

set tnent done un grand nombre de maux

«vs fenniies se plaignent habituellement.

voilà une locu-

d’une bonne santé,

qui ont multiplié

tonique précieux;

remèdes.”

Pour y

Montréal.

Toutes les lettres COMPAGNIE CH
274, rue Saint-enis, Monirtzl

ee Q

Rouges plus de retards, plus de
douleurs périodiques, plus de déplacement, plus

de grossesses fatigantes, et plus de troubles sérieux

Chaque âge de lu femme comporte ses dangers
ct en tout temps les Pilules Rouges seront trouvées

Lisez ce que déclare une dame de Québec:

“Tous les symptômes du mal dont je souffrais
me faisaient craindre la paralysie.

Très faihle et sujette à des engourdissements

souvent répétés, j'avais de plus, le coeur affecté au

point que j’étouffais et perdais connaissance.

quatre mois que j’étais malade
lorsque je commençai à prendre des Pilules Rouges

de la Compagnie Chimique Franco-Américaine.

Quelques années avant cette dernière maladie,

j'avais eu occasion de consulter, À leurs bureaux,
les Médecins Spécialistes de la Compagnie Chimique
Franco-Américaine et alors les Pilules Rouges, que

l'on m'avait conseillé de prendre, m'’avaient fait

J'eus donc encore une fois la preuve de l’effica-
cité de ces excellentes pilules qui sont-bien réelle-

ment souveraines puisque, dans ce dernier cas égaie-

ment, et malgré toute la gravité d’une telle maladie,
elles m'ont encore guérie et en peu de temps.”

Madame DANIEL HAMEL,

9 rue Ste-Marie, Québec.

Autre témoignage d'une dame des Etats-Unis.

“Tai le plaisir d'annoncer que je jouis maintenant

grâce aux bonnes Pilules Roug
que j'ai prises sur recommandation des médecins

de la Compagnie Chimique Franco-Américaine, et

mes forces, ont augmenté mon

appétit, aidé ma digestion et fait disparaître ics
malaises et les désordres organiques dont j'avais à
souffrir depuis longtemps.

de ma famille à avoir bénéficié des bons effets de ce
Et je ne, suis pas la seule

ma mère s'en est aussi si bien

trouvée qu’elle l’estime au-dessus de tous les autres

Mlle C. L. A RIENDEAU,

Thorne, N. Dakota.

CONSULTATIONS GRATUITES par les Méde-

«ins de la Compagnie Chimigue Franco-Amdricaine,
tous les jours, excepté le dimanche, de 4 heures du

matin à 6 heures du soir, au No. 274 rue Saint-Denis,

Aussi consultations par lettre pour les

femmes qui ne peuvent venir voir uns médecins.

Les Pilules Rouges sout eu vente chez tous les
marchands de remèdes.
par la malle, au Canada et aux Etots-Unis, sur ré-

ception du prix, gov une hoite, $2.50 six boîtes.

Nous les envoyons aussi,

doivent être adressées :

IMIQUE FRANCO-AMERICAINE

9 SIRDP des ENFANTS du Dr CODERREcuérit ia colique, tadiarrhée. 188
masoma à =

CASE.momonts d’estomac chez les bebcs et leur donne un sommicil paisible.

  

Nous offrons au public et aux in-
téresses en général de faire n'importe
quelle imitation de bois en peinture
de même que n'importe quel ouvrage '
en peinture et celiu à des prix excep-
tionnellemtent bas.

J. B. A, LAMBERT& CIE,

B,de P, Masta’, Beauport.

Jo sis ai lisse.
M appuva le cher visage À son

«pautle,

la, Je auls bien, dit-elle, s'aban- ‘
donnant,

Sa peine, sa lourde peine n'avait

pas été inutile, (Mlle avait rétabli
l'unité de la famiila dont elle avaît
Ja garde, Si douloureusement alle

avait appris que Hous Eames benu-

coup plus responsables des petites
choses que des grandes où les cir-

constances ent plus de part, et c'est

à nous, Jour à four, à fixer la chaîne,

facile à briser, doa notre bonheur,
l'avenir lui devalt des compensatioos.
tVuslon de sa jeunesse, elle n'avait

la maintenir, Mais ello compre-
weed ruloux, of Tad avec elle, la résis-
fants forre des tendresres huninines

lorsqu'elles font soufentes par une
promesse sacrés et par le Hen visible

des enfants Aves une énergie in-
ROUjICONNÉS d'alle-même, elle avalt

la plua difficile,
Ft cette oeuvre,
'avatt  rendue

uue reconstruction,

en Ja transformant,
Cais va vie comme ane de ce divl- lequel pierre à plerre elle avait re plus digne d'être aimée, plus achevée
tithe quil Ton rend

Hoantuaues Diet Tee coeurs

netlent de ess holes, et

devine à les voir affronter

les Jorg Cest le Jardin seret de

chacun Ÿ cltverdt % part son fay

din geomet dud! ques d'imposer disor
mais à fu Tomate le moindre doute, La

moindres souffrances,

LM eu était là de
cnand {1 vit devant lui Flsabeth
Kite dla! rentrée sacs qu'il l'euten-

Ait, Vers lu parole qu'il allait pro-

mye cieux

deveuttes

d nonimes

nul na le

du 1iguge

consfruit leur fover dévasté, il eut

peur do lui mentir, et, Jui prenant
doucement le visage entre les mains

pour lu rapprocher de tii, {1 hui dit

de tout prèe

-Kiisuheth, ne me Tegarde pire
ainst. Oui, cette lettre d'Anne mo
fuit al. Mads c'est passe nainte-
nant, je te Jure, Avee alle, quel que

mort. Avec toi, C'est vers in vie

Mou Albert!
Quel chemin nous avons parcou-

in

la puésioN LC noneer elle ve tendn: fonte, le corps ru pour reveuir À notre point de dé-;

part |

intelligence et sa orice

Par courage À longue échéance

vomme pur ue jeunesse elle triom-

phait de sa rivale, et, enfin Ubérs,

il In rerounut.
J'ai appris à

Ma femme

Ce mot. pour Albert, contiendralt

son coeur désormate, et les yeux qui

dans son

ve

t'aimer, dit-elle

ss vésoluiions fAt son amour, Nous marchions vers Leu à pou s'étalent oaverts eur da vie,

U las férma aveu ges lâvres.

; lite
FIN.

——<<

- Avisaux entrepreneurs. QUAND vous avez besoin

d'un bon stenographe,

annoncez-le dans l'“EVENE-

MENT".
 

TA BAC_——"

OSE QUESNEL
A FUMER, DOUX ET NATUREL

AVIS est parle pr“sent donné, que les Résé
rendes eœurs de in Charité de Québec, demande
tont à ln Législature de la province de Québec, à
sn prochaine session, la pæssation d'une joi à
1 fier d'ennexer pour toutes tins civiles, leur
Sonatorium Villa Mastaï, actuellement coapris
dans jen Hiinites de la elle de Surber, a leur pro.
pricté voisine L'Asie =t.M 1 Archange, la.
(quelle n été érigée en parolsse distinete, pour
tontes fins eiviles, sous jo nom do parosae de st
Machel Archauge, par ie Fatut de Quelec, 6
“setoria, chapitre 72,
-(ébee, 15 décembre 1910

BEDARD, CHATOULT & PREVOST.

Oflm. Proew des Requéraites.

  

| AVIS

AY vous est par les présentes donné que es
soussigran, MM, Adjutor Rivard, Avocat,

i Rugine Roufllurd, employéd de l'administration.
} et Joseph-Evariste Prince, avocal, tous trois de
Quebre, demnnderont a ja Légisinture de Québec
dès :4 première session qui suivra cetuvia, qu'une
charte soit avrordé à in ** Société du Parier frau-

{ fu an Uuunda ‘. 1a dite société devra porter
| le même nom eorpnrant et avoir pour objet in
| e mmervation, l'extension, la culture de le langue
{ etdcla utiéralure [rançaises au Canada

| ADJUTOH RIVARD.
| ÉPGENE ROUILLANI,
| DISSE JE, PRINCE,
|

 

 

HENRI ROCHEFORT A LA
NOUVELLE-CALEDONIE

fâre de tyrannir aveugle. Do petits
fermiers des propriétaires qui avalent
entamé des travaux agricoles qui
conmençaient à réussir furent arta-
chés brusquement do leurs domaines
et revinrent mourir de fnim en Fue

: TOpe.
L'exaspération dé nos geoliors,

Une tardive réparation accordée à l’un des prétendus
complices de son évasion
rrr

L'histoire s'écrit par de petits traits
et se complète par les conthences
des contemporalus : les traits ont
parfois bisiin d'etre complétés ot
les confidences sont souven: lines
à venir.

Ainsl, Une décision parue au Jovy
nal officiel" nous ramène vers l'épo-
que lointaine de l'évasion d'H ni
Rochefort de la Nouvelle-la'éd ne
évasion gue le célâbre journaii:te a
el souvent racontée, mais au suet
de laquelle {1 né nous avait jamais
parlé d'un pauvre diable de colon qui
fut. expulsé de la Neavell -gldo
nie sous Uncensation d'avoir favorisd
sa fuite de la presqu'île de Dncos. I}
paraît du reste que en bonhomime ny

était pour rien, ni de pres ni de loin.
ll ue connnfegait as mare bs Gone
dés, no leur avaient jamais 1aré
u'inporte, le gouvruement du mu
réch.l MacMahon qui avait vu d'air
oét1 tranquille l'étaslon du maréuhot
Juzaine, de l'Ile Sainte-Marguerit: a
montra courroucé du dé ar: ina -

de Rochefort et 11 exvnia nin-
stenrs colons sous lo prétexte qu'ils
avilont faciiité ley projets 4» pri
sonniers; ces travailleurs furent rui-

 

signete ti a cus

nés du coup, car on ne leur donna
pas la moindre indemnit: blen .n-
tendu ; cela se passiit ainsi À aetta
époque de justice à rebours.
M. Henri Rochefort éc:iva.t

jJours-ci, À ce sujet :
* Ma fuite et celle do eng d mes

compagnons de captivité avalent ‘el
lement affolé le gouverrement ©"
mai cuil nhé-ta as cans ar p) 0

LD vu bre & pf
Vorisées. Gi, Jers noe Hi ++
n'avait été nny cans holres coe
Tout à âté combiné entre nous et le
capitaine auquel J'avais promis dix
mille france pour notre p:ssage de
Nouvelle-Calédenie en Aus ral -. Mais
la fureur ne raisonne pas, MacMahon
alors président de cette république
dont 1! avait fait inetuiter et dépor-
tar aux ant{podes tant de rpublienio=
poussa l'extravagance Jusqu'à fréter
un navre de l'Etat ct à charger un
stnfral d'entrrprendre un voyage de
six mille cinq cents li-ues pour
ler sur place Cablir des responsabl-
fités qui n'existalent pas.
fe responsabilités n'exlstalent pas,

mais les expulelons eurent Men tout de
Même et prirent un véritable caras-

cos

éerit encore Rochefort, s'eu prit mé-
me au propriétaire de l'hôtel! où nous
descendiises à Sydney, excelent
Courvoisier qui possédait à Nouméa
deg propriétés qu'on lc forca à met-
tre en vante, après un arrêté d'’ex-
pulsion pris contre lui. Mieux en-
core: un français habitant la Nou-
velle-Calédonie et qui par hasard se
trouvait * l'hôtel Courvoisier au mo-
nent oa Ais arrivémes fut 6g-4-
lement embarqué pour la France
avec défense de remettre les pleds
Vans la colonie
Tous ces souvenirs soul rappelés

parce que le ministre des colonies
par un ate officiel vient d'igcoyder
4 la famille d'un de ces derniers ex-
“ulsés nue concession de 700 hec-
Lares pour Vindemniser du préjudice
qui Inf fut causé par la mesure ad-
ministrative pripe sans droit «t sans
motif. C'est une réparation bien tar-
dive mais enfin vous connaissez le
proverbe : Mieux vaut..."

—.-

CASTORIA
Pour Bebés et Enfants

La Sorte Que Vous Avez Touinurs Arhetég
Purte lu

Signature de / TTor
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CONTIENT TOUTES LES PROTSIDES DU BŒUF

Pour ceux qui ont unc constitution faible

la meilleure nourriture consiste dans une tasse

de BOVRIL. I s’assimiie immédiatement et

procure un bicn-etre durable. 
 

 
 

LEEEEErn

CEEWE|SCL

[soiEURS les médecins pourront se procurer des
PosnTEs, de vaccin frais reçues tous les jours de
l'institut vaccinogène Parke Davis & Co, cte.

Aussi préservateurs de toutes sortes no Ur l'usage ee ceux
qui se font vacciner. Nous avons continuellement en
Hock le Sérum Anti-Diphtérique de l'institut Pasteur de
Paris.

         na

 

 

Nos clients qui auraient besoin de Sérumle dimanche Ww
ou lu nuit pourront se le procurer chez M. I éandre w

iH Renaud, pharmae en de notre maison, No 529, ruc St- \§
4 € Jean ct chez M. Emile Pelchat, No 54, rue Garneau, v

WW . hilt

woTT W«oe, ’ id

w J.E. LIVERNOIS,Limitée, Rue St-Jean, Quebec. Ww
4

+=

 

 

, ditlons da jrisicenx de

Bey a annoncé qu'il ne craignait plus

; nes,

WMhoté la première.

Me iacuresles dont une au No 152 Est

ilfe rue. Quand les bureaux de cette

2 ènent aussitôt le remboareement de

Jeur argent.

sans délai.
Mmandèrent le règlement définitif

#cants vinrent apporter de
pour amrquer qu’ils avaient ploine

R sieurs effectuèrent des démôts de 500,

ty ent des retraits nombreux,
Hcus, paraît-il, de peu d'importance.

@iineteenth Ward Hank n fait con.

cil
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CANADIENS Qu
— eee
pour CERTAIN: 1 TH 00E NE I PAYONS

ç

chaque BID 22 cusace SO RECONSTITUANT

meTT ) } } DE PREMIER
= ve tu “re 4 4 VS ANR i 4 ORDRE A

TER1 ORTIR { :

HAVE Recommandé par le Corps Médical

 

vous 60 fact jetés
10 cents

QUEBEC STANP EXCHANG

Boite Postale 197. Quétiée, Can.

4NESA

dans le traitement de ia

TUBFRCULOSE, ANEMIE
DIARRHEES CHRONIQUES

CONVALESCENCES
SURMENAGE — DEBILITE
ATROPHIE INFANTILE

    
“agitée

 

A VINORE
  ; A LIAM (1 41 RETTE , Gros : Établissements BYLA jeuno

U NEee oo Totie a GENTILLY pres PARIS (Seine)
 

sis uiT 6 suit
x st Odetlss
wa etapes, Tres
cord chen

Vite de biiti. es ei
chaud aves hels +
Aussi remise etrcns 11e

grand Llesrile 1-6 0552 UE bey 4

au coin de nt 50,180 1 4 helnutes de

marche de i ruine, Pe Leos Toone ble, Cou

cr ava Ponrauf or

mations, waders + 12 2 AhOCE 4

rue SU Vail on

COMPte D'IRPORTATION ANCLO-FRAKÇAISE
232, rue Lemune, Montréal,
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ILE SULIYUNE ANE AFNEY PE-

CLARE QUNE A PLUS \

ORAINDRE EVENEMENTS

RACHEUN

doflars en csphées auxquais il conve-

nait d'ajouter

vees par la Fifth Avenue Bank,

En outre il a déclaré qu’une som- |

the d'un million de dollars était dé-

posée dans d'autres banques de In

vMie et qu'on pouvait la retirer sur

l'heure au moyen de simples chèques.

d'autre part, M. Frank Frenah,

président de la Twelfth Ward Bank

déclarait que cet (tablissement est

vovenu l'un des plus solides de New-

York, grâce à l’appui financier de M.

Carnegie, Morgan et Phipps. !
Une cinquautulne de personnes at-.

tendant l'ouverture des guichets qui
devait avoir lieu À 9 heures, M.
Frenoh s'adressa en particulier à cha-
«unes d'elles pour cesayer de lui dé-
montrer quel ‘argent déposé dans la
banque ne couraif aucun duiger,mais

que les déposants qui voulaient retirer
quand même leurs fonds, seralent sa-
tisfaits sans retard. .

Vers dix heures, M. Nichols. prési-

dent du Harlem Board of Trade,
adressn la parole aux personnes qui
faisaient la queue devant les guichets

et tenta de les convalncre qu'ils

avaient tort d'agir ainsi, car leur at-
titnde causait du tort non soulement

A la Manque, maïs risquaît d'en cau-
ser aussi aux autres banques du voi-
sinage, I fit tant et si bien qu'il fut
applaud! of que la moitié au moins
des déposanis qui s'apprétaient à re.
tirer leurs fonds s'en aHèrent rassu-
rés.
A la Madison Trust Company les,

choses se passèrent à peu près de la)
même façon. La garantie de l'Equi-

La Madisor Trne: CHnIipARY. in

‘welfth Ward Bans © ‘a Nineteenth

ward Ranl. ont owsert l=urs pers

ier matin comme À l'ordinaire et le

urintentiant des banques d'Etet Che

 

 
‘événements fâmheux.

M. J.-P. Morgan est venu au se

ours des deux dernières de ces ban-

assez afrieusement menacées

‘Trot Company à ré-t l’'Equitable

La Nineteenth Wand Bank a trois

ernière s’ouvrirent hier matin À S

eures, enviros 70 dévosants deman-

Les paiements furent (ous affectués

Quelques déposants de-
de

ur compte.
Dans les autres succursales, il n'y

eut pas de retraits de députs ; au con-

traire, un certain nombre de commer-
argent

conflance dans la banque et plu-

600 et 700 dollars.
Au siège principal de In banque, |!

mals

 
M. Bradley Martin, président de ia

clients et l'on disait que les dépôts!
étafent plus nombreux que les re.

y avait en caisse $i,400,000 | traits.
 

 ;
Ce qu'ils son : |

Acheter un sommier “ Banner” e'est:
s'assurer pour lu vie ute tranquille
confort.
se déformer.
ressorts laqués laits d'acier trempé !Lea Matelands

 

dignes à l'huile qui maintienn>ns chaque

de confiance partie du corps de ln tête aux pieds |

le vendent sur tn plan horizontal. Si vou 8 vou-
les dormir confortablement, € ouchrz
sur un sommier “ Banner ®

En vente chez les principaux marchands |

THEALASKA FEATHER & DOWN Ce,, Limites, MONTREAL-—OTTAWA—WINNIPEG--QUEBEO

 

|
|

LES BANGUES DE NEW-YORK
| deux. Le traitement du docteur Dov.n

‘rappolle beaucoup colui dn

‘Le traitement du docteur Bavle est

“50.000 dol'ars envo- Mon moins intéressant : il est exposé
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LA TUBERCULOSE
GUERISSABLE
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t BACTIEMENTS CLIMATIQUES,

MOMPFEWIEURS, HYGIENE

QUISs

M. Francis Marre, duus le ‘ Cor-

(espoliaunt,” consacre une partie de

sa revue des aclences aux traileuxels

de la tuberculose ; il euvisage buc-

cessivemes.t lu cure marive, te tui-

vient au docteur Busle el les trai-

tementz hygiéniques.

D'après Debove et Plique, le nom-

bre des tuberculeux, en France,

pourrait être évalué à plusieurs cen-

taines de mille M. Francis Marre

consacre À ces malades, dars le ‘“ Cor-

regpondant,” une ude qui est faite

pour leur donner conflance. L'auteur

s'élève, d'abord, contre une idée gé-

néralenient adniïse : lhédité tuter-

culeuse ne serait pas certaine, ‘ des

cag très nombreux établissent. l'in-

fluence blenfaisante d'un isolement

hâtif qui est pour l'enfant le seul

traitement efficace et logique.” M. F.

Marre examine ensuite les principaux

traitements de la tuberculose, I] les

classe on trois catégories :

Les uues, dit-il, # loudent unlque-

ment sur l'idée d'uccroître ln résis-

tance penérule de Vorgamsme el de

Tul conferer une foroe suflisunte pour

tut permettre de résister victoricuse-

ment aux ravages du bacile de Koch.

Jas autres procèdent du désir d'at-

taquer, s'il est permis de B'exprimer

winsi, le mal daus sa racine et le mi-

robe dans sa vie même, de manière

a le mettre hors d'Etat de nuire.

D'autres enfin eont conçus suivant

une méthode mixte, et poursuivent à

la fois la régénération des forces du

malade et la suppression du germe

destructeur qui des mine. Les pre-

miers sont défensifs, les seconds of-

fensifs, les troisièmes à la fois dé-

| fonsifs et offensifs, ce qui, à tout

prendre, correspond à ume tuctique

infiniment séduisante.”

i

de

quelque

+

|

It ne peut ni se hossoler ni femmes ?i ,

| cours parlementaires seru-t-H 4080

| flueuce

‘“ Baïns de mer, luminosité de

Lu traitement " climatique ” cher-

che à accroître la résistance gnuérale

l'organisme. D'après le docteur

Ravillet, de Cannes, sous la triple in-

de l'air marin, du bain de

mer et du bain de lumière, la consi’-

“tution se modifle rapidement. eat

| pe qui fit dire au professeur Detove:

Vat

mosphdre, alr marin, ln réunion sy-

nergique de ces éléments assure aux

stalons méditerranéennes unn supé-

rierité incontestable dans la cum de

In tuberenlose médicale

cale” le docteur Lalesque,

Teme systématis’

sorte le traitement pur la

Ce traitement comporte non

seulement le repos du malade eur une

chirurgi-

d'Ara-

chon, a “en

mer,

| plage abrités, mals encore le séfanr

uu large,
ç

sur des barques à rames

oun a roils,

les traitements " modificateurs

sont à Fheure actuelle nu nombre de

Pets €

dans la “Rene internationale de

| 0000000000000660000000000000000000600000040400000000¢

Une manière de

faire fortune

LÆ DOCTEUR BLACK, DE CLEVF-

LAND,  EMBRASSAIT TES

VIEILLES DAMES

On apprend de Cleveland (Ohio)
qua les parents de feu Mme Rabenca
Lord attaquuent le testament par le-
(quel cette dernière laisse 50,000 dol-
lars au docteur Bark.
lo Dr Black, qui est âgé de 39 ans,

a déclaré devant un tribunal que Mme
Tord, morte à un Age très nvancé,
lui avait fuit ce legs eu réccaipenre
de l'affection respectueuse qu'il Tui
avait vouée depuis 1897. Son nffee-
tion était, dit-i, celle que pourrait
avoir un fils pour sa more.

“rétals plein d'attention pour «l-
le, disait le denteur, el, chaque fois
que je Tui rendiafs visite, je l'embras-
gals en arrivant, aînsi quen la quit-
tant. Co n'est, du reste, pas la pre.
mière femme Agée que j'enbrusse,

Beaucoup d'autres, auxquelles Je

vonals Une affc-tion purelils et que

f'embrassais fréquemaent, comme un

T3 embrasertait sn mère. m'ont, A

jour mort, laissé ds sommes variant

tuble Trust Company avait rassuré leg de quelques dollars À $1.0u0
“d'ai la conscience tranquiia, ajout

ta le decteur. Mes rapports aves tous

tes ont êté honoradies
Depuis l'âge de dix aus, lé du tar

| Black prodigue wus son alrestion «1
dames
hts aie

baisers aux

l'entourent
sng

qui

pever, Sables

d'att s :

 

Le Sommer cab la base d'un bon lit | FonbMia dans le testamont
Y a-tH caloul où Inclination dung
te fureur d'embrazser *-8 vel! à

On ne sait. Ma tout eas,
est consituwt pur des | (init trés lucratif,

rmaee elle Acc

Le projet de loi quit tend a Homies
bor A dix minntes la durée des dis-

En tout cas son aufeur le difeu-
dra par un grand discours.

-Qui dhrers ?
Plus d'une beure.

Médecine et de chirurgie “ du 25 no-

vembre 1907 &ù du 16 juillet 1908,

“M. Bayle, nous dit l'auteur de

l'étude du ‘ Correspondant," donne

systématiquement À tous sos mala-

des Uiborculeux, de la rate de pore

erie À une dose qui peut atteindre

60 gramiues par jour. L'effet udle et

bienfuisant ne tarde puss a se pro-

duire : l'état général s'améliore ru

pidement en meme temps que les lé-

glona locales s'atténuent.”—M. Fran-

cis Marre recherche lu raison del'in-

fluence de la rate sur la tuberculose.

Le “ pourquoi ” de cette améliora-

tion, dit-il, doit être cherché dens

une action spéciale de la rate qui

jourrait vis-à-vis de l'organieme le

rôle éminemment utile d'un appareil

da défense, et qui, notamment, s'op-

poserait à la déminéralisation, nor-

male, pourrait-on dire chez les tuber-

culeux. Fuire absorber de la rate

crus À un malade dont lu rate fonc-

tlonne mal, pulsqu'il se déminéralise,

c'est rendre à l'organe insuffisant, la

force et l'énergie dont 1] n lxsoin pour

accomplir la fonction physiologique

qui est la sleune. Ce que les méde-

cins appellent opothérapie est tout

simplement un traitement qui consis-

te à faire Ingérer 4 un malade des

portions de cartains forgunes pris

chez des animaux couvenablement

choleis, dans le but de remédier à

l'insuffisstice des organes correspon-

dante du walade,

Le traitement ‘ lhygicnique ” à pour

but et pour résultat d'accroître la ré-

sistance opposée par l'organisme au

bacille de i£och. Dans cet ordre d'i-

dées, déclare M. Marm, la création

de villages sanatoria, de jardins ou-

vriers, de Cités-Jardins salubres doit

être considérée comme chose excel-

lente.

Avant de terminer cette revue des

traitements de la tuberculose, signa-

lons une communication faite à la

“Presse médicale ” par deux méde-

cing italiens, MM, F. Pedrazzini ot C.

de Vecchi. Ces messieurs exposent ln

technique d'un nouveau traitement

de la tuberculose pulminaire. Son

point de départ cest une observation

iurtuite : l'an dernier, l'un des au-

teurs eut à donner sus soins À un tu-
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berculeux qui venait d'avoir l'humé-

rus cassé. Il arriva ceci que, sous

influence mécanique exercée par

l'appareil de traction appliqué en vue

de réduiro la fracture, l'état des pou-

mous du malade alia en s'améliorant.

La relation de cause À effet parale-

sait si nette l'observateur, s'é-

lont vi attribuer cette année un ser-

vies ix, h'hésita pas à

appliguer de suite un double appareil

de traction À un pationt dont les lé-

sions pulmonaires étaient bilatérales.

De plus, dans le but de provoquer

une Irrigation sanguine plus coplen-

s des poumons, il installait le ma-

lade en position inclinée ou plutôt

itivorsée, les pieds en haut eur l'o-

riller, et ln tfte «n Las.

II vit In fièvre tomber en une dt-
zulne de jours.

que

   

 

de tuberenle  

Deux cabines
prises en horreur
 

New-York. 13.-—- Personne ne von-
lant oocuper la cabine qui servit au!
docteur Crippen. sur le steamer ‘’Me-
gantie”, le capitaine a cru devoir
(transformer li chambre No 52 en ne
‘place servant de magasin. Bien que
cette cabine soit placé sur le pont d'a-
vant et en fort honne place pour l'air, !
,ancun Voyageur ne veut  l'ocmiper

“pance qu'elle a été habitée par l'as-:
sassin de BeHe Flore,

La cabine d'Ethel Te Neve, qui se
trouvait située juste en face de celle
du durteur. cat également regardée
some hant’a et propre à Jeter les
plus mauvais sors.
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Sous ce titre alléchant, M. Pran- |
çcois Wolf vient de pnblier une bro. , so ®
olire, qui ser certes bilan aneeilie Un député italien

! ’ . A

dévalisé
de tone,

be da table des vu lère,
À

HOUR CX-
   travons Ce Qui s: —

 

‘

étre phisique Maire d'air, det

es ouvent Ta: . Jon x a mt 15 vient d'en arriver nne Wen tone.

: “ US He | . y . * ali «

tan ds love tents © be port des ‘kan ‘pe à un doputé Italien, M. Falling, un

Lal $ Cen mit i vai Por café To d'a touda-urs et le serrétaire du

nas i bérans de café 

groupe de ln sranche démocratique.

 

malt : le bière : le heurre végétal ;| L'autre nuit, dans traiu de Na
+ I ie HP Titer ff “ : = | 3 enrava« le pain bis: hygiène dej pins a Home, un habite piokpochet Jui
chee lars 3 X6UX ; respiration auittiliea son partefeutle. Le voleur
nas to Tr Nour les dents, ete. .

 

a été volé, ear le portefcuille ne con-

Uprgalt ancun hitter de fhanque : pur
ce sralt se prœvurer “utre, M Gay gardatt soigneu

Vous qui est ent sement ln Ueto compldte of uni

= liheatres cet prix ttes membres de fa gauche démiosrats

Tout Le Mona
La Santé pour
vents chez tons
de lt ening ve

| Pour des ralsous que nous ne san

ions résumer ici en quelques mots,
cf évétoment cause une immense
“motion à Monterftario et les Tmlers
og plus fins de ln potice italienne
“lannent d'être lands à lu vecher-
“ha dn voleur et du préoleux porte-
feniile, Tes attraperont-fls ?
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INJUSTICE
ET DANGER

La que-tien sonievee par te dis-
cuurs dn tone au sitjet de Ja re-

presentatom des provinces dans le

parlement du Canada e1 poitrr nous

d'une exten” Importaune, Cepen

dant
säcre que quelque: Mois sans il

tilentions

le gouvernement ne lan oe

diquer queîjes sont sr

col gant,

Sir leaner Gouis € naguers

quurti quiet assister à ‘a conference

interprevinciate où fit récemment

di-cntee vette question, “alt ire de

que! coté penchaient ses preferen-

ce. IH en est reventt tout aussi Co

et Le di-cours du trône n'est pas «e

nature «nous éclirer sur ce point,

PP est évidemment dans la nat

re du premier ministre d'inviter et

d'écouter Jes suggestions de sains

1e opposition avant de premlre une

decision importante,

C'est ani que les réformes pré

Toner, Chapais,

Bernard et a-

Conisve- par MM

Bouras-a, Prévost.

tres. en matiere d'éducation, d'u

griculture, de couac-ahon, Tous

sont en-nilé pare manMont de

voies par 2 gottcce CM qu eu

réclame de pur ee Se

crn |Near Eve ut dad HRS

a __
*

me facteur important dans le con-

seil de la nation,

C'est contre cette injustice que

s'élèvent les membres de l'opposi-
ton, tant à l'Assemblée qu'au Con-

ei} législatif, et c’est contre ce

danger qu'ils metteut le gouverne-

ment en garde.

jrabie Sir Lomer Gouin. premier

aninistre de (Québec et par la volonte
de l'élevinrat chargé de gouverner

c'est-à-dire de prévoir, nous dire

qu'elle est cefte pensée de derrière
*a tête qu'il avait quand il mit dans
la bouche de l'administrateur ces

vagues paroles du discours du trè-

ne.
les électeurs de celte province

ont peut-être droit de savoir de

quel côté ie gouvernement de son

choix oriente sa politique à un 1no- ment critique de noire histoire na-

{tionale.i

ed

LES SALAIRES

Une vias-e de gens qui a du

ture attentivement, le contenu du

discours du trône, c'est bieu celle de

nos pauvres employés civils

Lis ont dû étre passablement de-

-37 pointés de n'y rien voir qui te

de à l'amélioration de leur sort.

des sommes fabtientses votées et

à voter pour es Hautes structures

de- écoles techniques, l'augmenta-

tion des indemnités parlementaires.

lv= augmentations budgétaires en

faveur de nos pauvres licutenant-

gousergent-, en face de la

parenuenie exercée à l'égard des

des instilutrices el

font

etc,

ur-nteurs el

des tfoncGonnaires publtes, 

Plaira-t-! maintenant, à lhono-;

DES EMPLOYÉS
 

 Inen prevoir que si les ministériels
. apte ee cr 101 .

a platent a proclamer, Sir [omer (tes fes couleurs à

L'EVENEMENT.—SAMEDT 14 JANVIER 191L >.
—

LLET DU sOIR
VARIATIONS EN COULEURS

11 cst pour chaque semaine une
‘oulewr. La semuine des premié-
res commumous est blanche ; celle

des premières amours est bleue ;
celle des premières noces est rose ;
celles des prentiers regrets est vio-
tette ; celle,des deuxièmes regrets
st jaune-"celle des troisicmes..
pardon ! celle qui aient de s'écou-
«er est grise.
Le gris est la couleur du brouil-

lard, de la pluie, de l'ennui, de
‘'indécision, de tous les actes neu-
tres el incomplets, de tous les ef-
forts burrés, de tous les reves qui
vont pas cu le temps de s'épa-
nouir, manque de vigueur ct man-
que de vitalité, souvent ausst mau-
que de lumière, manque de jrau-
chise, manque de calme, manquede
politesse, manque de “jurnigoinc”.
Le gris, wous diront les peintres
est une nuance monotone, vi il trai-

ne un peu de toutes les couleurs!

inemplovés. Lorsque du clair on
vend fare l'obseur, en se sert du
gris ; et de méme, quand on vent

 

L’ELECTION DE
SAINT-SAUVEUR

Le député de Saint-Sauveur, M.
Langiois, a été fidéle à son niandat

vi à ses électeurs ouvriers en rap-

pelant an gouvernement qu'il n'é-
tait ni rouge ni bleu, mais le repré-

sentant d’une classe spéciale et in-

dépendante dont i} entend prendre

les intérêts à la Legislature,
En quelques paroles franches et

fermes, il a protesté contre les

journaux ministériels qui récla-

ment comme une victoire du gou-

vernement son élection contre M.
Patry.

Cette affirmation est également

injuste pour le candidat battu et

pour les ouvriers. M. Patry était le

candidat de Sir Lomer Gouin qui

avait fait se retirer en sa faveur

 

;des chefs ouvriers de son parti.

Ceux-ci refusérent de se laisser im-

poser un te! député et suscitèrent

nover le souvenir dans les brouil- [en opposition la‘candidature cuvriè-
lards de Voubli, on se grise. Mais:
io voa “manière”. Les wus se gri-|
sent de mots, tel n'est pas hon.
John C. Kaine, les autres d'idées
ce qui n'est pas le cas de MIO
MHousseau: ceux-ci d'ambition, tel
Sir Lomer Gouin, ceux-là de va-
nité, qu'ils appellent dilettantisine,
vsthétisme, bref, une foule de
noms cn ‘‘isnte” qui rimtent fous
avec égoisine ; et nous avons M.
Rodolphe Lemieux.

Nous avons ct l'ouverture d'une
nouvelle session. Et dans la Cham-
bre obscure, banale, sans couleurs,
du la Chambre yrise, enfin les dé-

pulés semblent pleurer sur leur
éternelle ignorance et leur perpé-
bulle indécision. ’
M. Goutn, certes, à fait grise

mine, l'autre jour lorsque au cours
d'une colère d'un tien... il s'est,

fâché noir, et en a fait voir de tou-\

un pauzre jour-1

 

ve «de M. Langlois,

‘On sait le reste. M. Patry et son

parrain politique M. Gouin furent

battus à plates couture.

Mais le gouvernement n'est pas

fier, probablement parce que les

temps sont durs pour lui, et il se

console d'une défaite en faisant di-

re par ses journaux que le candidat

victorieux est aussi un de ses par-

| tisans,

M, lang'ois a bien fait de re-
mettre les choses au point.

Le député de Saint-Sauveur a
ajouté qu'il entend conserver son

entière Indépendance vis-à-vis les

partis politiques, Pour notre part
cela nous fait plaisir, Nous ne som-

mes pas de ceux qui voient un en-

nemi dans celui qui ne s'incline pas

suns cesse et toujours devant les

pour Li provises guet en parte Laan, Pere de la province de naliste qui ne Tu aiait portant opinions et les caprices d'un seul

WEN Unis eb ee a ade or Mictne, 11: n'oserout pas le pro-,

éclairer, jan rue pere des pauvres.

dette Doi eue a or V4 Lo verres des employées civre.
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“ot MES Chrq t «
oe TE

munedatement 1

qu'elle cron vireo eret . ;!
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Noon din ace ea Cdoman
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dec à cet fer, cure de tent even

tation dans 2 Nouv4 Foose we

tait d'un des rae 4ASK hab

tants, favs og : Cpe
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 ples Lo [FE

Le serait re ‘ eue ns

en put gran Lov ‘ =

province ci (us apres a.

en popuiation, «ta

danger pour roi
l'Ouest gageeta quu-s

apres le prochain recen-cment, be-

provinces maritène-"et FOntaro on

perdront encre queues wns toa

probabtéiment.

Mare la prose
selon l'heureu-e expression de M

Chapals, est pour la represcatanon

des provinces, comme Tastre ma

de ucbee, qui,

Jour est à ses satellites, conser

vera toujenrs sou onthe mari

Ble de 03 depnile.

Si en paus de ce que nous per

dons d'inffieuve par le fait de Cac
Croissement Ges provinces angiaise

de Vouest, nous cansentons aujour

d'hui à perdre ve que nous gagnious

jusqu'ici du coté des provinres de

Vocéan, notre decheauce politique
Fera rapide et les pessinisies au

ron: eu raison dé dire que nous

Étuons destines à disparaitré com-

as Tepe errant feat aaron e de-

MAR
i

“out aagmente que das une infi-
1

pue proportion depuis l'organisa-i
; i

toil de notre gouvernement provin-,

ab et de ses departemenis,

Cependant Te coût de la vie a pres

“0 tribie depui- lors. Une maison

‘

\

LA COLONISATION

}i

SE MEURT
peu

quo <e louait dix dollars en (1870

… vaut trente aujourd'Inn, bes

ct de Ce beurre, le tait, les oeuf,

oc augmente dee Tagen incroyu

The

Protner done a vos cmon es,

ont + travati et ce nierie RUE Ve

ce totue, de quer Gare me deste

i etreEE= +

\ Lun Provost à bot Hier œ

|
i
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{

ment ue convenabtenent, :

}
discours de ave l'a demnontre

que Ce rapports duo mitsire de Ca

mines e-1 ren

pad w Rou

Crneient de promver que leodisies

fatssete of a dene

ne de

4-2 reclame. masstre

Here pour sAntiee tos) ont de

ws de hone to
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a n'empeche pas

Cu taonme de dre que 4 comes

|

|
don tit des progres.

Cest taux, repond M Prevo-t et

prouve,

ib depute de Terrebonne sou-

sut que le goin ccnement fes han

Qu es coups de hnane toi au

mots desx ans, eu mosente, avant

oo enn accor der Ces late de vaio

maton qu'i< demandent, Mème,

dans quelques cas mse passe Qua-

cc Gig oll CN anitees avant que

Cou lasse justice au colon, = dans

intervalle al one ses pas fatique

d'atiendue.

Nous pouvons ajouter que des

colons etablis daus la foret vierge

.\ à vingt ans el qui se sont ou-
vert des champs superbes en depit

des persécution des marchamis de

peuvent encore obtenir

Lure lettres patentes du departe-

bons, ne

veut des terres apres Jes avoir res

pectueusement sollicitees depuis

quinze ans?

“Vous dites que la colonisation

arogresse”, s'écrie M. Prévost,
“mats, comme au temp où M.

Gown occupait ic poste de munis,
‘re de la Colonisation, te chef du 

noenbr: de ronveaux colons

des
|

, “imagine point elie qui ot

peste ayant Ce

Clans

[vince par fen M,

 

rien fait. Le fait vost ansst quel
quand on ha a appris que M. Bert
rassa allait recents storie,
doux premter ninrstre est decom

vert et Faventr ne hui est pas au
porit huit rose. Et ceci explique
érla - sous de coup de Cotte peur
bleue dla cu rouge Ha passé dn
rouge au crdet et C'est alors qu'il
«administré an tournaëste, paidte
de pour, da certe semonce que Von
sert. !

nofre

\oerportes ON à des heures
bus sombres dans notre Léqusla-
“ture Que douce apparaitra
Care-cn-etet de hs réconcitiation cn-
re de parti ronge et le parti ben
cf occcradoet orborer Le drupvan
hante ide la faux J

GTAINDFSIET.

 —_—rsrea
 

departement €: cnvore dans Uin-
possibiite d'obtenir te controle de-
lots de colonisation, de ceux mème

qui sent situes dans ce qu'en ap-

es reserves de Coomisatsont

M.C'est aunsi que Chon, Destin

vrar-

meat ie ministre de 4 cHont-aion,

j quan, en vertte. t n'est qu'un mi
 

 pouvorr d'ou

des ctensus et de construire
i

vrir

des ponts

Un autre fait qu'il importe de

d'aneren-

Ivars de la

sonugner c'est que co,

ctablis aux pro-

Le vire Tabete,,

date Lu region nord ade Montreal, !

“sont s injustement traites par les

marchands de bois et le gouverne- |

went quits sont obliges de quitter!

notre sol, apres vingt aus de sue |
. . Tv !

lice de temps et d'argent, ponr aîler |

pus Hospitaniere.

demander du pain « une province|

\outez-vous leurs names, Mo

nunistre de ‘a cotonsalion, nous |

vous les dannerous avec pans7

Ou est toque dans une certu-

du pauvre colon.

du panire colon,

Riez, messieurs

Ries, messes

les vgoistes repus, mais dans quel |

ques années ai n'y aura plus de co

lons du tont dans la province

Quebec.

Pourvu que ça tentraîne pas ‘2

disparition du departement. cola

vous est sans doute ben égal,
marre=ss

Rotiean a dit: "L'esprit ques
vent avoir gate cclui qu'on a”

Te rédacteur du Soleil verit
“l'esprit que l'on veut avoir gan
celque lan a
Ca n'est pas pins mal que

“par ce que cnergiques du pr
micr numistre.  

CASTORIA Turbines laf, Fonstn ATE

La Sorte Que Vous Avez Toujours Achotes Fes Z A Cahn

honnne,

 

 

 
 

Hehos de la législature :
(Quelques minutes avant ja séan-

ve, une voiture vide vint ='arrèter en
five du Palais iégislauf. l'admi-
pistratenr de la province cn des-
condi

 

  

Vi debut de la séance, lhon.
Joha-Co Rane, ministre sans por-
tefewile, onvrit soudain la bouche
comme pour parier, C'etait pour cn
rentre we autre.

— “Le

wh

Oui n'a pas vu ie député Fugene,
leclerc souffler” le discours à

Penus léteurneau, n'a rien vu.
ad ok

Oueile bee pare de représen-
tants la vie de Quebec est donne
, t1

On ana tort de croire que le
depnte de M Roch et une petite
tète d'ouscau, et que le député de

Enebec Centre n'est pas un asire,

fu'gurant.
Lom

Sir Lomer Gonin etant fait ap-
pete par << journaux le Pere du

l'enpie, wa groupe d'employes ci-

vis s'est forme pour composer

nouveau “pater”, Notre exce

«vice d'informations nous en va-

“Ca primeur, Voiet :

Notre Pare gui êtes av parlement.

Que votre nom soit changé.

Que votre règne dérive,
Que votre volonté soit défaite.

Fu le Chambre comme au Conseil :

Donnez-nous un peu de pain quoti-

[dten.
vos of-
{fenses.

tous ceux que Vous avez
Loffenssg,

Si vous né nous induisez pins en
[tentations

Et si vous nous délivrez du mal

Ainsi goit-il.
cer

  

Nous VOS pardonnérons

Comme

! Constation mélancolique
A presos du proces de François

Médaille, meurtrier de la femme avec

laquelle i! était on instance de di-

vonce…. un de nos confrères fait les

Judicteusus réflexions que votoi :

CU y a vingt-six ans, les auteurs

lraumaliques demanduient au nom de

ta morale que le markage ue fut plus

indissolutie et réclamalent le divor-

+. Dumas fils nous énut. Sardou

aous fit sourire, et le théâtre fit vo-

“ar la loi da 1684. Dès lors, diseit-

wi. plus de crimes passionnels. plue

le meurtres, le divorse allait être la

hain du foyer. ll n'en Cut rlen. A

“été de la question du mariage fe pla.

© le problame des enfants hallot-

ts, tirailiée. déchirés par les luttes

ntre parenté. douloureux otages de

eurs querelles, forcés eouvent ne

prendre parti dans ces péujbies co
ile

mer

 

PETITE

GAZETTE

Un usage étrange
En oette fin d'année, où Von se

prend à faire des comparaisons sur
les modes el les usages des temps
écoulés, il y 4 le sujet des lettres de
deuil qui s'impose à l'attention. I
n'est plus d'usage, pour qui tient à
observer tous les usages, que les fam-
mes figurent sur les lettres de deuil.

 

ainies la mort de son fils, une Veuve
celle de son mard, Un homme’ meurt,
avant encore sa mère, ayant sa fein-
me, des filles, des nièces, tout ce que
vous voudrez comme féminin... au-
cune d'elle ne sera mentionnée dans

éloigné, presque inconnu, un enfant
peut-être, qui parlera en leur nom.
Vainement cherchera_t-on la

ge!"

C'est] 'usage ? Pourquol ?

Répugnant sectaire
Je couvent des

d'Antony, Seine, occupé autrefois par
tant de saints et d'éminents religieux,
tels que le regretté P. Berthe, auteur
de la vie de ‘Garcia Moreno”, ost
devenu un établissement laïque, dé-
pendant du département de lu Setre.
Une croix surmontait la chapelle (Iu
couvent: l'administration l'a fuit
battre le jour même de Noël,

Pêcheurs d'Islande
le pêcheur d'Islande disparaît :

le caprice de la morue y ost pour

lais pour le roste.
Faimpoi ue veut plus ail:: pécher

la morue et les gars que leur ‘‘Paim_

fèrent devenir gradés dans la marine
de l'Etat que de naviguer comme
‘capitaines’ de goélettes dans les
mers du Nord. Le pain quotidien est
par la mieux assuré.
les

frais ridicules qui ne profitent à per-
sonne, et, le recrutement devenant
plus difficile, on prévoit que vingt
bateaux A peine seront armés cette
année à Paimpol.

En 1905. le chiffre des goGlettes
pour la pêche d'Islande ‘était tombé
à 52, et, en février dernier, à 3 1.
On entrevoit déà comme prochai-

ne l'époque où l'on considérera tris-
tement, dans Paimpol, le dernier des
Islandais.

Les dépenses du président
L'“Officiel!” vient de publier la lis-

te des crédits français, ouverts pour
le mois de janvier 1911 par le vote
d'un douzième provisoire. On y re-
marque : dotation du président,

président, 75,000 francs; frais de
voyage de déplacement et de repré-
sentation du président, 75,000
francs. Cela fail bel et bien 250.-
000 francs au lien de 100,000 qui
sont. constitutionnellement alloués à
M. Fallières.

Les élus du paradis athée
1e citoyen Sébastion Faure

=

fait
une conférence à Millau, Aveyron,

; S'udressant aux catholiques, il ose
dire :

“Votre félicité éternelle, ucus vous
| la laissons. Cette terre, dont fous
:ävez fait un enfer, nous voulons on
: faire notre paradis. Et duns ce pa-
radis, il n'y aura pas, comme dans vo-

; tre Evaugile, Lealcoup d'appelés mais
peu d'élus. Tous sont appelés et tous
seront élus.”

 
i Mais une catholique, une vraie ca-
; tholique, vêtue de deuil, n assisté ate ô a .la conférence. Elle s'approche du
rénégat et lui dit :

“Monsleur, j'avais un fils unique.
M était ma joie et mon ergueit, Je
l'ai perdu. Comment me ferez-vous

; V4 paradis de cette terre. si vous ne
me laissez pas seulement: l'ermoir de
le retrouver un jour ?*

C'est là le grand prod'*me, l'éter-
nel problème que la race des Sébas-
den

der.
M. Sébastien Faure na’ pu répon-

dre À son auditrine : il a haugsé les
épaules pour se donner tie conte-
napce,

Nouvelle a la main
Enfants pauvres :

-— Qu'est-ce que tu aurais voulu
trouver, toi, pour Noël, dans tes sou-
llers ?

—-Des chaussettes......

a
,
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Une mère n'apprend pas à ses:

la lettre. Et ce sera un petit cousin ;

raison:
tle cet usage. Ce n’est pus une expii- :
ration que de répéter : ‘“C'est l'usu- ;

Rédemptoristes

quelque close et le goût des Palmpa-

polaise attend au pays breton’ pré-:

armateurs sont accablés de

100,000 francs ; frais de pension du

Faure ne pourra jamais qu'élu-"

LA GAISSE D’EGONOMIE DE N.-D. DE QUEBEC

Une Infirme du Rhumatisme
je

  

(Cinq boîtes de “ Fruit-a-tives” la guérirent

 

| 4 Home Place, Toronto.

: 15 Décembre 1909,

; Je souffrais terriblement de Rhumatisme depuis environ un an, mon

“ bras droit fait enflé et le mal était dangereux. Sur tout le côté droit, la

douleur étalt affreuse, o1 j'avais Peine à me mouvoir. Deux médecins

me solgnérent, mais ne me firent aucun bien, et j'essayai plusieurs autres

remèdes mais sans résiltat. J'étais complètement impotent at je souf-

frais du rbumatigme tout l'hiver der nier.

Je vis Fruit-a-tives annoncé dans “The Telegram’ et je me décidai à

employer ce remède. Après en avoir pris une boîte, je fus beaucoup mieux

et la douleur fut moindre, et je continyad le traitement avce de bonnes es-

pérances. Apres en avoir pris trois Moîtes, je fus ei bien que Je pus me

servir encore de mon bras et la douleur était pratiquement disparu. Après

en avoir pris cing boîtes, je fus entièrement guérie— plus de douleur —

plus de souffrance-—et maintenant je suis aussi bien que je n'al jamais

été. la guérison de mon cas par “Frult-a-tives” est splendide, car tous

les docteurs ont échoué même pour Soulager mes douleurs.

Pour l'amour de ceux qui peuvent souffrir de cette terrible maladie,

je vous permets de publier ce témoignage.”

Mme LIZZIE BAXTER.

‘Pruit-a-tives” est le seul remède qui guérit actuellement le rhuma.

tigme et les Sclatica. parce que ‘’Fruit-a-lives" est le seul remède qui em-
pêche l'Acide Urique qui se forme dans toutes les parties du corps. S'il

n'y à pag d'excés d'acide urique dans le sang, il n'y a pas de rhumatisme.

! “Pyuit-a-tives‘’ conserve l'estomac propre—le foie actif— les intestins

régullers, les reins forts ot la peau excellente. Ce sont les organes qui

débarrassent le corps de toute maladie, Quand ““‘Fruit-a-tives'” régularise si

bien le système que toute maladie est éliminée, alors il ne peut y avoir

aucun acide urique nour enflammer les nerfs et causer la douleur que l’on

connaît sous les noms de rhumatisme, Sciatica, Lammbago, Névralgie,

‘“Fruit-n-tives'"" guérira toute trace de Rhumatigme, Douleurs dans le dos,
mains el pieds enfiés, dus À l'ompoisonnement disang par l'acide uri-

qua,

Si vous êtes sujets au Rliumatisme, guérissez-vous maintenant avec
“Yruit-a-tives” et débarrassezvous des douleurs pour l'hiver.

i HO cents la boîte, 6 pour $2.50, boîte d'essai, 25 cts. Chez tous les
; Marchands, où cnvoyés, postage payé, sur réception du prix par Fruit-a-
"tives, 144. Ottawa, Ont.

!
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Offres de Prix de Grands Manufacturiers .
Livres sur les patentes. ‘“ Avis aux inventeurs ’. “ Nouvelles in-

ventions demandées ”. “Pourquoi quelques iaventeurs ne réussissent
pas”. Jnvoyez de simples aperçus où modèles pour avoir les titres
du Bureau des Patrntes. M. Greeley, qui était autrefois Commis-

| sair> des Patentes, était comine tel chargé officiell:ment de toutes
!
;

1

       
    

 

i

les Patentes des Etats-Unis. 119— |

 
 
 

   
 

 

L.. GREFLEY&MEINTIRE
10k Y PATENTATTORNEYS
Ny WASHINGTON,D. C.

 

Mon expérience de 15 anuées m'a porté à choisir l'agence de ;
la Voiture McLaughlin-—qui est sans contredit la mieux faite et
lu plus forte qui soit fabriquée, et je sais par expérience que

{ c'est une voiture telle que celle-là, qu’il faut pour nos chemins de 4
4 Québec et des environs. be

i . . 4
Voyez plutôt ce qu'un de ces fameux chars a fuit récemment

| Te 3 novembre une voiture McLaughlin gagnait une course de
¢ 10 milles (free for all) en 7 minutes et 42 sccondes, battaut

une voiture de 90 JL P.

Le 4 novembre ce méme char gagnait une course de 10 mil-
les (free for all) on 7 minutes et 23 secondes et une autre cour-

>
{ fe de 20 milles en 15 minutes et 17 secondes.

‘ ; Je suis en mesure de fournir ce fameux char de 7 styles dif-
férents suns compter un truck de Jivraison. Je sera blen aise >

| de vous fournir tous lcs renseignements, catologues graiiits sur de-
! mande, ;

4 ; ; ; ;
3 Je désire aussi attirer votre attention sur le fait quay je suls
| maintenant pourvu des machines nécessaires aux réparntions d'au-

tomobiles de loutes sortes. ‘Toutds les rénarations qui me sont |
confides sont faites sous ma surveillance personuelle et par des +
ouvriers compétents. Une visite vous convaincra

{

_

JOS. DEVARENNES,
 

Tel. 2068. - “279, RUE ST-JOSEPH
AUTOM (CEIMIS, PICYCIES, POELES A GAZO

eee inal, ad ih

4

4

aa

LINE

4%
   
“La sollitnde est ta demeure naturel- LC : ES oo

iiireePan ]
 

(LACORDAIRE.)

—

“ TABAC— "|
CHAMPLAIN

à FUMER ET A CHIQUER

 

aul inspire tous les poètes, crée les | §
artistes, qui anime les génies. {

Ex élève des Hôpitaux de
Pagis et Londres.

SPACIALITE ; Voles Genito - Urtnaires
et médecine générale.

croix. Ko A
VEBIT.

Angle des rues'Qt-Pau) «ù
TEL 3082.

  

++>o-—-<<0e.

A Caisse d’Economie est main-
$ tenant en mesure d’offrir au
| public des petites Banques (Home
Banks) qui ont l’avantage d’être à ge

dépots. : : : : oot

Le public ne manquera pas d’ap-
précier cet excellent moyen d’ins-

pirer, surtout aux enfants, le gout
de l’Epargne. : : : 3

DE.
9000-909
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L'EVENTMENT.— SAMED?, 14 YANVIER 1911,
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UneOccasion Qui Se Répète Quune Fois, d'Acheter Les Meilleures Marchandises à un
tiers et demi de Moins que les Véritables Prix Réguliers

 

Les bons marchés sans nombre, qui étonneront mêmes
les clients les plus ardents.

 

Même dans nos ventes sensationnelles que nous avons faites dans les années passées

jamais nous avons été capable d'offrir des avantages aussi captivantes que cette année.

Les prix sont certainement pas en rapport avec les qualités offertes.

sont vigoureuses et directes.

nous réduisons nos marchandises au-delà des espérances des acheteurs mêmes les plus écono-

mes.

  

Nos méthodes

En coupant les prix nous allont droit au but c’est-a-dire que

 

€

=> LUNDI, LE 16 TANVIEIR ex
COMMENCERA NOTRE GRANDE
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safealsalvafeafeciofeitoafofoaioneilsoleclecdociedlradectrdedledededoddodioddodde2°,redeedoeleateadedreleafedeootoclostedelaalodtodedrsladfoadiedd
Lm

+
a8egSNri

que pour une grande partic les lots offerts ne dureront pas une seule journée,

est la vérité.

€9900906003000000000000000000000000000000000000000
r . . . . . . .

: Nous aurions certainement aimé n donner des détails complets sur les occasions qui

TE
4433
pA ve G9000000000039900000000000000000000000000000000

feront sensation dans chacun des départements mais la chose est absolument impossible vu

vous convaincre venez lundi et les jours suivants voir quelle foule envahit le magasin. et

avec quelle rapidité les marchandises sont enlevées et vous verrez que ce que nous avançons
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- - - VOICI QUELQUES OCCASIONS PARMI DES MILLIERS D'AUTRES - -

Edredon
Pour Kimonos, couleur rouge, rose,

gris et bleu, largeur 54 pouces, va-

lant $1.00 prix de vente . . . 73

Etoffe « Couverte ”
Pour Manteaux d'enfants, largeur

54 pouces, noir, bleu et rouge, rés.
81,20, spécial . . . . . +...
 

  

 

Toile à Robes
Souleurs unies, les plus jolies tein-

tes, qualité supérieure à 306, spé-

..19cctal. 222 6 444 +40

Crepe de Coton
Crêpe Serpentin, patrons orientaux

maison,convenable pour robes de
qualité de 25c pour .
 

 
 

Zephyr de Coton
Zephyr Crépé, effets rayés, couleurs

assorties, valsur de 33c, prix de ven-

te... 221422 4 4 + 4 + . DOC
 

Etotfes à Robes
Etoffes à Robes, toute laine, effets

d'asonal. 4 patrons différents, va-
leur de 500, epécia! . . . 29c¢

Serge diugonale toute laine, lar-
geur 41 pouces, couleurs assorties, de
qualité remarquable à 65c pour 8Pc
 

Br mmr nt mm em

ludienne Anglaise
Rayé ou fleurie, prix régulier 15e

prix de vente . . . . . . . tie

Une autre ligne valant ‘Joe pour
cette vente . . . . 202 SN. BE

Draps à Costumes
Noir et de couleurs, tout laine, très

lustré. grand assortiment de couleur.
valant 85e, Prix de Venie . . 58c

Uneautre ligne un peu inférieure.
largeur 44 pouces, noir et couleurs,
spécial 48c prix de vente . . 3c
 

.Drap Caracul
Noir et couleurs, très large, le nou-

tissus pour manteaux d'hiver,

spécial . . .

veau

volaur $4.50,

 

. 82.08

Shirting de 36 pouces de large très

beau fini, qualité de 18e, prix de ven-

te....

Coton à Drap 3, croisé, très dési-

rable à 30e, spécial . . . . . , 22c

Coton à Oreiller, 46 pouces, cireu-

Couvertes de Laine

possible à $3.50 pour . .

Coton Blanc

1 8 0 4 +6 + + + + +, 120

Couvertes en Laine Blanche, & lbs,
grandeur 60x50, la meilleure valeur

. 82.38

Vente de Lingerie
La deuxième semaine de cotte ven-

te extraordinaire
première si l'on considére Jes nou-
veaux lots que nous y avons ajouter
pour la semaine du 14 :

“ Cache-corsets valant 25c pour 17e

Bas pour Dames et Enfants
Bas en laine noire pour dames et

enfants, par côtes, valant 40c pour

.......... 18

Bas en Cachemire noir pour dames

valant 40c pour . . , - 19c

Une autre ligne supérieure en qua-
lité, valant 75c, gpécial . . ., . 30€

Bas de Cachemire noir pour enfants
valant de J5c à 30c pour clairer à

 

 

Rugs
Rugs Axminster, grandeur 27x54

pouces avec où sans frange, prix spé-

cial $3.00, pour clairer . $1,08

Matte en (coro, pour porte, rig.

456, pour . . 2... 21 + 0 2. BBC

Tapestry, Bru-

valant jusqu'à

Coupons de Tapis.

xelles et Axminster,

$1.50 à moitié prix.

Céntres, Dessus d'ôretilers et de

Bureaux
Faits de très beau linon blanc bro-

dé se vendaut jamais moins de 30e

à 40c, pour . . . . +. « + . . Vic

  

doit dépasser la nla de sole

modèles.

Costumes pour Dames
En beau cheviot de couleurs

moirée
$24.50 pour cette vente

En serge diagonale,
valant $2

 

Couvrepleds
Couvrepieds blancs, fint satin, va-

Jour de $1.00 pour. . . . . . . 78€

Valeur de $1.80 pour . , . 81.08

Vestes àde Laine pour Hommes
Vesie en Laine pesante, grise et

verte, grandeur moyenne, belle vie

leur 3 $1.50 pour cette vente . PHe
 

Foulards pour Dames
En Laine blanrhe, nouvelle forme

avec fermoir, justement article pour

in Eaisdn froide, valant 40e pour 29€
 

Servieltes de Bain
Blanches, évrues on grises. unis

oi avec barres rouges, réguiler :

22e pour 17c

49e pour 25€

2ie pour 15¢
 

Pique Blanc
Pour robes, loujunrs en demande.

pour toilette d'été, régulier Dic
ae

+ ++ + + + 5 a mal

  

vw
-

Couvertes de Hanellette
De qualité supérieure, très grande

Prelarts et Linoleums
Coupons de prélarts de 10 à 20

 

verges, valant 25€ à 30c pour clairer uvec barres rouges ou bienes, prix
PER 1.2 2. > 14h ; -18 régulier $1.35, spacial la paire S7c
Linoleum, nouveaux patrons, prix 
 

régulier 500, spécial . . . 2. , . BHe

Linoleum {nerusté “Inlaid”, varié-
té de dessins ot couleurs des plus dé. Robes de Nuit pour Hommes
sirables, prix réguller 90c, prix de En très honne Flanellette Rayé.

vente . . + 445 4 + + 2 2. T4 valant au moins $1.50 pour . . MSc

Coupons de Linoleum Inlaid, 10 &
240 verges, reg. 90c, spécial . . 58¢  

 

 

Confortables
Très jolis confortabies, couverts

de tissus silkaline une bonne valeur
à $7.00 spécial K1.19

Une autre ligne. de qualité supé-

 

 

rieure, valant $2.50 pour . s1.19

Rideaux
En point Nottingham. longueur ?

Broderies
Très belle Broderie Suisse, dans

u: variété de patrons et largeurs,
répudier 5e à 8e, pour . . . . . . 3

19e pour de

12e pour 5c

15e pour Te

20c pour 12c

aac pour 20¢
 

 

Mousseline a Robes

pour

Toile a Nappes

dans uné variété de dessins désirables

pour

75 pour .

gar- Rarres a patrons,
noire, salant

Li (

$12.00 - $175
Her, derniers ge

=:

verges , qualité de 90c pour . . 68 Mousseline de Fantaisie Rlanche
ae pois, se vendant régulièrement

Une qualité supérieure, de lg c pour . 241 ee a. se

verges de longueur, patrons désire- “Mousseline Brodée “Bianche, valeur
bies, régulier $1.40, spécial . . 78€ de 22€ pour .. 2. a a + « « ABC

Fianellectes
Flanellettes de Fantaisie. patrons

rayés convenables pour robes de
chambre, valant de 12c à 15€ pour

4e 2 0 . . 10€

très  frandes

81.30

K1.30
 

 

 7.00 prix de vente

: . £16.00 Pr

 

Cache-corsets valant 40c pour 28c
ttofies a Robes Nolres

Coupons de Fianellette
Flanellette Blanche en coupons de

laire, valant le moins 30c pour cette

vente .. . + + + + + + a + . 18e

 

 

Tales d'Orelller
En Bon Coton uni, avec large our-

let valant 18c¢ pour cette vente 12¢
 

    
Cache-corscts valant Shc pour 89

Pantalons avec Dentelle ou Brode.
rie, valant 40c pour . . . . . . . 25¢

valant 5oc pour . . . . . . 88¢

valant 65€ pour . . , . , . 4Me

Jupons garnis de broderie se ven-

 

 

  
 

H
S
O
S
B
S
S
A
H
A
N

Manteaux
De cheviot de couleurs,

braid réentier 815.00,
garnis de

prix de retta
vente . . S11.25

En tissus Almand, reversible, rogue.
Har $0.50, prix de vente | . 87.00

 

Toiles à Nappes et Nappes à Patrons

Panama 52 poures de large. fout
Mine, régulier fi0e pour . . . SHe

Voile noir tont laine tres large,
Bon Marché à 66e pour . . . . 38€

Serge à Costume. D4 pouces. très

désirabie À GNe, prix de vente . 44e

 

Matinées Manches

 

 

 

a
“

pour .
à 10 verges, valant jusqu'à 15e

ic
 

Liuon Blanc cn Coupons)
2 A & verges, valant de 15 à 20 la

verge pour Be, Gc et 7c

 

‘Cravates|pour Msssieurs

valant 25e pour . . . 10€

 

. . 15€

 

Cette Vente est
pourargentcomp-

tant seulement.

 
  

dant 65e pour . . 2. 1 + 2 + . 40 Matines en Lawn Blane, modeles

Jupons de Soie $1.05 pour ane Toile Damusste hlunehe, largeur 1011, lon unes garnies de Dentelle En Popeline, ce nouveau tissus au

Jupoas de sole taffeta, noire, avec SH oe ’ 60 pounes, régulier L0- pour . . Be eu broderie fine, les autres par plis et fini goie,

volant très large, bon marché à $3.50 Robes de nult. prix régulier Gñe Une autre qualité, supéricare, va- Prodées, valeur de 31.00 pour. 38¢ Une autre ligne en Mercerisé trica-
prix de vente . . . + + 1 + . R3.75 pour . . 222222 4 2 2 2 4Me Jant 60e pour 2. 222 2 2 1 #86 $1.40 pour . 850 té, valant bien 55e pour .

“ami " dt ? a MatingCamisoles pour Dames  .- Coupons d'Indienne Escomptes Sgeéciales Hanelles à Matinées Soles
Camisole 2 pour Names, couleur na- Par longueurs de 5 A 10 verges. Ktoffes à robes et Soics 15 p. cent Flanalle tours laine pour matinres Sole Poured imprimée, de quati-

furelle. toutes les grandeurs, valant une variété de près de 50 patrons poptelles et Garnitures 15 p. cent ‘hiver, couleurs assorties, patrons te supérieure, grand assortiment de
? $ i 8 * . C tnaci a + al i 1

4 30e pour .. 22 22 4 + + + . Bhc différents, cette qualité se vend ré- Lo eu deu ous jolis, vatant D0e pour ge Gress et vomteurs, valant ôûc à 0c
gulièrement 12c. prix de vent we Costumes etManteaux 25 p. cent. ; " pour . . 30

; =C. e ‘
ui our 20e

En Eonne Laine Blanche où Natu- © Modes . . . . . . . 33 1-3 p. cent no ‘ Crôâne de Chine de Couleur 27 pou-

telle valant très bien $1.49 pour 98c labillements de Garçons 15 pe cos de largeur, réguiler 81.75, prix
ES 7 nts r : D LC. de vente | .. . 8e

- i Rubans Tapiz et fournituresde maisons 20 Serviettes Soie Taffeta Net re, go vendant ton-
r cent. Sopviettas i “canlenr SN rs oft: In veroe, | otte Lente

Habiilements pour Garçons Ruan Taffeta très large. toutes les pour cont avons frange int Er Ci Js " . me ee be

En twecds mélangés, gris tout lai- meilleures tetntes, valant 2@ pour TOUT venteLS Se Soie Vuftsta Crème, largeur 24 pou

ne, ures de première classe, va- oe 19c Broderies 25 p. £. Bn pure Toile 18x34. haires tou- ces, boune qualfté à Gôe, pour . Zbe

Loe 2 oe
' Fat V0 pour . . . . . . . 8220 Une autre ligne, largeur 414 pouces 10 p.c. sur toutes autres marchan. KOS ourices, réguilr J4e, pr ties Satin Broché noir, valeur de 32.2.

+ ¢ L © $340 pour. . . . . . $2.40 valant 19c pour . . . , . . . 12¢ diges non réduites vente . . (0e pour cette vente | . $1.49

{14° ’: € >
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LBATRE. BRECOM

“Lo proder bien est la santé”
EMERSON.

¥ir3 Lslomac peutSupporter la Quinine ?

cause

peut

de péuv ont pretdre la quinine à
Tout le monde

 

Hoenn rete,

      
Dreee

A la Quin) du Pérou:

preparation pure et agréable-—les principes
if breoree Cinchona sont extraits avec de l'acide

hyde beonngue, de sorte qu'on obtient les alcaloïdes dans
vs ed

et

MCGTR x

combinaison et ass Vagréable saveur de l'écorce
coo Yann vonservée ainsi que ses propriétés Médéci-
baie

Cleat qearques l'extrait hydrobromique est tin succès impor-
tant ct u combinaison avec le Vin de Porto sous la for-

\alons InvalidPort est bien propre à l'usage
tans jes vas de debilité et de prostration nerveuse,

GROSSE BOUTEILLE
i WIRE an

me ii

REIN "
   

 

 

 PENDANT UN MOIS

ChezChez E. JACOT,
BIJOUTIER, 95, RUE ST-JOSEPH.

207 de Réduction
SUR TOUT LE STOCK
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Nous wyous antonce récomuent lu

Mis Ut SKIS comes caddy, loaddlii-

GO U6 ju 16libiOu (es © Curisuen

Stleulinis * Lael Uvutvells a du Blu.

Ja pitlint cus prefisil corps la croyan-

Le Ge son lmwortudite,
l'histoire du code fondutrice de re-

lion rélie qu- l'A raconté de Du-

Puis le saini-Audré daus uv article

ue x FICHIOIVAMUI TE sl

Us Miérersmunle,

dary paacr ost U£e dubs ul petit

village du New-Humpshire, Dès son

entauce, elle montra le caractère de

l'hystérique mythouisne. Ele avait

des crises éphleplilormes qui

Îruyaivut ses pareuts ;

IMarqua que ceiles-ci étaiout souvent

Volontaires, elles surveunieut

Juve

car

Mietlaieut à Mary d'éviter l'observa-

ton douiinicale rigoureuse que le pè-

re, desvendunl des puritaing d'autre-

fois, imposait à tous. Je médecin de

la tauuille la trouvant un sujet inté-

T@Ssilil tx: livre sur elle a des expé-

riences d'hypnotisme, ce qui contri-

bua à développer son tempérament

névropathique, Gâtée par tout le

monde, elle devint de plus on plus

capricieuse, alla à l'école sans rien

y apprendre, pus l'orthogra-

:phe, 0s qui ne l'empôcha pas, plus

tard, de se vantor de connaltre le la-

‘tin, le grec et J'hébreu.

{  Devante veuve six mois après son

| marlage et restée sans ressources,

elle utilisa la maladie nerveuse qu'on

(lui connaissait pour g faire entrets-

{uir par ses frères et soeurs. Elle en

! abusa même; A chaque instant, il

, fallait fairo jeter de la paille dovant

(la maison pour qu'elle n'ontendit au-

jeun bruit et la bercer sur les gemoux

pendant des heures ; à cette târhe se

dévounfent son vieux père, sa soeur

| À leur défaut, un domestique, ce

que la famille trouva quelque peu in-

‘couvenubt ; un rempluca le domesti-

que par Un bercent que les gamins du

pays venaient

ca branle.

Duns ses intervalles d-

 
même

% tour de râle, mettre

subité, ele
menée ———— #s'Oecupaill avec passion de mesméris-

nu in me ct de spiritisme, ice parlait deeS wep be 0
Orange > de | Hn . 12¢ a 50c {tout aver «Hour saus so labs ace

Bonbons males fa livre . 10c réler par aucune moquerie, Elle sé-

Chocolat de 40e et 50e pour 25c

Huîtres Sealshipt la chopine 35c
Volailles à bon marché

Bon fromage raffiné, Oka, Gruère,
“Sweet Meadow” etc.

Liqueurs de toutes sortes.
NOUS VENDONS BON MARCHE

Alf. Cimon & Cie, 272, Rue ST-JEAN
TEL 1241
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eU est encore temps de vous procurer un CAPOT

de CHAT SAUVAGE chez |. B. LALIBERTE,
- . . . .

et d’avoir droit a un  : : : : :

Escompte de 10%
pour du comptant. La plus grande et Ja plus belle

collection que nous ayons montree. Tous Jes prix

et toutes grandeurs — fini irreprochable.
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+Quantite d'autres fourrures de choix manufac-

turees en Capots, Manteaux, Etoles, Gants, Cas-

ques, assortiment des plus considerables a des prix

raisonnables, plus un escompte de 5% pour du

comptant.
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>Venez voir nos Traines sauvages, nos Raquettes,

S
X

es

* nos Souliers mous pour hommes, femmes et +

* enfants. <Q
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+ MARCHAND DE FOURRURES x
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COIN DES RUES ST-JOSEPH ET LALIBERTE

ST-ROCH, QUEBEC.
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duisit ainsi un dentiste qui l'épousa

en secondes noce ., 1nals elle le mur-

(yrisd teliemch* pur ses caprices que

celut-el dut bientôt divorcer.

alors qu'elle entendit parler

d'un certain Quiviby, qui faisait des

cures merveilleuses et qu'elle voulut

lo consul'er pour sa maladie nerveu-

se, à lujuelle les imédécins na pou-

vaient rien Elle & rendit à T'or-

tland, où vlle puussa trois semaines

auprès du Quimby et revint dans son

Pays, se déclarant guérie. Elle chan-

ti les louanges du maître et lentn

d'exposer sa méthode. Ce Quimby
était un ancien horloger qui, séduit

par les expériences du maguétieme,

s'était fuit guérisseur , son idée, trés

(&tinplo, était que maladie n'est
lQu'une fausse crosance dont ll faut
délivrer l'æprit hunudn ; que les re-
môdes n'agissent que par suggestion

et qu'on pout les remplacer par la
conviction de Ja guérison prochaine

solldement tmplantée dans l'esprit.
du malade. Un esns paychologique

très fin le guidait et lui permettait

de réussir quelques belles cures,

lest

faa

Mury Baker n'a jamais bien

‘compris le système philosophique de

Quimby, du moins, elle s'entendit à

l'exploiter. Pour se procurer des res-
Bources, ello fonda A Lynn un “ Col-
lège de la science morale at physi-

que ” où, pour la sornme do 300 dol-
lars, elle ouscigna son système ; le

‘cours, en douze leçons, consistait à
taire apprendre par coeur les copies

| qu'elle avait faites des manuacrits de

Quimby, au temps oN celui-ci la soi-
gnalt. Au début, ello se contentalt

de commenter Quimby, maïs plus

tard «lle oublia le maître et parla

avec aplomb de ‘sa révélation* A

la fin du cours, lus élèves recevalent

le titw de docteur dont ils so ser-

valent pour exurcer :

pratiquait pas elle-même mais s'as-

rissaît pour le compte de la patron-

ne,

publia n'édtait autre cliose qu'un ma-

muserit de Quimby, remanié et obs

cured pas elle | deux de ses fideles fi-

rent lee frais de l'édition, et elle en

imposa ensuite l'achat à tous.

HEftre temps, À cinquante-clhq ans,

jolle. ee tuariaît poar la troisième fois

pcos Gilbert Mddy. un do ses élèves.

Des affaires GrMary Bakor prospé-

veatent< capendant il fallait d'ouffer

Fe Concurrence que pouvalent In! fai- 
raew propres Alèves-et lens Aèves Ae

Péfier plun d'un des disciples, cur do- |

‘saint s'ouvre à l'histoire du paraly-

ef- :

mals on re-

principalement le dimanche et per- |

! “Journal de la Science chrétienne,”

| LES “CHRISTIAN SCIENTISTS ”
ENaSNA Ng cer

MNTaNN

Mary Baker ne

soviuit à l'un de ses élèves qui gué- '

Le livre “ Silence ot santé” quelle

La geuès: à une reugion moderne

souvenir d'yue chute sur la

uly de slibples 00QLLEOUS, QU vie

Avail alle wbuelos, oie fagiua |
une guérison miraculeusu qu'elle ru-

COLL wl Cué Larmes :

“ Coudammés par les plus habiles

Médecius qui ne lui accordent que

trois jours du vie, elle n'a pus d'vs-

puir sur la terre. Le Lroisièwe jour,
éllu demunde sa Bible; le volume

tique guéri par Je Christ. la vérité
qui avait fait marcher cet homme,
elle la vit; le pouvoir qui lui avait
douné de la force, elle le sentit Ele
se leva de son lit, guérie et libérée.”
Sa renommée s'étendit, elle allait

douner des conférences À Boston.
Ses adeptes, la comparant à Jésus, la
porsuadèrent elors de fonder ‘ I'Egli-
so du Christ.” Enfin elle créa le

où paralssaient des articles destinés
À exalter sa gloire ; on y rapportait
les guérisone merveilleuses obtenues
par sa méthode, par exemple mala-
die du cœur avec hydropisie et ter-
rible euflure des membres disparais-
sant après deux semaines de traite-
ment; maladis du foie ancienne gué-
rie par une demi-heure de conversa-
tion. [es chiens eux-mêmes, mordus
par un serpent À sonnettes, guéris-

safent parce que l'on parvenait à dé-

truire In “fausse croyance ” qui les
menacait.

Copendunl quelques mauvaises af-

laires mirent en péril l'Eglise du

Christ. Une dame, membre de l'asso-

clation des scientists, ayant voulu

soigner elle-même sn fille en couches,

la tua ainsi que l'enfant; devant les

tribunaux, Mary Baker désavoua son

élève et prétendit qu'elle n’avait pas

reçu le diplôme d'accouchouse du!

College niétaphysique. Ailleurs, w

Père sclentiste laissn mourir de diph-

tere sa petite fille’ et il auralt fait|
de môme pour son fils, sl la police

n'uvalt imposé les soins d'un médecin. |

Mais rien ne dimiunait In conflance |

|

|
i
!

I

|

des disciples. Ln religion s'étendait

de plus en plus. Elle avait ses légen-

drs, ses articles de foi. On comptait ;

en 1800 20 âgllses sclentistes, 33 ins-

tituts et 10 sociétés, Mary Baker, de

venue trés riche, se retira dang une

maison de campagne près de Con-|

rorû d'où elle dirigea les affaires de |

lu congrégation.

Quelques années après, les sclentis-

tea élavêrenut à Boston une grande :

église qui devint le siège de lu reli-

zion nouvelle, Mary Baker n'y parnt |

rarement ; mais on y Institut |

une “chambre de la mère de l’Egli- |

qui est visitée avec autant de |

dévotion que le Saint-Sépulcre à Jé-:

risalem. Puls on fit des pèlorinages |

pour aller contempler dans sa mal-

son de campagne fe ‘ Pastor emeri-

fus’ revêtu d’une robe de pourpre.

L'Eglise a ses missionnaires qui

répandent les éditions successives de

‘Bcience et Santé,” vendent des bi-

joux emblématiques, des cuillères or-

nées du portrait de lu fondatrice et |
la photographie dont l'achat est obli-

gatoire pour les disciples. Grêc> à

une piissante réclame, la religion des

scieniistes compte déjà des milliers

de membres ; sept cents congrégations i

existent aux [Stats-lUnis, 11 s’en est

fondé une à Paris et ce ne sont pas

setilement, comme au débu , de pau-

vres ouvriers, mals des gens ins-

trults qui l'ont adoptée, |

N'est-il pas curieux en notre sfècle

de sclence, sur le 801 de l'Amérique

laborieuse ct utilitaire, de voir une

femme hystérique et illettrée, parve-

nir, par l'exploitation de la créduii 6

publique ot par l'exercice illégal de

la médecine, à fonder une religion

nouvelle qui prend une pareille ex-

tension ? Voilà de quoi donner cou-

rage A tous les charlatans.

(fie
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Les Dodds érissent -
toutes jeu maintes de ny, Sil
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haut st tm mode de

Quimby. Cent alors qu'utfileant le
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Soyez Forts et Courageux.
de Québec,

 

 

Hommes qui Pliez sous le Joug de In Maladie, Relevez-vous !

À l'exemple de M. X, Aslin,
Prenez des

_…PILULES MORO
 

Un homme malade ne doit ja-
mais s'illusionner au point de
croire que le mal “se passera

comme il est veau”. On ne se
guérit jamais sans le vouloir et
surtout sans se bien soigner à

propos. Il n’est pas de maladie
qui tienne ou puisse résister à
l'influence d'un remede préparé
expressément pour les hommes.
Encore, ce remède, faut-il que
ce soit le bon, car il n'y en a
qu’un seul qui soit propre à tou-
jours soulager, puis à guérir in-
failliblement toutes les maladies
chez les hommes ; ce sont les
Pilules Moro.

En dehors des Pilules Moro,
les ehances de salut sont plutôt
rares, et surtout si les médeci-
,nes liquides se mettent de la
partie, il y a À parier un contre
cent que le mal empirera.

Pourquoi ?
Tout simplement parce que la

plupart des médecines liquides
qui flattent le gout et dont Jes
effets sont tant recherchés par
plusieurs, sont preparées à l'al-
cool.

N'en disons pas plus.

Mais il ne devrait pas être né-
cessaire d'insister sur la valeur
des Pilules Moro pour tes hom-

=. Depuis si longtemps qu'on
en parle,qu'on en prend &t qu'on
se guérit ave.

Personne encore n'a pu dé-
couvrir un seul cas où, prises
pendant un temps convenable,
selon la gravité de la maladie,
les Pilules Moro n'aient pas ob-
tenu le meilleur succès possible.

D'ailleurs, elles sont faites
pour guérir les hommes mala-
des. Que dire de ceux qui per-
sistent à s'en abstenir et conti-
nuent À s’échiner piteusement
sur l'ouvrage plutôt que de re-
courir au grand remède du jour,
les Pilules Moro pour les hom-
mes.

 

M. XAVIER ASLIN,
69 rue Bonaventure, Québec.

“Je ne pouvais plus rien di-

érer, tellement mon estomao
tait délabré. Après chaque re-
pas je subissais un véritable

mariyre et la violence des dou-

leurs me suffoqualt. II m'arrivait
trés souvent même d'étouffer.
Parfois, et à propos de rien, je
devenais tout étourdi. Cela arri-
vait surtout durant mes heures
de travail et durait assez long-

temps.
Que d'heures d'ouvrage j'ai

ainsi perdues pendant plusieurs
années qu’a duré cette terriblo

maladie!

J'attribue tous ces dérange-
ments au fait que mes intestins

fonctionnaient mal.

Après avoir souffert si long-
temps, et cherché vainementall-
leurs un soulagement tant désiré,
je me suis guéri en quelques
mois, tout simplement avec les
Pilules Moro. Je les recommande
donc sans hésitation à ceux qui
ont à endurer les tourments que
j'ai moi-même subis.”

XAVIER ASLIN, 
89 rue Bonaventure, Québeo.

Les Médecins de la Compagnie Médicale‘ Moro donnent des
consultations gratuiles à tous les hummes malades qui s’adresseat
à eux. Leurs bureaux, au No 272 rue Saint-Denis, Montréal, sont
ouverts tous les jours, excepté le dimanche, de 9 heures du matin
‘à 8 houres du scir. Les hommes malades qui ne peuvent s’y
Tendre, sont invités à écrire à ces médecins.

Les Pilules Moro sont en vente ohez tous les marchands de
remèdes. Nous les envoyons aussi, par la poste, au Canada et aux
Etats-Unis, sur réception du prix, 0c une boîte, $2.50 six boîtes.

Toutes les lettres doivent être adressées:
COMPAGNIE MEDICALE MORO,272 rue Saint-Denis, Montréal,

x

 

AVIS

AVIS est par le présent donné au ;
public qu'en vertu de la loi des
compagnies de Québec, il a été ac-
cordé par le lieutenant gouverneur de
la province de Québec, des lettres
patentes en date du neuvième
Jour de décembre 1910. constituant
en corporation M Thomas Parkin
Bishop, Dame Corinne Collette, épou.

 

Parkin Bishop, Gertrude Bishop,
George W. Bishop et Alfred Bishop,
Manudacturiers de papier, de Notre-
Dame de Portneuf, dans les buts sui-
vants :

Faire le commerce de papier en gé-
néral, fabriquer et vendre toutes
sortes de papier, acquérir des proprié-
tés immobilières. moulins, faire le
commniercé comme marchand en gros
e en détail, faire le commer-
ce de bols de toutes sortes, fabriquer |
le bois de pulpe et faire tout commer-
ce en rapport avec la fabrication et
la vente du papier, sous le nom de
Montréal Paper Company Limited”
avec un capital total de cent mille
plastres ($100,000.00), divisé en
mille (1000) actions de cent piastres
($100.00) chacune.

La principale place d'affaires de la
corporation, sera À Portneuf, comté
de Portneuf.

Daté du bureau du secrétaire de la
province, ce neuvième jour de décem-
bre 1910.

 

JO£ DUMONT,
Sous-secrétaire de la Province,

11-2317—4,
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Avec chers À diner et Pullman direct pour
New-York

Convot complet tous les fours

Voyage par ls meilleurs routo

———
Les trains laissent Méris :
Fx ‘82; à RFO h. p. m. tous res Jours
Lo i: &8h.a. tu. Loue les Jours. excepié le

EHnrnieher

Fonrtug ampiestniommations (© Jocations de  ¥ X rA F. IR agentTpsaance à & TocR %
¥t-Lonis, repriaeniint THOS,

tes MNsignes de Paquebntr@séantques
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L. à FUMER BT A CHIQUER J

 

 

 

LICNE ALLA
STEAMERS DE LA MALLE ROYALE

Service de Liverpool, Halifax et St-

Jean
De De Do

Liverpool. Vapears BtJean Halifax

6 Jan Gramplan 20 Jan 21 Jan
1% Jan Hesperian 27 Jan 28 Jan
20 Jam Corsican 8 Fev 4 Fev
à Fev Tunisian 17 Fov 13 Fev

FRIX DU PASSAGE

Tafrsenox 4 Turbine: Falon $87.50 en mantant,
seconde classe SD, en montant, Zléme classe $30
Tunisian et Corsican &alon $77.60 en montant,

«conne ciasse 147,hU en montant, Sième classe
HA

Service de Glascow, Portland et
Boston

fe De De
Glasgow Vareurs Portland Boston

24 Deo Hungarian 18 Jan
81 Deo Fretorian 20 Jan
14 Jan Ontarian 8Fey
21 Jan Bicilian 9Fer

PRIX DU PASSAGE

iar plan et Hesperian, salon gé7.50 en montant
teegnde claxse $47.50 en montant
Liane Classe, $28.75 en montant

Jonian et Pretorian—N'ent qu’une classe de cabi-
ver appelée seconde, $45.0U eu moutaut, troisième
clusre É2K75,

Service de Londre, Havre, Halifax
et St-Jean

De Dn Lt
Londres Flavre Vapenrs fuJeau
21 Nec 73 Deo Pomerauian 11 Jan
18 Jan 0 Jan tardiniau 8 Fev

PRIX MODERE

*Ce vapeur ne transporte pas de paisagem Uns
tenje classe de cabines Appelée seconde, pour
londres, $42.60 et pins, Ponr le fJavre 34h00 et
pue sur Le Poméranian ou ie Sardinaln, 202,50 &
lus sur le Ficilian, le Corinthian où io Lac Eris

Troisième clasee, Londres $27,75.
Troisième classe, 1invre $5A 00
falen intérieur. Musique ot Tabagie snr le pent.

Tromenade. Lumidre Aleetrique et toutastes 11.
temmodations modernes
Servier de télégraphic nana Fil Marconi sar ley

VopewreVictorian, Virginian, Tunizian et Corsi-
on pour lu commodité et 1a eureté des passazers
a ces d'accident.

ALLANS, RAE &Cie, Agents, ;

x1
! TABAC—e 7
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D'Animiux :
Forms er de

Yolaill}

  

$7-05eTRETOUR
Léparta, du 15 au 0 janvier inelusfvent.
Relour, te 24 Janvier 1911.

 

Pour retenir les places, Ulllets, et tous iene
seignements s'adresser 4 30, rue St-Jean, an-
gle de 1a Cote du Palais, 46, rue Dalhousie,
au Chateau Frontenac ou a la Gare du Vue
lais.

JULES HONE, Jr
Agence générale de chemin de fer et pa

qushots.
Nous représentons toutes les lignes trans

atlantiques.

 

 

Le et après LUND, + janvier 1911, les trajus
partiront de Québec Lomme suii .

Chemin de Fer Canadian Northern

Quebec
980 A. M, Tous Jes jours excepté ie dimanche

ur Mantréal, Chutes Bhawinigan, Grand'-
fare, Bl. Casimir, etc, fafnant raecorde-

meut à Garneau, Jct., avec les truins allant
et venant de La l'ugue

Un char Buffet Parloir est attaché ne
train.

615 P. M. Tous les jours excepté Je dimanche
pour Bt-Casimgn

Québec et Lac St-Jean
5.20 A, M, Tous Jes jours excepté le samedi! et 41.

manche pour Roberval, La Tuque et Chicou-
Um, avve char parlois pour Ch contimt, lun-

di et Jeudi revenant js ‘our aulvang,
6,50 P, M,—Tous les Jours excepté le dimanche

pour BtLRaymonu,
tLPM.Le sued? seulement, ponr Reberval,

Chicoutiml, eto., «veo Un chat dortoir pour
Chicoutiwl
pr

, lillets en vente d Ja gare, rue St-André, chesF, 8 Etooking, rue &t-Louls, au Château "romebec eau bureau du Grand-Troue, s2—Um

 

 

 

 

   T0
Exposition d'Animaux de Fermeet

de Volailles de l'Est d'Ontario
OTTAWA, ONT

Du 15 au 20 Janvier 1911 -
1£ pins bas prix pour aller at retour à cteillear marehé quelo prix d'un biliet simple
première clame . }

«Wws de ia vente : Dimanche 15 janvier à ven-dredi 20 janvier 1911 Inclusivem ond
Limite du retour : lundf 23 janvier 1911, aucun

arrêt ne sera permit en route

  

 
  

Pour toutautre renseignementswa dresser aGeo, H. Btolt, C, P. & T. An coin des rues SteAnno ot Du Fort, (Phone 567 ot 73).

 

 

(Quebec Ballway, Light & Power Cb

HORAIRE DE L'HIVRE 1910-11 __

PARTIR DE LUNDILE10 SEPTEMBRE
A 1910, les trains cirouleront comme suft ;

Entre Québec et ies Chutes Monte

 

morency
LA SEMAINE

La: uébse pour les Chutes Meatmersno
4 050, Bab 600, 610, B45. 700 7504 i: 48, 8.00
9.00, 8.50, 19,00, 11,00 a. m. toutes les 30 minnt-à
de 12.0v (midi) 6 6.00 p. tn. exauite 6.39, 7.00, 8.
9.00, 10,00 et 11,00 p, m.
Laisse les Chutes Montmorsnoy peur Quéde

46.00, 615, 6.30, 7.00, 7.13, 7.80, 8.15, 8.80, 9.8),
10.11, 20.50, 11.80 n, m. toutes les 38 mluutes ce
1230 à 7.40 p. m. ensuite 8.80, 9.80, 10% ©
11.80 p. m.

DIMANCHE

ime Québec pour jes Chutes Mon
&ee A. in, et toutes Tontremteminou
de 1459 tm. à 6.00 pa mi. ensutte 7,00, 8,00, 9.00
1000 et 11.04 p, an,

LwinseLen Chates Moutmorency pour Qué
A658 JL), 11,4} + m., 1241, p. m. et toutes |

site minutes do 3.00p, ru à 65e ju M, euauI
80, 6.30, 9,38, 10.90 «t 300 B mm.

Entre Québec et Ste-Anne de

Beaupré
LA BEMAINE

Laisse Québec pour EFte-Anno de Beau
7.30, hao Bi, 1.4 CLs, 518 et 6.16p. m, pré à

Aune da Beaupré peur Québes, À
» 6.16, 7.30, 9.50 a. m., 12.00 (midlet C15 p.ra,

N.-B.-Pourjes stations interméMaises veyos
l'horaire.

DIMANCHE
Laisse Québec pour &te-Anne de Bean

1,00, 7,43, ve a Ky 1.45, 2,35, 8.45, ir
om
Laisse (4e-Anwne de Beanpré pour

Ms 10.80, 11.00 a. m., 12.00 (midi),4.18,
m.

Naetdeb
N..M—Ponr les atations intermédiaires v

rbonira Ta

Entre Québec, Beaupré et $t-
Joachim
BKMAINS

Laisse Quédec pour Bt-Joschim 9.804 m 1,5
et LiS p, m.
Laine Bt.Jounhims pour Québeo # 7.18, 1,45

& m. et 4.00 p. ss,
pdaPour les statious Intermglinires voyes

craire, J
DIMANCRE /

Laisse Québec pour Poaupré,
Latses asp pour Qué

  

  
  
  

 

N.-B.—Pour les slations ÿtermédiaires voyes
l'horaire. 1

Note-- Les chars é'ecteiquét de Mestai serelient
veo tous les trailde pandhers à Ja Jenetion Ce

poster, T les passagera/nlinni ou venant du
Baæntorium da Masta

L'oaconmeur des Chante
Otires yo) an: vent

A Semaine—De 90 re, à 11.30 p, m. Le Db
meuche de 1.00 p. in. ad 1.30 p. 1a.

Billets d'échange pe À toutes les stations,

Ypile, etc.
1 ontmoreney, marche

an,

Service d’oxprey: ocak pour les paquets, petlics
calyeen, vidhdes, (riniy #le, rur eivque train au
prix de bc on Montand “tion lu pessiiteur,
Peur toutes Irformptions udremez- voix AU Sum

 

 

intendaot

J. 4. EVEREL}. . A. E. CARR,
Surintervant Gérant Générek

fr —

“ TABAC.

 

CHAMPLAIN
à FUMER ET À ChiQue»

|
||

 

 
 

 
 

 



uL

ous rene
ean, an-
lhousie,
du lu

E, Jr

 

 

es traits

orthern

dimanche
mn, Grend*-
TRocorde-
ins allant

ttachéàe

dimanche

neal et di-
et Chlcou-
btimt, hun.

dimanche

Roberval,
rtolr pour

pdré chez
u Fronte-
82-1

(LWAY

erme et
l'Ontario

NT

1911 -
bur à 25 cts
Het simpie

 

 

 
uvicrd ven-

1911, aucun

‘a dremer a
es rues Ste

—————
.

 

ower Cb

1910-11 __
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L’ADIEU

 

Donc. pour n'avoir pas eu d'une parose brève, uw
A lheure ol dans vos yeux les miens sc sont piongés,
Lier nos coeurs épris pourtant du même reve, *
IL faudra nous quitter, comme des Strangers.

Cene fut que ‘a crainte et non l'indilférence,
Qui retient sur ma lèvre un mor prêt à jaiHlir * {
Adieu donc... sur ma route, hélas ! la Providence,
Avait mis one fleur que je n'ai su cueillir.

Du rosier de l’Amour les flofaisons prochaines... .
Hors des buissons nouveaux,
de rosier effeuilla, triste, ses
Et l'Amour, en pleurant, prit ur autre chemin,

‘Adieu donc, plage blonde, où

se tendaient vers ma main. ... +

roses vaines,

 

par les nuits de lune.

Nous venions tous les deux, l'un vers l'autre penches.

Cueillir les genêts d'or qui croissent sur la dune,
En écoutant les flois pleurer sur les rochers.

‘Adieu, fréles bateaux aux palpitantes voties.
Dont nous suivions l'envoi vers ur sombre lointain,

Jn faisant des projets qu'écoutaient les étoiles,
Œt que venaient troubler 1es brumes du matin.

Dire qu'en ces beaux soirs dont les printemps abondent,

Dans un de ces moments où, pures voluptés,

Tl semble qu’en chantant, deux âmes se répondent

Nous ne Favons point vu...

Le bonheur était là dans l’ombre, à nos côtés !

Mais de cette heure exquise

| [Pemporte au fond du coeur le souvenir ehoyé,
Et puis, comme un parfum dont l'amertume grise,
Le regret triste et doux du bonheur coudoye.

RAYMOND CRUSSARD.

650000000000-0000000000000000000000700000000
000000000

UN PETIT CHEVREAU QUI NE
VOULAIT PAS ÊTRE MANGÉ

 

Le petit Pierre u six uns, Il a bien

su sa leçon, ec demande à sa mère

uns jolle histoire “comme récom-

pense.” Elle sait beaucoup d'histoires,

maman, et clle les dit si gentiment !

Voici donc le dialogue qui s'engage |

entre maman et son petit Pierre:

—Il était une fois, au Jardin des

Plantes, un gros, pros boul. Cha-

ger un petit chevrean.

~—Tout vivant? 11 était tout vi-

vant ?

—Oui, tout vivant...

le petit  chevreau, affolé, allait eo

blottir dans la cage, et jl se laissait

manger.

—Pauvre peiit :

—L'’autre jour, c'était le tour d'un

petit chevreau tout noir. Au lieu de

so laisser faire comme les autres, il

so mit à courir sur le bon, quand il

le vit s'uvancer ; et i} frappa vaillum-

ment à coups re pieds ot à coups de

tête.

—C'est Lien fait. Bravo, le petit

noir"

—Remarque bien que vela pouvait

passer pour de lu pure folie, car la

bou était si gros que le petit chevreau

ne pouvait par espérer se Lirer d'af-

faire, 11 fit tant des pieds et de la

têle que Je gardien #4 dit : ‘“ Retirous

le chevrean qui pourrait éborgner

à à i
que matin, on Jui upportait a man-

D'ordinaire,.

noue bou. On le redonneru demain.”

jon le retira, et l’on eu apporta Uu

‘autre qui se laissa croquer.

—EL le petit courageux ?

-—Atiends. On le At entrer duns lu

cage, le lendemain.

—-Et alors, maman ?

--Alors, il recommencçu à ju'ier des

| pieds et de la tête...

—Contre Is gros boa

-—Oul, Et le directeur du Jardin des

Plantes qui passait, umusé de l’aven-

ture, donna l'ordre d'épargner le vail-

lant petit vhevisau,..

-C'est la potite muman du che-

“vreau qui a dû être contente:

{| —Chéri, il y à une morale à mon

histoire.

—Quelle morale ?

—La voici: Ne jamais consentir

à être mangé.

« —Tu Mme la raconteras encore : dis,

maman ?

Amis lecteurs, vous avez deviné,

-b'est-ce pus ? lu conclusion pratique

qui se dégage de cette histoire, Elle

peut se formuler en oes lignes:

| Quand les catholiques français m7

|“ consentiront pus à être mangés....

“on ne jes mangera pas.”

! Petits Canadicns, quand méme on
voudrait vous faire perdre votre lan-

.gue maiernells, si vous ne consen-

tez pas, Vous la gurderez. N'ayez pas

peur d'Igrin gros Lou.

000000006GC0UGOHLQUO 0000000000000509000-DO0C000C0000000

LE FRERE ET LA SŒUR
Théophile et Flore étant seuls a

la maison, le frère dit à la soeur :

—Vieus, cherchons quelque chose

de bon pour nous régaler.

Flore répondit:

—Si tu peux me conduire où per-

sonne ne NOUS voi, je consens à ie

mulvre.

—Eh bien, dit T'héophile, allous

dans la laiterie, nous y trouverons

de ta crème exceflente.

Flore reprit :

-—-Le voisin qui feud du Louis dans

la vue ne manquerait pus de uous
voir.

—Vieus donc à'la cuisine. dit Théo-
philo; il y a du mie! dans une a.-

moire.

—Mals LU n'y penses pag, mon fre.

re! et la voisine qui Me assise de-

vant ln fenêtre, ne pourrait-elle pur

nous voir?

-<C'est vrai! mais allons à la cu-

ve où sont les fruits, nemMs en man-

Dien voit tout, est partout.

A «on oil pénétrant on ne

gerons tout 4 l'aise : il y fuit si noir,

que poisonassurément Ne nous

verra,

AH" on frère. reprit encore

Core, es-tit bien rir que personne

| ne nous verrait ” Tu as donc oublié

que Dieu nous voil duns les ténèbres

le: plus épaisses et mêtné au travers

des murailles ?

Tléoplile, rappelé à su counecience

par cette observation, s'écria :

-Tu as raison. ma soeur, Je l'a-

Vis oubliv ! Dieu Nous voit TOUu-

jours nt l'on ne peut faire le moin-

dre mal nulle part sans qu'il en soit

témoin, A l'avenir, Je ne l'outlierai

plus jamais.

Flore go sentit heureuse d'avoir si

à propos empéché con frère de com-

Metire une mauvaise action, et elle

lui donua nne cslampe où l’on voyait

l'oeil dv Dieu entouré de rayons, #vee

“cos mote au bus :

On a beau se vacher

peut. se soustraire :

Quand on pêche en secret, re n'est pas moins pécher 3

A VFéternal Lémoiu, gardons-nous da déplaire.
5

L’OUBLI1

 

ore

———

Sur 1x tombe où tu dors, © paie fiancée.
[lus jamais, jamais plus ne vient le fiancée.
Tu n'entends pis de voix te parler du passé,
Ame qui n'as d'écho dans aucune pensée !

Ja dernière couronne à Lu croix delatissec

 

S'égrene sur ton tom. par la mousse efface :
Plus jamais ton bouquet fetri n'est remplace :
Ni chrysanthème blanc, ni rose, ni pensec.

Tas! ne tends pus lorettle et n'ouvre pius ‘es yeux À
“our l'apporter des fleur < auctin pas ne résonne :
Pour V'otfrir une iurme 10 ne vient plus personne. '

C‘est l'oubit, ce neant des
—-Mais la nature aux mo
La rosée est sur eux une

supremes adieux,
*t- reste bonne et fidele :
+ 4 -

larme éteruetie.

PAUL PLONIS.
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L’'EVENEMENT.— SAMEDI, 14 JANVIER 1911.
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L'ORIGINE DU PAIN
L'usage du pain a pris naissance

avec la civilisation elle-même, dans

l'Extréme-Orient.

les Hébreux connureut le pain de

tras bonne heure.
iÀ D'abord, on mangea les grains de

blé sans préparation, tels que ln na-

ture, les produit. On arrachait les

épls encore verts ct pleins de sève

pour s'en nourrir.

Le feu une fois connu, on fit cire
les grains dans l’eau, et on les Mman-
gen, à l'instar du riz et de Yorgo
mondé. Plus tard, on imagine do
passer les grains au feu avunt de

i Jes cuire.
i On imita l'action des dents en bro-
yant le blé avee un pilon, puis on
l'écrasant sur des tables de plerre à
l'aide de rouleaux.

Bientôt, la découverte des moulins
À bras eut l'avantage de diviser frs
grains d'une manière plus parfaite
et moins pénible qu'avec les mor-
tiers. Chaque farnille avait son mov-
lin, c'était méme un des principaux
ustensiles du ménage : on y broyuait

‘le grain uu moment d'upprèter les

repas.
L'usage de ces pellts taoulius exis-

(le encore en Bretague, et dans los
j endroits où l'on cultive le sarra-
ein.

Enfin, lon avrisa 4 Vemploi des
meules couchées l'une sur l'autre”
“La meule supérieure, dit Far

mentier a d'abord été construite «n

bois dur, armé de têtes de clons,

dont l'arrangement imitait assez bi-n
celui des Tueules piquées : par Ja
suite on la fit également en pierr,,
comme la meule inférieure,

Les moulins furent d'abord actiou-
nés par des esclaves, des homies
de condition vulgaire où que la loi
forcait à ce travail. tels furent Sam-
son chez les Philistins et Plante
chez les Romaina.

Les meules, conduites à bras d'hoim-
tes ou par des animaux, étant pat

la suite devenues plus lourdes, fu-
rent mites cn mouvement par l'eau.

f.es mortiers et les meules, «n di-
visauil les gralus, ne séparalent pass
les pellicules du son : on songea de
donne lieure à en purger In farive ot
on inventa les bluteaux. [Les pre-
miers furent des paniers d'osier et
de jonc. Pour obtenir upe flavin.
moins grossière, on fit les tamis plus
serrés : les premiers furent cantec-
tionnés avec le crin de animaux. Ja

 

 

fil d'archal, la laine, la
chanvre et le lin,

a : o !
C'est ainsi que les Égyptiens ot

faire le pain.
simplement à pétrir de la farine éten-
due d’eau, et l'on faisail cuire cette
pâte gous la cendre.

prétait soi-même zon pain
plutôt l'ouvrage des fumtues. !
Dans Vorigine, on ne péirit la fa-

rine et Ueau qu'au montent de les
taire cuire pour chaque reprs, aginst
que l’on fait des autres aliments.

  

Jeviin
quelle produit soulève la pâte, Le
tevain cat resté jusand ce jour la

base foudanentale dé ix houlang -
rie

talent servis

soie, in

Lorsque les homies curent trouve
Je secret de convertir le Lit on fu-
rive, ils se contentèrent
eueore d'en faire de la bouillie.

Enfiu, on trouva ln mnvière de
Le procédé consistait

Dans ces temps reculés chacun ap-

c'était

Il eat fort probale qu'un morceau
U pâte oublié «qu'une ménagère
économe auru Tétuni, lorsque cette

pâte étuit déjà nigrie à d'autre pâte
nouvellement préparée afin de ne pas
bi laisser perdre, aura produit sur
vefte dernière que ré
préciée pour reconnaisl'utilité de
son eiiploi. i

 

iDAssez an-

Le pain ainsi fabrique axant part
meilleur, usage sen répandit of a
Gre conservé depuis.

L'expérience ne tarda pas à faire,
sonnaître en effet. que le propre des
nefdes duns Un corps est d'en agi-
ter. subtiliser, diviser lee parties =
de le rendre plus léger en le sonflan*
et en v laissant de ptits vides ou
Tair s'introduit.
On se servit done de pâte aigri-

que Von gardait plsieus jours nos
lui permetire d'aigrir.
un aliment plus léger of en mame
temps plus digestif;
pain était dès lors vésolue,

On eut ainsl

 

lu fabrication du

Cette pâte aigric pril le nom de

parce gue Ja fermentation

Les riehes nai Touque-là pa cé
du pain qu'assaisonné

de diverses matièr s qui zu faisaitnt

vitor une pafiiserts ado tdeent Li

nouvelle manière de faire le pain, 1
peuple en we sa principale nourri-
ture et le pauvre n'en connut nud
d'autre.
Mais le levain alusi conservé ne

permettait guère que de faire du pain
de pate ferme ou gros pain, au deé-
triment du pain de luxe on patit pain.

les praticiens se mirent à rechor-
cher si d'antres levains que celui ce
pâte ordinaire ue pouvaient pas fai-

longtemps

ro mien lever eelle-ci et rendre I
pan plus léger.
Ces recherches conduisirent à la

Hlë ouverte de la levure de bière. i

wuant it lu ecufsson, voici comment”
Un SN prenait L'âtre du ten, bln
Letty CG gervait le plus souvent à

cel Usag" : lon mettait dessus un
pet de pâte aplatie que l'on récou- |
Yrait de cendres chaudes et on ly |
laissait JUBGU LA ee que le prin fut
cuit. )

Mais ve procédé ne faisait euir>
le quais que d'un côté : on l'environ-
Haît ce esndres dont In chaleur im-
Médiate brûlat une des surfaces
salissait l'autre. On remedin à cot
inconvénient on mettant entre lu!
vite et Jr feu ane tenille de tol.

Plus tard, l'on se servit d'un gril’
jlacé sur les charbons vu d'une pot-
le que Von tenait suv le feu et dans
laquall: on mettuit la pâte. Ce der-
nier moyen est celui employé de nos
jours poe Lire les crêpes,
On iuvests ensuite Jes fours pur-

tatifs gion cllaaffuit en dehors et
qui étaient d'un Usage pratique plu-
tui pour les pièces de pâtisserie qu
pour le pain proprement dit

Vinrent ensuite les fours bxes on
à demeure qu'on chauffa  intérien-
Fement comme les Tours GONL 5° ger-
vent avtellement Jes boulungers.
Dabord, de brique où de terre. où

les fit ensuite de fer et d'alraiv, Lo<
Hébreux en avai ocr Vusage ot ley
trouvaient fort commodes. Ces nou-
veaux fours néceseitèrent peu à pau
l'emploi de tons les ustensiles uei-
tés depuis en boulangerie, Mails qu'ou
perfectionne are l'expérience
Après la découverte de la fernien-

tation et l'invention des fours chauf-

fés intérieurement, rogrès de In
panificarion se manif rent d'abord
dans ls fabrication puis dans la
forme du vain, qui vurla, selon les
Lesoins et les caprices du congomma-
teur C'est ainsi gue les ménages
particulie sbandontèrent peu a

  

  

  

 

 

peu l'usage de faire leur pain, of le l'imposition des mains, de l'ouction
luxe de lu table alla dès iors <.
grandissant. ff
Au paîn de pâte ferme, qui coat

à l'alimentation d'une famille poil
dant Hlustours tours succéda un or
plue léger parce qu'il cont-ucif plis
d'enu, mais qu'on ne permettiT pi
de le couserver aussi longteutr, ©
sui obligra le coñsomwateur d>
nouveler plus souvent son Apes

sichnement.

 

Josephine Le Goff, fervunis u-
socié du Rosaire, etait envore tou

te jeune fillette et déja fort bei
Une personne anne de la fami
regreitait un jour devant cle que”
le eût deux denis mai rangées €
conseifait de remedier à cet un
convenient, L'enfant avait ecome
sav: bien comprendre. Quanl ‘a
visite fui finie, Ce <pprecha of
> Mère et lui denunda pourgers
Ou avais expriène ve regret et eu
désir. Sa mere lui répondit qu'on
la trouvait belle. ¢ que \e defaut
dont on quarlait con # <a hean
té :

 

    

 

l'en remédiais à ve def
-—Chti, dit \a nzere.
En ce vus, rénéqua Josephine.

je garde mrs Gents come les
soit,

En recompense de son imepri-
pour ia beauté qui se fane en ques
gues jours, Josephine seen dy

 

Dieu la heante qui ne passe pas.
Après une sate vie, ele moun
plais saintement cucorr.

rcfrmet es

PARLEZ FRANÇAIS

F Mgr, Richard, PL A Sadre-siont
aux membres de ‘a Societe Mu
eile L'Assomption, <octéte ae
dices (rageai-c ‘our dé
“Dans vos dechyration- pares

votre langer mu cruel e, létrorcez
; vous de merteet ae parier

francis, le ooo qui ess ce dans
pla province dd Quebes 1
‘organisée (out expre 4 aider
la jeunesse à < habituer à parier 4
‘français le jLus correctement pos-
sible, l'engage nos succursales à
s'abonner au Petit Journal du bon

{parler français, Faites un devoir

à vos associés de toujours parler 1»
francais dans leur conversation au
foyer. aux portes des églises les

{limanches. dans les salons. par
tout, Pas de honte ni respeet hu-
main lorsqu'il s'agit de parler ‘a
langue apprise sûr les genoux de

‘nos mères canadiennes, Rien ne
loit contrister urs coeur comme
l'entendre leurs enfants parer en
‘eur présence duns nine langue
sirangere et de recevoir des lettre-
des absents, écrites dans un lan
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“Îles veulent des nouveHes de leure
wants, Mais rendues dans un lan-
rage familier, qui va au chenr.”

 

“excellente BE

Striser sa langue. Mats cela fm était
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age incompréhensibie pour cle.
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Charlotte etn ete eo   

  ee va
"10:20 AVA

unpossithic: Cle eprouvait ti bes
soit irresisiiiie de parier et, pour
Le satisfaire, eTe racontait au pre-
ner ven toit ce qu'ele savait,
sans plus de reserve en faveur de
“ui pere . Gé sa mere, de ses re
res Ce soeurs, et ses autres pu

vents, que Teafivemeit @ -0s von
SHS Ct VOLS, à e> Auves CE A
toutes ares per:ontnes quelcen-
ques. C'etait l'indiscretion meme,

   

| . . pi CÆfhme «'atieurs elle disais pars
— le -<crvat- Gone pus pace, ste ï . ;
deca hi se mal que de ben of que, par noe

wlemperanee dde Hangue non ea
vinnte de quesique mali
p'ifuet où denature
Sattive ce mep
ment de tous
voulait pus 7

 

CU ar

es Tant, ce

ee ressent:

‘C mordes OM ne
0 quus Centen

LE partont {ou
Laman a dane Pacarde.

   

are on ‘a repotss

 

Cela fa pana et fa morufia beau-
CUP, sus doute, mars cu one ld
cortires pas du tout.

Deventte granite, cle ca eu
arvice che vu honorable com

merçait, Ses astres

d'abord vi

car ete etut propre, Taborien-e e
de bonne vo lone, Mais bien<a

bavariage mesaant et us upporta
The fui in rire Leur afin hemuen:

et leur eme A6 bons de trois
Nits, Ten Gent ser de core

 

epece cle casnot-hen-Dec cennpro
Nelant que dual tonqutr- queque
lustorre ( ruconter sur lun eu <ur

Camnre, <nr tes chert on tele chen

(LL CL QUI ie se privait pas du pru-
“sr de révéler aussi le secret de
eur propre teers 1.
rem.

Charlotte ne Dit pus pius discrè-
te Di par <Ble plu- heureuse. dan-
les autres maisons où cle servit,

‘a congedie

et cle se hit partout une <i man.
renscigne-…

MEN pris sur son compte, phos
‘e pour sur-

vante. lle apprit ainsi, par une

vaise réputation que.

  Personne ne voniut Jf
 

tite experience, que
l'rop parler nuit.

+ -

QUAND vous avez besoin @®

d'un bon sténographe,

annoncez-le dans l'““EVENE-

MENT".

Li priseront
memes l'uffectiontierent.

L’ESPRIT DE CHARITE

Pt Pexramass vu
Lourdes à l'epoque des Apparition-

 <e deposit
pauvres, Sa servante, lo voyant on
jour gratifier un menant d'un a
Lei de flaneie achete le vedio
sui tenir

Eh quest Mousour Te Cure
vous ‘ii uucz donne le guet mo
Ne pouvez-vous pue, aussi bien
ui faire Caimone de ceui qui es:

tous Use -
Labbe In

ponse super.
—Ces Lorne ci

en guenTe. Voétæ
en afouter une de pls

. or

 

  

Stee fait ne

   

Un enfant de sept ans ccrit
au Pape

| ni tars a 5 M, H “
! Cee Men eoque dec, au Saur<Prre ci 1e

a reçu trie reponse ene vtt

vere de Broan du ape of aco
pagace dun gracious cada © ur

médares d'argent repre-cntaid

Notre Seigneur et saut Jean, oo
Qisgpic bien anne … LA dernier
Cene.

Venez Ca otre 42 enfin, ce

Hmentaire vont au Perera

Prenen Concnemine
PY vse, oo 2h no an

Haut Perr

C'est ist pet
qui se Dormel ue Vous COUPE
vous aire son honteur en appre

nant que veus ii rermietez dem

cevoir Jesus.

  

eras Ce tue 

 

premiere common |
Que bonheur ! Faune ter

petit Jesus!
Je de prevar in pour vou

Tres Saint- Pere, afin qu'il vous ac-
rotde de anques annees encor
pour -auver Mmes petits frères et
petites coetrs de France.

Daignez. Ures sunt-Pesc, ben
votre pett enfant. bénissez aus
mes cher< parents ci MON pets
freres qui a fait sa Premiere Come
miution cette anner

\ atic petit enfant a veut te,
“jours reter chreton.

Gerard VarMenbronegue,
Chez «es parent-

Mesvres 1 Fas-de-Calaiss France
re GOmm

QCUUOLOTLTLOUDUCOIUDUCOCOCOCLOOI00U0O000000000000000

 

Sait de tout au profit ded

 

LES AMOUREUX
EE

 

I's present lenis et doux dans la beauté du soir,
Us n'ont pas l'air Ge se parier ni de se voit.
£s vont Dun prés de lantre, ele blanche, lui sombre ;
Fo quand une inmuière inonde de bleu l'ombre,

dS passent vite, ayant peur d'être recommis,
Car anbarctzement 3> ent joint leurs doigts nus
Mais if est tant de gens, le soir, au send des pores,
{oui respirent l'air frais que la nuit tendre apparte
\ presque chaque pas il sont effarouchés,
\ peine si leurs mains se peuvent rapprocher...
U- s'éloignent un peu l'une de l'autre et paraiseçat
Indifferents, et pour trouver l'ombre ils s'empressent
Le bruit des voix les gène, € trop de curieux
Cherchent à decouvrir le secret de lenrs veux...
(M les voit hésiter, parfois, aü coin des rues,
“ous cles Mots de clartés électriques et crue”.
U< se consultent. l'heure avance, if se fait tard. .e
Encare un peu d'amour innocent quelque part
Uma rue est obscure et ie poupe tranquille.
Ch T'ON ve sel COMME carport fou de la ville Loue.
Oh" ombre pleine d'ase et de -v ¢
(ui le- aceueiile et qui les voirie avec bone !
lentdoneenr er fe reve dans Poe,
Fr fears cocur- attendris ardemment ‘a recume !
Lasts toujours, volet qu'ils reviennent sur leurs pa-
Le voutraient <o quitter, ts tte le puurvent pas !
I
Ë

I"
I

 

 

  

 

x comme l'est nüntit, que les portes sont clase,
1 que de plus cn pins désert est ie chemin,
sen vont, ce ‘enur Hhbrement par lu main

\LRERT LOZEAT,

s<+ dent de près luanenup de chos
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CF QUI. PEUT PENSER ET

ECRIRE UNE AVEUGLE
re at rerrren

inaHougieuse, de Ment- vaurés, ite lb prelhocie Wesse, de lu

réal, eu d'auttes publications ent par- bévédirtion de su famille, etc... Ju

que (quefois, pus usséz souvent, Veux rappeler seulensent un des Buu-

merry oilles ue vhatite +1 de de- vetirs les plus touchants de «à ju-

VOMSTUSLE opéioes dong Nos motiti- LIL prest venu de l'Institution
vedio usr 5 dos Avrilgles de tt Asile de Naza-

Voauleur dé ves lignes désire en 1eUt diripé par les socurs Crises, de A
duliner an nouveau lemoignoge Montréal, )

Mois 1- mui dernier rtéjor, 4 Cat une poesie composée el Écrit

célébrais, dunz l'intimé el la piété an ductVlogruphe, par une jeune aveu-
fete ae fumille, en la pieusé gle, naguère ma paroissienne et dont

shupelio de Nazaral, Moniréal, l« j'iznorais l'existence.
vingt-cinquieme anniversaire de mon Elle + reçu ‘une instruction er une
ordination sacerdotale, éducation complète et gratuite des

ne dirai pus Is émotions qui Soeurs rless.

Semparent du coeur du prêtre en un Voici cette pièce toui à l'honneur
oa al se repartee a l'heure de de la jeunes aveugle of de ses excels

lentes instilutrices :

An Révérend Père NL

tatréole d'argent sur votre ‘’rout ruvonne.

\ngt+ing ans de iabeus [ rment voire coutonne ;

Vauet-efing aus de service « l'autel du Seignour,

OH! jour vous quel bonneur!

Came un anus de paix Vols passez sur la teers,

Pro menut dans les coeurs la odlogte lumière,

Votes pale jef-hbus, prétre de PTternel,

Cest du conduite au ciel.

bb 1 “ous confié la paroi =nultce

Wai donne le pardon, qui retient sur Valo A
ur ont à Fespérance et calme la douleur,

Fait revivre 1° vneur

Su dorées donnant Dieu, Vous lui dontiez des ates:

Ut du divin amour par vous brilient les dames

Par Dieu même choisi, vous devenez mortel, i

Frère de l'Eternel,

1 Fautel, C'est pur vous que l'aniou s'opôre

Enire Thoureux séjour ot hotee (rizté cerre ;

Un désir, un appel, du ctel à Votre voix

Desenud ls Roi des rois

A

Poarsaiver bien longtaups cet nat -arfare,

Sood du Trés-llant, ange de la priere,

Que votre diadème soit plus brllint

Que or, he dian qn

«AR LANCTOT.

Elo de Nazareth. i

—+00e......_-.....<..........+...

CASTORIA ‘6: bèves ti Fanatic, St Zz. -
La Sorts Qua Vous hvez Toujours kohelia vr Aa rfF THETA |

 

Jar sept uns depuis.
cqtanze jours, te peux done faire mu!

 

  

  

so Sees me ~
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6 “ |
ae panes yg PAE ‘
. hee + FO ¢ 3 In

\ pone wl vaar onan t 1h [EIR )
PoE rent « Député 0 a >

: A ; :

Clee Theor TO Calais pat UP 1 2 8e

laits quite rot Cetns pas tL any
Proms es qeuis CAS SON Da
Matis ponies of prods mes a ge dis sur a pe,

[reat a Se meme hairs uno nieme bras

Demandent pour nous gran cu Per ever Le

Pooleri qu ) Co!
fe fleuve pusquaus airs as és paire pein

 

l'abeitte sait ‘a fleur qu reve © loom
Fonte Gite vers wong hr ruce<ssamnmone rotophe ;
Flhngle vos an sab vautour àtombe
l'MroudeUe av pentes 2 0 LA priere anus.

fessgne pair re ers Died mg vod ot envn’en

Fo suis commie Foose ane, desis dine a vallee,
Que depe we <a charge aux bornes du chemm:
le ae cons plus feger ear ce fardeau de peine,

De fame. oo d'erreurs qu'en geussant je traîne.
La priére ci cuarstant 7 emporte dans sao main,

VICTOR HUGO,
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 (msétmeme mmare mr ee

RIESEY

Treuvez un Secours dans le
Compose Végétal de Lydia

Vo'ncheaer, Imi— ‘Oruatre decteurs me
dit gan
tes py

roi Antes
te: crie

4>

vert de ser.

exp ampnt |
Corres Vipul de Lydia HE. Pinkham

sour elles, sont reçues par The
Jinkbom Mediciue Company,Te 4 E

Lyn, Bla, deux dont ln carnalgon était évalt © colonel Moncton #'empura du fort pui résister à Zam-Bule Une mince

Lesjeunes files qui souffrent de pé- fi quelques mllfons de ploxtres, leurs terres et qu'is allaient être couche de Zam-Buk sur une blessure
roda wrégolières ot souflrantes, du, Midsnous HYOnE a Lange pris I> vous déportés dans les coloniss umé- <u partde malade agit de deuy manid- L'exiger dans les Magasins et
sh) de dos, 1.541 à lntête, d'aaismements, ORL Grand Prec VDHhrs, À la 1 16 riculues. Le nembre g'éleva à JIV3, pos. LI <npéche tout mal de s'intro- refuser les Produits similaires,
d'srclipestion, devraient prendre immé- de B00 homows en raquettes prof EH} y eut 250 maigons de bridées duns duire dans la blessure où ls partie
diat-nwnt îcs raoyens d'empêcher Jey ne trmpéte de neige pour vill le Grand Pré, matide par l'extérieur, I excite les ) C
Bé1i. 4105 Cu séquences qui peuvent en Alaquer en TR PaRP Ecoutons abbé Kerland décrire collules À uné nouvelle activil*, pro-
fémiiter et refaire leur santé par le re Noble re ut er I l'horreur de la scène du départ q 1 quit nne gnérison Justement, et four. 0 Sa he tot “
Cou; osé Vépétal de Lydia HE. Plokharn. tant, dun re in DeetAor avait 6té Ux¢ au10 septembre. © nit la matière à former un nouveau 4% $
Des milllers ent recouvré la aunté par PVTOVINCPS MATIN + de Be, 4 OT les navires étaient prêts, les pri- tixsn nécessite en faisani l.nozer ce- Ÿ FRY & CO oe
ee réal on cut sense par les COONS gonniers avulent été rangés 4 ordre ’ insi %* 9 6 3sOus pe , . star ns on Coe eC of au sang plus rapidement, et ainsi oe 1
“iv ir . i mbéricalus de lu Nouvelle-Angicter- 160 jeunes gens reçurent l’ordre de LE :
Bi vous désirez des conseils par- 75. Le capltalne Marin parÜt avre savaucer vers les navires. lle dés 1 Buérit promplement. Appliquez-le ee

ticuliers sur votre cas, écrivez une con hommes pour aller fre dw ne et, aront qu'il ét. { i" a à ha “aux blessures du froid, niuins erovas- oe 2 e oo
lettre contidenticllc a Mrs. Pinkham, |, r leur territot Li s'am- CATÉTONE iis fllent pros Bhi gcee morsures de la priée où exzéma, 3 ® oe
A fynn, Muss. Cex conseils sont “UTS'ONS Sur four ferrilclie. se barquer Mais qu'ils ne voulalont pas 7, :ynn, Mass, Ce © g n où 11 fit ei ets ar ” on : Vendu 30 cts la Toile par tous les %°gra:uits et toujours d'ua grand JRTR dn Saratoga où | clcents ftre séparés de leurs parents. Sun Harmacl t “hand ; 3 +
Secours prisonniers. M. Milgand de Vaudreuil un ordre de l'officier supérieur, los Jriarmaciens eb marchands où, posisa- 0 $
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388 Filles
  E. Finkham. Tos

 

tormé de
qu'en 1744,

   

    

  

 

Teper Juintre roe
fede endraie probablement

Hroropique, J'étais
rutlti of hotffrsis de
Horheirs d'ufinisee
ment, de crampes,
te frissons et je n6
pouvais dormir des

ba liste erihicres Mu
Aa suère écrivit à Mde,
SL ZY Pinkham, pourayvoir

des conseils, et je
greontosneat À pren-
‘Faire le Composé Vé

- duilfetrus.
liciens à

comptait

1ellle et densie de ca

le A doutes los femmes
Mrs, May Deas, Winches  sibge de

vt de jeunes filles,
ir gratitude pour ce que le

tromper

s'nvanca même
fachusetts quil pit aorès ane ris s-

A VENDRE? - qui fut

 

  
  

  

  

   
     
    

Cade de ki

les

venalent die

Nos auetitres qui foulgstert dopssis
vie tacquitte de fondle,

WHALE leur terio auteur du clo-
cher di: leur paroisse respective, en-
tenvdimont en 1742 le clairon de guer-
re Qui les appelait encore eh Aldori-
LIRE À propos d'une succession au tro.

d'Autrie
-NOIS, HOUVerneur géneral, ne fut {u-

Ja décluration ge

he.

Le recetisement donnait alors 11255
On donnait le nom de mi-
veux de nos

nuppartenafent pas & Jarmée régu-
Mère et ne prenaient que les pr8
sh temps de puerve.
Hiatses Tinuent

Lreuses que celles de VAcadie et ue
là Nouvelle-France,
elles comptaient
tants ot notre population fatale ner

que Fad,

wide qui fit voile pour le Cap Breton
+ destination
fortitiés de cent

Louishourg se rendit, Les vilnqueurs
laissérent flotter lo pavillon fiancae
sur les hanteurs de
jours après la reddition du fort ponr

bute

france, Hs en

ease do la continuation

 

mt lle.

A L’OMBRL DE LA CROIX
ere

 

tnéricaile,

Munsteur de Beunhur-

paase sion
Burr es

rérent de

ac tes qui

Los colonies an-
Dediieoyd plus none gèrent l'océan.

1700,
hatït-

siisqu'en
déjs 206,000

BCANHPJOUF, (te

ut d'autres

Suns ditelee

nom le colonel

a0> de ue
Loufshbours de «

riviés à
marebands 11 par

prirent

J'squ'au fort Mas- soinuts

enfants uni

l'Eglise,

LES LEGENDES DU PEUPLE CANADIEN |

 

Uequex-Lus de Los ancêtres avalent
pour prisonnier le faueux Wushing-
leon Qui devait plus tard devenir le
premier président

Viliters donna la Hberté ñ Wushing-
ton #1 it wes gldnts à condition qu'ils
we retiveralent du ln Vallée de l'Ohto,

francise.
Anuglo-athériculres se réunirent et ju-

teurs [res pour
renvoyer les Français de ce quelles
anpelalent leur torrtofre.
La France et } Angleterre vovalent

que lu guerre était Inévitable et cha-
que nation se prépara cn con équen-
ce et dés bateaux

joudre

eff era) dde Lydis VL : nit Hoi oe Anglas et
Vinkham. Apréy 08 ordres de l'Angleterre, le gover Cena-et résolurent
avoirpris une bou- UU da Massachusetts leva une ar- Avie Une hypocrisie qui n'a pas de

Winslow et le capi-

réunir
Grand Pré, le 5 septembre, 175), Ar

Us furent dérapiees
les soldats cnhetnis et

leur annonça que le rol leur enlevait

ANBIO-AMEFICAILS
A la bnionnette cotie

chercligment à s'encourie |

Eu
fut encore le théâtre de la guerre. Le

celal de

de peu de conséquent >.
Les Acadiens étulent À la

dus

lenquiels

ainsi dipoutHes

chassés de leur pays dans cotts ocea-
Yifnreut jetés dans le Mas-
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PRÊT POUR L'EMPLOI EN TOUTE QUANTITÉ
Pour faire du savon, adoucir l'eau, enlever la

vieille peinture, désinfecter les éviers, les closets.
les drains et pour maint autre objet,
équivaut A 2) bu, de 8EL DE SOUDE.

EN VENTE PARTOUT,
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A FUMER, DuUX ET NATUREL
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Grande Vente de Janvier. Il faut diminuer le stock avant de commencer l'inventaire, de grandes 16 luctions seront

fuites dans tons les départements et cette grande vente devra se continuer tout le mois, profitez de cette vente pour

économiser
+» © #0...0000 20-00-0000ES 6SE

Loupons d'Ftoffes à Robes
Loa conpons d'étoffes à re-

Veuts, ners donnons

10 A 50 pe

Snr tons

bes notres -—
10 en rob?

  +

Drap à Cistumes
Noir et hjeu-marin, 54 pouces de

argedr, hone pesanteur, valeur Yue

prix de veute . Ce. . uBC
 

ktattes à Costumes Notres
tea 5 doapeualss $1.06 pour KE 40

i Lades 815 oSSeven ab pour

Ecpsa > - pour TOC

Pagal © Vora . {rc
 

Hioifes de tartaisie
Valant 1114 pour
Valant SL paar

Notipr Robes
Lo Dôe

. 21 BHC

Imitation de Creamer
Pour Mantratux ou dtoles «t man-

chons
Vo ur de F 72 pour . RATS
Vale ire de 50 00 pour . RIGO
Va cale EJ 90 pour R50
Ve ; de #2 T0 pour s205

 

 

Etoffes Noires pour Manteaux
trounel. 4 pouces, valnnt Ve

pour . , . Ube

Fr, not 74 pouces valant She
pour RE . . Ge

* 7.

{ouvertes
Mouv cavéfinat of écariats peur

manteaux d'esfints. nant #21 2%
rédult & Co 11d

$hewls
Shawls blanca, pour dames, + ora

de $1.95 pour $1.40, Soe pour Glie
Enr la balance du stock, tous dou

nôus 8 bons penr 1.
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Floffes a Lostumes de Coulr.rs
Toutes les Ctoffes À costumes de la

dernier saison valant Boe, N0e et
She, réduites à Cee. adc

Ftoffea de

$3 15 pour 70 $1.30 pour si,1p
£1.25 pour THe, 81.75 pour S1.20
8225 pour 81.60, $1 95 pour K1.40

$ Sur toute la balance du atock,nous
donnous trois Dons pour un
 

Nentelles
Mente us et

vrlant 2e, Ace el
Insertions torchon.

E0é pour ane

Har tGites les dentelles  gulpure
orientales on Valenciennes, nous don-

nang 3 bans pour 1
 

flubans
Sur taut Ge seach, 3 hans pour !
 

Broderles
% HONS TOUR UN SUR TOUT LE

STon KK,
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20 a 50 pour cent.
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Soies 3 Bons pour | Manteaux Kimonos

Frossaise valant 6fc pour she Sur tous cesurticles, nous donnons En tweed de ln dernière saison, va- Longs et courts an edredons et crê-
Carreaut” noîre et blanche, va 3 bons pour 1. Collets de Fantaisie. lant 813.00 pour . 85.00 pons de couleurs, 8 bons pour 1.

lant 65e pour . . . . 19e Ceintures,  mourhoirs da fantaisia, 87.95 mr mmerer

Bartée voire et blanche, valant 67°
pour . RE . fe
 

Toile
Toile crash pour linges de valissel

le. largeur 24 pouces, valeur 20 cts
pour . . - La 446 15e

Toile oukoback pour serviettes,lar-
geur 20 pouces, Vaeur ISc pour fc

Toile à rouleanx aver barrms rouges
largeur 18 pouces, valenr lac pou

Le Cee De

Toile A rouleau, couleur naturelle.
valeur 14c pour . ‘1

Sur la balance du stock, nous don-
nons :3 bons pour 1,
 

Chall Coton
Un grand lot de challs de fantaisie

 

et autrea cotons lavables, valant Iüv

réduit à . 1. 12242144 19e

Indiennes
Toutes nos Indiennes valant Tâe

gerout rétuttes À 126 durant cette
vente ot les lnlances de pibees, con-

 

 

frellinæ velling, gants de laine pour
dames ct enfants.
 

 
 

fravates
La balance de nos cravates de cou-

leurs style “Roxhury' valant 265€

cette semaine | 20222. 1€

Cravates en soia tricoté noire, blan-
che et couleurs, valant 50e, rédultes
3 pour .., 1.2... 4, B1,00

Boucles en satin noir, 25c pour 13c
— pese TT row 

3 Bons pour1
Sur tous vez articles pour messieurs

nous donnons 8 bons pour 1,
Clewises blanches el couleurs, col-

lets, cravales, foulands, mouchoirs,
bretelles, bas, sweaters, cauilsoles et

 

calecons, afnsi que sur toutes les
serges of tweed.

Matinées
En satine uolre, Rarules d'inaer-

tions (ontes grandeurs, valeur 950,
notre prix durant la vente he
 

Costumespe mm, bons 10¢
Soles qu ESSITT Tous aont réduits, costumes valant

, ! Bas en laine nolre cordéo. por 817.7! pour . . 814.30
Rolex taffeta de reuteurs noires, dames. grandeurs Sie, 1% et 914. va 818.50 pour LL, . 813,20

bilenemannin, rouge. verte, ciel, blan- J lenr 400 pour Lo Co. sie $20.00 pour . 2.225 . 816,00
aides, prise, volant Ste, prix de no. No T. Tl. ot & valant Sir où T8r, $42.00 pour . . . . . . . 813.00
tre grande vente | B33: pour 4 28e $27.00 pour Ca . SU9.60

$11.25 pour .
 

vieux rose,

Jupons
En mohair de couleurs, bleu-marin,

rouge, noir et bleu-pâle,
valeur de $1.00 rédnit à .
$1.40 pour 81.19, $2.00 pour &1.59
$1.80 pour &1.19.

blanche et couleurs,
les bons en double.

Bas

“re

 

ras, nous
20 pour cent.

Collerettes et Manteaux
Sur collerettes et manteaux d'opé-

donnons Un escompte de

4 bons pour 1.

Co ton nJaues
Sur tous les cotons jaunes, cotons

À drap, cotons à oreillers, flanellette
nous donnons

Sur toutes les lignes, nous donnons

 

 

Couveries de Lain.:
Sur nos couvertes en laine ot cou-

vre-pieds, nous donnons 8 bous pour

 

Sur tous
portières,

Grande Reduction
nos

ridraux, lapis de
mousselines, cretonnes, prelarts fran-
ges, rues, toile de chassis, nous don-
nons un escompte de 10 à 30 p.c.

en marchand es,
 

brocatelles,
table,

Toutes

 

Sur tout 1°
fants.

fur tout 3 Bons pour 1 —
Sur toutes nos matinées en soie.

stock

Sur toute la lingerie coton blanc.
le stock

Matinées )
En lawn blanc brodé, valeur de

T5c pour 49e, $1.25 pour .

$1.75 pour $1.10, $2.00 pcar $1.49

(amisoles
Sur nos camisoles pour dames, nons

donnons 3 bons pour ft.

$20.00 de nos bons valent 81.00

Chemises
nos chemises de conleurs,

devant dar, valant $1.00 et $1.25,

De

 

robes dene  sous-véte  , pour ceut.

sont rédultes a Se, grandeurs 14,
1416, 161, 17 ot 17%

Mitaines
Mitaines en laine cardinale, bleu-

marin et noires, pour enfants. valsuv
150, prix de vente, 2 patres pous 25
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à A lire, fimdi, sans faute, la ma-

ifique ct complète analyse de ce
poaxnifique drame que la direction

ihéâtre National a été si bien
spirée de monter.

\u moment où l'on travaiile si
demmment à élever dans notre pays

Bit monument à la gloire du grand
Miéros des plaines d'Abraham, 1! est

pn qu'on se serve du théâtre pour
alter davantage ce héros de no-
pays.

Rien de plus touchant que d'as-
, dans cette pièce, à la merveil-

 

AU THEATRE NATIONAL
“ MONTCALM ”

rand drame patriotique fait par:un Canadien.—Le plus
grand ¢vénement artistique de :a saisor

 

CS

leuse scène de la mort «be Mont-
‘calm,
i KL que d’autre scénes au cours
de ce drame le plus beau assuré-
ment qui ait jumais été créé au
pays.
| Montcalm sera représenté par
Paul Marcel et c'est tout dire.

{ 11 y aura, durant la semaine,
{ plusieurs soirées de gala, une entr’-
autres sous le patronage du Club
; Montcalm.

Les billets s'enlèvent «léjà rapi-
!dement. À lundi pour une foule
de détails sur cette belle pièce.
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HOCKEY

LE QUEBEC A OTTAWA

le Québec est paru pour Oftawa
res confiant. Cette Jjoute entre
équipe de la capitale fédérale n'est
pis sûre de la victoire.
Joe Hall, que le Québec vient de
ner sera probablemnt sur l'équipe

jui rencontrera l'Ottawa.
Tous les. aurnteurs de cutte ville
spèrent que l'iquivo locale revien-
ra avec la victoire.
faundi, clle juvora à Renfrew et

be cspérons que ce sera un nouveau slic-

8 cès,

LAVAL EST DEVAIT

Montréa:, 14-5 MeGill a vaineu
Mer goir, le Laval par un score de 2
à 1. Bien que l'équipe de l'Univer-
sité anglaise ait cu la victoire, elle
ou causé un pros désappointement à
ses admirateurs qui la croyait beau-

voup plus forts que caln. Le McGill
n été chanceux d'éviter ln défaite
rt &n'est qu'au hasard qu'il doit sà
victoire.

 

[ LE BILLARD

| LES MOTS DE TOUCHATOUT

L'EVENEMENT -- BAMEDI, 14 JANVIER 1818

+

lement le navire le plus rapide de la
“White Star Line, fera le service de

Southampton, par la vieille route
New-Yurk;Quesnstown-T{verpool.

Après cette daté, les navires de Ja
Mgne de Liverpool. partironi Je jendi
au lieu de samedi, con: c'est le cus |
À présent.

EN FAVEUR DE

 

Le plus grand navire

New York, 13-—On annonce que
l'Olympic de la Mgne White-Star
Line le plus grand navire actuelle-
ment à flot, exécutera sa première
traveraée le 14 juin prochain,
L'Olymple repartira de New York

le 25 juin.
11 fera le service postal entre New

York, Plymouth, Cherbourg et Sou-
thampton.
Dans ce dernier port, plus ds 5,-|

000,000 de dollars seront dépensés |
pour l'amélioration des docks qui re-;
cevront le navire géant ainsi que. le:
* Titanic.” : !
Le 10 août 1911, l'Adriatie actuel- :

lement le navire le plus rapide de la
White Star line fera le service de.
Southampton, par la vielle route :..-#|

York-Queenstown-Liverpool. !
Après cette date, les navires de la :

lgne de Liverpool partiront le jeudi LE QUATUOR GILBERT
au Meu de samedi, comme c'est le
cas présent.

 

 

M. CHAM{- CLARK, leader démo-
crutique au Congrès et qui est
sur les rangs pour succéder à M.
Joe Cannon. Jl s’est déclaré en
fuveur de la réciprocité.

 

 

PREMIER CONCERT DE MUSI-

QUE DE CHAMBRE PAR LE

QUATUOR GLLBERT ASSISTE

DE Mldid BVA MYLOTT, CON-

TRALTO AUSTRALIENNE.

 

Nouvelles de

Saint-Hyacinthe |

La Maison O. Blondin
vient d'obtenir le contrat pour la
construction d’un appareil de chauf-
fage à la vapeur combiné haute et
basse pression, pour le compte do.
la compagnie Omer Holden de cette

ville, fabricants de chaussures, dans Quatuor.

la nouvelle construction que cette le Quatuor Gilbert

puissante compagnie fait élever pour Glyck.——Alr d’Alceste.

 

Programme:
i

et Cle, | Grieg-——Allegro du ler Quatuor.

: Le Quatuor Gilbert
Nevin— Mon désir.

Gardner Grace-—Lonely.
Mlle Eva Mylott

Mozart. —Ardunte et Menuet du 2Je 
Le tintamarresque Touchatout, qui

vient de mourir, avait chez lui,
Nanterre, une salle de billard
s’étalait, au mur,

où
une extraordinai-

re “Règle du jeu de billard” rédl-;
gée par lui-même,
On y llsait par exemple, les axio-

augmenter sa production générale- | gulter—The Cry of Rachel .

ment. ! Mile Eva Myloti
M. Emile Berthiaume, chef de po-: Besthoven—Andante du 3ième Qua-

lice à Fraservile, Qué, était de pas- tuor.

sage à St-Hyacinthe, dans sa famil-, Becthoven.—Allegro con brio du 6e
le, ces jours derniers, à l’occasion: Quatuor. ‘

des fêtes du Jour de l’An. Le Quatuor Gilbert
  mes puivants :

}

forcé d'avoir un château, mais il
doit avoir au moins un pied-à-terre. |
| -—Pour faire beaucoup de carambo-
| 1ages, il faut lea faire par bandes.
| —Quand deux billes arrêtées se
touchent, on les remet sévèrement à
lour place.
—81l y n contestation sur le col-

lage des billes,

passer entre Jes deux ;... sielle pas-
se... c'est que les billes se touchent.

rip
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NOUVELLES MARITIMES

   

 

  

  

  

  

  

    

  

  

  

 

  

   

 

  

  

   
  

  

   

   

    

 

   

   

    
  
  

 

  

 

  

 

    

| QUEBEC STEAMSHIPS coy.

A X heure, a, tm, hier. le steamer

Brrtnndinn, parti de New-ork, arri-

‘ait ana Bermndos.

LIGNE WHITE

Le paqueboi Dominion u laissé [i-

4 h-rnool pour Halifax +t Portland à

AR heures, p. mu, jeudi to 12 courant,

‘ec T5 passagers de cabines et 134

« troisiènte clayan.

PASSAGERS

Parti les passagers qui sont partis,

, sur l'Empress of! Britain pour

srpool, se trouvaient Mme 8. Bar-

SM. et Mme John Burstall, Mlles

snary ot Phillis Burstall,, M.

+ Utursiall, M. J A. Renault et

Smith, de Québec.

SERVICE OCEANIQUE

ne dépêche d'Ot‘awa nous infor-

que Sir Wilfrid laurler a donné

} d'une résolution à l'effet qu'à

r du 7 avril prochain, un service

pa Anique soil établit entre in côte du

aotfique, ln Chine ef le Japon, gue

déuvernemert fédéral snbvention-

de 2h600 fivres sterling par

dant cix ans.

TOUJOURS ECHOVE

iby, Russie, 14.—Le Russia,

choüé en arrivant de New-York, ces

ours derniers, est encore sur les ro-

purerae d'ici, les sauveleurs au-

jut whe forte récompense s'ils

lésarità le dégager.

DOUZE NOYES

érhaven, Allemagne, 14.—Le

debot allemand Maria Russ, allant

é& Hanibour à Naples, » + échoué

iter près du phare Norderney. Douze

ominiedont péri. La station de sau-

& D'a pu porter secours aux

ads & canse de Ju tempête.

CANAL DE PANAMA

on, 11.--Le président

{ oyé nu Congrds un message

bpédlal €y,kuje: du canal de Panatua.

‘ cision. s'appuyant sur les don-

§du département de la marine, &
ommandé aux membres du Congrès

voter $5,000,000 pour commencer
travaux de fortifications au canal

STAR-DOMINION

   

 

  

 

 

essage dé montrer les
aps nombre que rette vaste entrepri-
“marédtire aux E‘ats-Unis en fal-
at.sgmmuniquer le Pacifique avec
Atlantis

rénce .

é Paname: M. Taft s'efforce dans son .
avantages ,
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LE TRUST MARITIME

Washington, 14.—La mesure propo-

sée par le représentant Humphreys,
touchant le trust de la navigation

; océanique, a été reçue favorablement ‘

‘par la commission extraordinaire de

la Chambre. On attendra toutefois
ile rapport du ministère de la justice

sur la mesure avant de la présenter

pour adoption. La loi nouvelle im-
pese une amende de deux cents pias-

tres pour chaque passager débarquant
ux Etats-Unis ot In saisie de toute

marchandise finport’« par des paque-
hots appurtenant a des trusts étran-

goers. Lo contrat des postes eera an-

nulé quant aux bateaux américains

qui sont affiliés à ces trusts.

LE SERVICE DES INDES

New-York, 14.—Après plusieurs an-

nées de vaine attente, la Royal Mail
Steam Packet Company a reçu du

gouvernement anglais assurance
d'avoir le subside pour le transport

des malles aux Indes. Ce eubside lul

uvait été enlevé il y n cinq ans. 1e

service se fern comme autrefois, mais

d'une façon plus parfaite.

DISPARITION MYSTERIEUSE

Halifax, N. E., 13-—Te vapeur Em-

ma H., parti de Halifax pour Vic-

torin, C A, et nolisé pour le service
des côtes, à perdu son capitaine en

mer.
M1 était connu que le capitaine avait

sur lui plusieurs centaines du plas-
{tres lorsqu'il a quitté le port.

| Plusieurs membres de l'équipage

avalent refusé de faire lo voyage.

La police a été nvertie. et nnn en-

quête va avoir lieu. Le détect”. - Han-
haran s'oceupe de l'affaire qui sem-

ble pour le moins assez mystérieuse.

PREMIERE TRAVERSEE|
| New-York, 13-—On aunonre que
tl'Olympie, de la White Star Line, le
plus grand navire actuellement a flot,
exécutera sa promière traversée le

14 juin prochain.
! L'Olympie repartira
le 25 juin.

fera le service postal entre New-

york. Plymouth, Cherbourg et Sou-
thamptou.
Dans ce dernier =port, plus de

5.000.000 de dollars seront dépensés

pour l'amélioration des docks qui re-
cevront la navire géant ainsi que le
tante.
*e 10 août 1911, l'Adriatic, aotuel-

de New-York

—Le joueur de billard n'est pas |

on envois chercher
Mme Sarah Bernhardt, qu'on prie de;

Nous sommes Informés que la mendelsohu—Allegro assai du Gième
Pipe & Quatuor.

Orban, Co., vient de livrer le premier mjendelsohn—Andante con moto du
instrument de musique fabriqué en : 8ème Quatuor.
entier par son personnel et dans ses Le Quatuor Gilbert

ateliers. Les connaisseurs qui ont! Spross.—Will S°the Wisp

pu examiner ent Instrument, Svan et Mle Eva Mwlott

depuis sa livraison, en fon loge ht «

et ont foi dans le succès de la nou-. LateSerounde aTiouna)

velle industric. © Le Quatuor Gilbert
TT a Madume Fernando Parent, au piano

; d'accompagnement,

Le carartère intime et délicat de
la musique de chambre, pour Quatuor
À cordes spféialement, demande une
attention soutenue de la part des exé-
cutants et des auditeurs. Pour ne
pus distraire les exécutants, le pu-
biiz est donc respectueusement prié
d'olsenver le silence durant les exé-
cutions.

Les billets pour ce concert sont en

‘nouvelle fabrique Dominion

 

La famille Gervais, dont partie

“l'emploi du gouvernement fédéral,

«s'est fait retarquer comme toujours

lors de la dernière assemblée natio-

naliste tenue au manège militaire par

sn Conduite grossière A regard de

certains orateurs.

Quelques amis cf parents de notre

chef de police sont à prélever une

souscription destinée à l'achat d'un
cadeau à notre chef de police à l'oc-
casion du quarante-neuvième anni- vente chez Lavigueur et Hutchison.

| vergaire de sa nalssance.

| Re Association dLes élections municipales ont eu Socla 10N es

frieu cette année sans coup férir. con hi

trairemient à l'attente À peu près #‘- A

{ nérale du clan le plus mélé à notre rc itectes

‘administration municipale, lequel —_—

Jassembler annuelle de l’Asso-

 

tarues. Rien que nombrouse et
conciénte de sa force cetlo &

{l'opposition n cru devoir s'abstenir
jusqu'à ce que les travaux actuellr-

;Mment en constritios safent taomit-

nes ou à pou près, alors que le mo-
1a8 de certains échevins cour l'hccep-
tation de ces travaux ainsi que les
réultat obtenus, pourro»t être appré-
ctés avec plus de certitude ot
tant, plus exactement pour toutes
les parties intéreséns.

s'attendait sana doute à @e rudes at-

| ] Architectes de la Pro-
vince de Quebec vient d'avoir lieu
a Montréal dans les salles de l’As-
sociation, No 5 Cote du Beaver
Hall,

li y eut lecture de plusieurs pro-
ces-verbaux et le trésorier donna
lu résumé de ses étais de comptes.
l'ous ces documents furent jugés
très satisfaisants et prouvent que

La nouvelle compagnie d'iraprime- le conseil de l'an dernier ne l'a ce-
To et dé comptabilité de xt-Hya- Ge CN TIEN, AU Point de vue du tra-

‘elnthe et en pleine opération desuis vail et du dévouement, au conseil
quelques semaines déjà et semble du Pannée précedente.
nous promettre les meilleurs résul- MM s. VeMM. Jos. Venne et Luxiger Le-
tat. Cette compagnie repose sur des 2 :

“mieux firent quelques remarquesbases assez solides pour lui permet- ni
| tredefairebienet gériensement,tou- sur la qualité du travail des archi-!

> , TCO tect ot être ae epnuls
{ déjà considérable et on bonne volo tectes. H doit être Jon pas seule-de S'augmenter chaque jour davan- Ment Mécanique mais intellectuel.

On procéda ensuite à l'élection
des directeurs. Voici quel a été le

tage.
|

| M. L. F. Fournier, fabricant de ver- résultat du scrutin. .
nis malade depuls quelques semaines Ved ne ;
"mais qui ne paraissait auesi grave- M.J.R. Gardiner, president ALL
ment atteint, vient de wmourir, subl- ludger Lemieux ter Vice-préai :

dent; M. T. P. FE. Dusscault, 2e
Vice-prés. M. }. Emile \ anier, se
crétaire; M. W. 8. Maxwell, tré-

| tement. Le défunt était Agé de cin-

saorier: membres du conseil : MM.

var des

na

 

 

quante ans, À peine, et 1! était ori-
ginaire de Ste-Rosalle de Bagot

Les ‘lames de Charité sont & pré- ||
parer prochain bazar nnenel on Thomas Raymond, Jos, Venne,
profit le l’Hôtel-Dieu. lequel d'ordi- Hugh VaYance, GX Monette.|
nair constitue «n fuvear de 4e !

tos, Perrault, Stevens Haskell
Lundi après-midi, il y eut cons

férence par M. ‘e prof, Poivert et
M. le prof. Mubbs,
Un diner au chub des ingénieurs

a réuni les menbres de l’associa-
don, après l'as<embiée. les prin-
cipaux hôtes étaient le maire Gné-

fin, le contrôleur Wanklyn, Mtre
JL. Perron, ©. R.. président de la
“commission des pares métropoli-
sains et déjaité de Gaspé, et le Dr

L Adami, prés lent de la ‘City Tm-

institution de Charité un revenu sur
lequel elle est certes en droit cd:

compter.

M. A. E. Pairier, de In maison
Amiot et Polrier est à faire cons-
truire un appareil À l’ean chaude nr-
enlatoire, pour le chauffage de sa jo-
Ne résidence située coin des rues
Laframboise et Ste-Anne

pleine opération durant la présente
saison ef tout fait prégager lo sue-
cds et la solidité futures de ces étn-

 

blissements, Nous sommes informés ‘arovement LeaTP lettre
tet nous espérons quo’ d'autres indus-‘ 5. ed cy .| dover avai te CER TYEE

trics viendront s'implanter à St- Fewer BL ele envoyces par
Hyacinthe avant longtemps. Sir Loomer Gouin Phon, M. Tasche

: rm reaet Mle amare Dronin de Qu
"hee.

Il est probable en autant que noux; Dan. ‘e cour de ae Le
pouvons en juger das maintenant ; 41-00 7008 AE A Convention,
que notre église cathédrale aera U-1 M. Ludger Temieux donna d'ex
vrée au culte vers le commencemant
da Juillet prochain, en autant que
les peintres, décorateurs, ne seront!
ps rettrdés dans l'exécution de leur |
contrat.

cellentes explications sur > projet
dont d'est Ie promoteur et qui con-
siste à prélever une souseription
qui permettrait d'envoyer en Euro
pe chaque annee un ét, <liant en
architecture pour se perfectionner

; lans sa profession
d'un bon sténographe, Ce projet, dont la réalisation ce

sur le poînt d’être assurée vi qu'un
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QUAND vous avez besoin 

i

LA RECIPROCITE

|
I

f
i

 ’ "iannoncer-le dans l'“EVENE- {fort montant Üa souscription es:
MENT". [16 prélevé remaontre Yepnroba

qicoter

Les Comités
Permanentsi
— |

lea comités permanents de 1s

chambre ontété formés comme suit:

Ce sont los mémes présidents qui

sont au fauteuil, I n'y a que fuels

ques légers changements duns la eom-

position des comités. È

Ordres permanents :—— L'hon. P.

8.-G. Mukenzie, président, les ho-

næralles MM. Caron, Devlin, MOI.

{ousineau, Godbout, Lafontaine, Ber-

thier : Mercier, Mousseau, Penning-

ton, Ption, Plante, Reed, Bywestre,

Teller et Tessier.

Bis Privés :— M. Tessier, prési-

dent : les Lbonorables MM. Caron,

Devlin, Tuschereau, Prévost, MM.

Bernard, Bissonnette, Blouin, Car-

bouneau, Cardin, Caron, Matane :

Cousineau, Dalgnault, D'Anjou,

D'Auteuil, Delage, Delisle, Desaul.

ulers, Finnie, Francour, Galimeault,

Gault, Gendron, Geoffrion, Giand,

Godbout, Gosselin, Kelly, Lafontai-

ne, Maskinongé ; Langlois, Montréal;

Janglois, St-Sauveur ; Lavergue, Ie-
cence, LAtourneau, lLewesque, Mous-
seau, Mercier, Nault, Ouellette, l’ate-
naude, Penningion,  Pilon, Plante,

Reed, Robillard, Robert, Rourille ;
Robert St-Jean : Sauvé, Séguin, Tan- |
guay, Tellier, Tourigny, Vilas, Wade]

i

 

 
ker et Walsh.
Chemins de fer et canaux.—L'hon.

J.-C, Kaine, président: l'hon. Str Lo-
mer Gouin et les honorables MM. Al-
Jard, Décarie, Devlin,  Tas:hereau,,
Markenzie, Prévost ; MM. Blouin,
Bernard, Bissonnette, Carbonneau,
Caron, Matane ; Daignenult, D'An-
jou, d'Auteuil, Delâge. Desaulniers,
Finnie, Gaboury, Gault, Gendron,
Geoffrion, Giard, Gosselin, Hay, Kel-
!y, Lafontaine, Berthier ; Lafontaine.
Maskinongé ; Langlois, St_Sauveur;
Lavergne, Leclerc, Létourneau, Le-
vesque, Mercier, Moussenu, Nault,
Ouellette, Patenaude, Pennington,
Petit, Pilon, Plante, Robillard. Sé-
guin, Sylvestre, Tanguay, Tessier,
Tourigny, Vilas, Walker et Walsh.
Législation et lois expirantes :

dL'hon. Sir Lemer Gouin, président ;
les hona. MM. Décarle, Mackenzie,
Prévost, Taschereau : MM. Cousi-
neau, d'Auteuil, Dellge, Dupuls,
Francoeur, Galipeault, Geoffrion,
Godbout, lavergne, Levesque, Mer-
cler, Mousseau, Patennude, Perron,
Plante, Sylvestre, Tedlied et Tes-
sier. |

Agriculture et immigration :
L'hon, J.-E. Caron, président ;
sir Lomer Goulu et les
MM. Allard, Decarie, Devlin. Mac-:
kenzie, Prévost ; MM. Benoit, Ber-
nand, Bourassa, Carbonneau, Cardin,
Caron, Matane ; Cousin-au, Daigneau
D'Anjou, Delisle, Delage, Desaul-
niers, Dion, Dorris, Dupwds, Fran-
coeur, Gaboury, Gendron, Geoffrion,
Glard, Godbout, Hay, Lafontaine,
Berthier ; Lafontaine, Maskinongé ;
Mousseau, Morissette, Neault, Ouel.!
latte, Patenaude, Pennington, Petit,
Pilon, Plante, Robert. Rouville ; oR-
bert, St-Jean : Sauvé. Séguin, Sylves-
tre, Tellier, Tessier, Tu72 6 1
my et Wal or.

Fodneod 0 01 Cléoplas Blouin.
pe Cebde nt ; louvrables MM. Ca-
ron, Kaine : MM. Bernard, Bourassa
Caron. Matane ; Delisle, Dion, Dor-
ris, Finnie, Fruncoeur, Gault, Giard
Gosselin, Lafontaine, Maskinougé 7
Langlois, St-Sauveur : Leclerc, Lé-"
tournenu. Morlisset, Mousseau.Neuuit
Pennington, Petit, Robillard, Robert,
Rouvilis. Tourigny et Vilas. '

Privi es et élections :— M. 1.-0
Mousseuu. président : l'honorable sir
Lomer Gouin. et les honorables MM
Decarie, Mackenzie : MM. Blouin,
Lavergne. Mercier, Morissette, Pate.
ho ue,Perron Sauvé, Tellier, Tessier ;

TT—
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Association |tociation Pharmaceutique
L'examen préliminaire po ;nourare, l'étude de la ptx ‘ Pa avec i»ide courant avec le régle

Des 22 candidats qui s é.sentés 9 ont été admis, et Sn Toursnoms par ordre de mérite : MM IE. Lachaine, P. Gadboïs, A. Wein.feld, A. de Bellefeuille, Ernest St-tap.ques, A. Bourgeois, R. [lion MaxSchachter, et Félix Berlin
Les messieurs suivants auront à

se reprendre sur une matière
ment aux prochains examens -
Jos. A. Lagarde, It.
Gougeon.
Tes examinateurs étaient MM.

professeurs JO Casgrain. de Titra.
le Normale Jacques-Cartier. et lenac
Gammell, du High Schonl, avec MAT
Piero J Laurence, asserseur cénée
ral et Victor Giroux, ass '
mt, ass-Sseur pour

Les prochains Pxamens auront lien |
le 6 avril 1911. i

8ill pe

MA, .
Brunelle, «t R.

les

+

esAse. |
A L'AUDITORIUM |
 

THE TIME, TRE

TRE GIRL

PLACE AND |

Ce n'est pas souvent que ‘e pu-
11 i

HEce tient à rester jusqu'à fin
dune repre-enñattion pour l'ajsau |
dr et pourtant dan "The Tine, the ;
Place und the aul ne veut!
part san- en avoir la fin et le der- |
nier mot. |

Comme nous le disons ailleurs!
corte deliciense fantaisie musicale,
scra representés à l' Auditorium: le!
+ et 21 janvier, la dernière jour
née er soirée et matinée. :

Lao compagnie qui l'interprète-
nous arrive recommandée par la!
critique théâtrale américaine, nous
croyons que le public ne sera pas
déçu et que ce sera un joli com-
Aliment aux distractions de notre,
hiver et un joli pendant aux re‘
présentations d'opéra que nous al
données il y a quelques jours of
peine l'Auditorrum:.

 

  

Gr”

grès del'As- ow iets seront.enxgpte hadi

 No

MADAME LouisA COTE

Un EXEMPLE à SUIVRE
Madame Louise Coté de l’Îsle Verte a
fait usage du Vin St-Michel
‘pendant plusieurs années et a

été parfaitement guérie.

Si tout le monde comprenait à quel point
l'usage d’un bon tonique, d’un tonique éprouvé
est essentiel à la conservation aussi bien qu'à
la conquête de la santé, l’anémie, la consomp-
tion ne feraient pas, chaque année, des mil-
liers et des milliers de victimes. Nous vivons
à une époque de vie intense, nous dépensons
nos forces sans compter; la prudence la plus
élémentaire nous commande donc de remonter
nos forces, de réparer les pertes incessantes de
l'organisme, d'enrichir notre sang appauvri

> i

i
*

par cette existence a toute vapeur2 nous
’ ° , - ? 9.

menons dun bout de l'année à !. VA
i oo. " .

‘’agisse de travail ou de plai-i-,
la maladie a laquelle nous r-
plus ou moins fowd ef i

reléve de maladie a icin
tonique merveilleux, con avr j
énergique qu’ex |: tes
simule les fonc:
l’énergie, il donne € 1 ton au nets, 1 1
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[Red

Co He

ui

| les
muscles en facilitant l'assimilation des ci - ats,
L'appétt renait comme par enchantement et

les forces reviennent. D'un bout du pays à
l’autre, on célèbre les merveilleuses propriétés
du Vin St-Michel, qui a rendu
tant de personnes, qui a prolongé la vie de
milliers de patients.

Le témoignage de Madame Louisa Coté, de l'Isle
Verte s'ajoute aux centaines d'autres que nous avons
publiés et que nous somm:s toujours heureux de recevoir
des personnes qui ont ‘bénéficié desvertus curatives du
Vin St-Michel. - Voici la lettre de Madame Coté:

MM. Boivin, Wilson & Cle., Montréal. _

Messieurs :—Jecert{fie parla présente que j'ai pris du VIN ST-MICHEL
àdifférentes reprises depuls plusieurs années et que jeme suis très bien
trouvée de son usage et que je suis en parfaite santé depuis que j'en
prends.

: Votre toute dévoude,

MADAME LOUISE COTE.

Tous les témoignages s'accordent pour mettre
en relief les précieuses qualités médicinales du Vin
St-Michel qui Fait merveille dans les cas d'An’ nie,Piles
Couleurs, Faiblesse, Epuisement, Fatigue nerveuse :
comme aussi dans la convalescence des fèvres : c'e un
fortifiant qui n'a jamais désappointé la profession médi-
cale, ni les nombreux malades qui ont eu recours pour
se rétablir. Si vous vous sentez faible, fatigué, mal en
train, prenez du Vin St-Michel et vous rctrouverez
force, santé et vigueur.

BOIVIN, WILSON & CIE.
AGENTS

520. RUE ST-PAUL, MONTREAN

ia santé à
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ROSE QUESNELCHAMPIAIN
A RMMAN MOMX AT NATUREL | A FUMER ET A GUQUERJ

, ;



EXTRA
“LaTempérature ‘

3

  

Samedi, Z heures, p. m.

Temps beau avec quelques légères
chutes de nelgé : demain, froid.

 

 

RECTIFICATION

Nous avons pulsie mercre li der-

nier, dans cette même page, une
nouvelle qui n'élait exacte. Nous

annoncions que Pa Lime devait

bientôt di-paraitre, parce que son

Montréal, 14. ISpéciale)- Deux à
trois mille personues ont entonné le

chant " O Canada,” bier soir, lora-
jue M. Henri Dourassa est descemin
du train qui 1>+ rumenait de New-York.

M. Bonrussu revenait d'un voyage de
deux voir en Europe, J1 était en ex-

 

  

Deux à trois mille personnes
reçoivent M. Bourassa en

[ chantant l’hymne national

  

L'EVENEMENT,

i

! “Je reviens lutter pour la Justice
cet les droits du peuple, lutt-r jus- :
janai Lout avec vous, quelque soit 1»
resulta. Je seral bientôt dans Voë .

ruligs, à mon modeste fauteuil du|
“Devoir” et à l'Assemblée législa-
tive.”

SenImenty.

i (lub ilaldimand fers son excursion 2
cliente ru®lé. Les étudiants crièrent : “ Vive no-

WiliamTraves
+.

plaide coupable:
‘Turonio, 14.— (Spéciale).—William |

I. Travers, le gérant de la défunte |
l‘ariwer, Bank, à plaidé coupable aux
uccusations portées contre lul, faux

rapports faits au gouvernement. vol!
ds quarante mille dollars et faux do-

mi
— Ae

LE 11 FEVRIER 1911 |
C'est le 11 février prochain que Je

Montréal. Le prix du passage sera de

Les Artistes à Québec:

A une réunion de la société des Ar-:
tistes de Québec, tenue daus la salle |
du comité, au Dally Telegraph, hier
après-midi, 13 janvier, on u juissé les
résolutions suivantes :
“Que le but de la société sera

d'encourager les jeunes artistes à pro-
duire des travaux plus originaux et|
plus importants, et de faire une ex-!
position annuelle pour développer da. i
vantage le goût de l'art dans notre
millen. la Boclété a été fondée pour:
permettre aux jeunes gens de soumet- |
tre leur travail librement et sans res- |
triction et de les unir en adaptant tes |

 

J. Arthur LaRue, ) VENTE

A

LENCAN
| Dans l'affaire de

9 COMPTABLE &; Misael Thibaudeau
Marchand Epicier, Québec,

INSOLVABLE.

Avs EST PAR LE PRESENT LONNE QUE

JEUDI, le 19 JANVIER 1811
A 11.30 Heures A. M.

Bera vendu & mon bureau: 44, rue Dalhousis,
Quebec, l'actif de cette succession comme suit:

A — Fonds de ‘ommerce d'épiceries, ele $2 à
Ameublement du magasio,. ........

 

 

Audition, Perception,

Comptabilité.

Fidéi Commis,

Compromis entre Débiteurs

et Créanciers,

Liquidation de Faillite,

  

B—Crédits suivant iiste.........
C—Roulqut : Cheval et Voitures

 

   
U—loyer d'un magasin au ler 11,
E—~Un emplacement situs surIs rue sous. le-Fort,

CON Mt! et dérigné +018 le Nu 22883 di cadasiio
pour !e quartier : bamplain de Ja cité de Qu*

directeur serait copeié à fa rédac
tion du Soleil. On nous écrit pour

principes de coopération, employés |
avec tant de succès ailleurs. Les ar-!
rangements de l'exposition annuelle ‘

Aux journalistes qui lui demandè-
rent des Interviews fl ¥ en avait une

93, Rue St-PIERRE,tré patriote ‘"* * Vive Boncussa ! "

"A bas les calomiiateurs ! “A bas

$3.H5 aller et retour et les billets sont

bons pour revenir jusqu'à mardi soir   
 

  
 

 

Leg Avec les bâtisses dessus coustruites, oc-
des der de réparer cette inexae- dizaine--1l a répondu qu'il n'avait ‘la marine!” i par le train qui laisse Montréal à seront couclus par le comité. La so- QUEBEC i Laetermnonechaque ftem séparémente Tan i t nwa rien à dire, Le député de Si-Hyacin- | M. Bourimss pris ses amis de cesser 11.50 heures. été sera compost de lo d'un Prési- | a a L'inventaire et ln liste des crédits sont visibles
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: + journal à si, à 146 la gare Windsor, et là, il adresea Bourassa pour rentrer chez lui . M. Ivan Neilson. vice-président, Af. Conditions de paiement: Argent comptant,
supprimer ce JournOU MOINS @lla parole, Sa voix, toujours éloquente,; bo i PA ee | Champlain! Cearles Huot, membres profession- J. P. E. GAGNON,
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Sailresser an No 13 rue Hamel. 9--8 a mal compris ce qu'un correspon:

dant lui amonçait ef à commis

Fu justice

rapports des «différents comités qui Tersier, Honorable Jules Tessier.

out (lé trouvés très satisfaisants. |

Lai le rapport du comité de la Mes- :
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[ tu auesi le rappo Les pers dés d détail W. A JENKINS MFG, CO, London, Ont. me
PE Théâtral qui a décidé que pour la ‘ p Some dequaniie ç jouer WRS—T Détailleurs du Canada. com

‘ rouveront dans le quartier Limoi-
semaine du conventum les ‘’ Piustres

ce Durant la session qui commence, 11 À Ja réglon et aux paroisses du sud Rouges ” seraient à l'affiche. Pour le lou, de beaux logements pourvusFeuT.J.Molony VendeursdeMeubles
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louer vous vousenfra robi fo $100 00 OR mittQuébes ct uv barrean de Lerson | avec le pouvoir de construire un che-| l'Intercolonial, le Transcontinental et Le ¥ oo ) 5 vous-en trouverez bien, . en l'entwlant de disparaitre dans Ja pe min de fer, des quals, des élévateurs le Québec Central. prat "le dernier rapport, celui du Demandés. — Des vendeurs de DISTRIBUES EN Paix tutic
ne de M. T.-J. Molony. ; | ote. el d'exploiter le tout. H est Inutile de parler longuement Ft le de "voir Heu le PERTE meubles expérimentés demeurant dans ls WAAAY a fils.

Le défunt Joux un cortain rôle dans L Int central des opératl de do l'avantago donné à Kamouraska ‘ prand banquet, qui doit avo Te té de DBOES Province de Québec (en dehors de la M
lem questions muniripoles de cette] ] 78 bho » or me 3 5 yy one je

|

€L À l'Islet, par la compugnle si elle;mercredi dans les salles du Ca TALBOT dit GERVAIS--A Québec, 1» 13 jan.) VHC de Montréal) faieant spécislité de Mercredi 18 Jan ier 1911 fetville. De 1582 i 1X86 IL étalt unSOMDEETIE, Berl SECAant €8t iucorporée. Nous wen parlons| Auditorium. yier 191), À l'âge de 79 annet 11 mois, est décédée UNE ou deux lignes de meubles de pre- 1 Ï - he
dea congciters de Ju cité. acatens Beduncôté par la que pour informer le public, Nous Lu Garde est à faire préparer de dameMarieEelis dJatrs,éporse de feu siour mière classe, pour s’occuper de notre A 8.30 HRS PRECISES i oud

dl g'ocrupa ; tiveiment de lee | Pointe aux Orignaux et d'un autre sommes srs pue, le moreArtà magnifiques insignes aul eTaan, air funérailles aurons lieu lundi ie 16 janvier, ligne. | ‘ Jeun
ietration ce in Congyligatinn Rt-Pa- qo 000m 0 june S _Perné- Ë wn. J. FH. (uron. ’ seg par les membres lors de - 9heuren. Départ do la résidence de Ja défunte,

PEueateerpé- ur Glcctours respectifs de Ramon: 177 Fopuee€ Flarienà86heurespourst The Ives Modern Bedstead Co., Admission $1.00 pal
. era. va dec prinolpanx ree 1 gl) ‘ a | raska et de seu pier ques arents et amis sont priés d' ssis- 2311-10-12-14-18 } ‘

landais de Ci ve qui Brent des! SI je Lémielature accorde telle leur portent en étant les Avocats lit Le Euchre des ter sans autre invilalion. 1925501 NED: ¢ ; t ! na
Deby. que La dessor-; Tande elle assurera ‘® mandant l'incorporation de lu di stai DOUVILLE—Eat décédé à l’âge de 15 _ CORNWALL, ONT. —++0démarcli> ‘ < bt Lh fri oufise | du Nord le progrès qu'elles désirent ; compagnie. Marchands-Détailleurs vigiorinMarcel, enfant de sieurFendinindQue 60—6 | un,

RO PR. er no
‘ ville,

wax RR. PP. 11 er, 0riss ». . Nos amis les Marchands/Détail- Les fanératiles auront tien dimanche à 4 hr 9090000000000000000000000< : R
prea une crude pile de ha vie ju) lors semblent beaucoup trop modes- Départ de ia maison mortunire, No 647 rue st.

Vailer, 4 8.45 heures pour {'¢glise St-Sauveur et
delà au cimetière Et-Charles
Parents et amis sont priés d’y assis

ter. F.2542=—1

 

service de lu provin Ay meoznent

da ni fytonLe gouvernement n'obtient
qu’une majorité de neuf voix

tes en parlant de leur Euchre du 18

courant. Ce sera une véritable fête

suclale, organisée de manière à sa-

tisfaire tous les goûts.

Nous amnonçions l'autre jour, que

  

VENTE A L'ENCAN
Par L. J. À. DEMERS et CIE

E. T. NESBITT
BOIS

safre de la province, breuche de
l'Imprin.cur du Rol

 LABBE-—A Montréal, le 12 janyier 1911, est
décédé accidentellement à l'âge de Le ans et six
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” slirer s septe € dsp et ' ’ . ’ ; . ord rai ; . nts et à priés d'y assister sa :
is deplore ean"house of , faite hier à la Chambre des Communes. Il n'a pu obtenir qu’une majorité n'avions pu savoir. Nos sommes autre invitation. ‘ et | A nos salle Halles Champlain MOULIN, ET COURS A BOIS min

aujourd'hui en mesure de dire que
 con ie neuf voix à propos d'un subside du département des Travaux Publics.

 

DION—A St Sauveur, le 14 janvier 5911, est dé. !
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a € M. Pugsiew propogait le vote d'une somme de $37,000 pour construi- {le Comité s'est assuré le gracieux cédeoa l'âge de sd mu, dame Amanan Lente Nous avons regu instruction de Coin des Rues de laM. Malony est £'u119 oo matin a M. Raley proj po isell Giguère , . M
“ l'Hôtel Dion? 19 ev Leth uns re un bureau de poste à Marleville dang lo comié de hon. M. Brodeur. ~oncours de Mademoiselle Giguére, epouse de Adé.ard hiv, meunicier, vendre sans réserves une certaine

d-Dlieu où VAL EU LU HFPOT- 7 Les funérailles auront tien ie lu janvier à 10,50
heures, Départ de IA mason wore, No 107,
rue Colomb, « 10,15 henres pour l'egirss >tasaus j

notre jeune et sympathique cuntatri-

ce québecoise.
l'opposition protesta en disant que la ville n'avait pas nesez d'impor-

tance pour y construire an tel bureau. On tit remarquer que si le gou-

REINE ET ST-ROCH, QUEBEC
10-61-1 p. 8.

quantité de meubles et effets de mé-
té 1 ya 5 or 8 nage, de hangarage et autres articles
Nos condo!ut

emaines
8 à lu faimir >.
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Assassiné et voie trois députés votérent pour et (rente-quatre contre. Garde Champiain ; c'est dire que tout | décédu à l'âge de 64 ans, sieur I hows J. Mulony. , dessus en marbre, carré de tapis. . ¥ une
annem Les whips du gouvernement avalant fait le tour de toutes les salles sera parfail sous ce rapport. avocer ; à = : Bureuu, chiffonniers, couchettes en enfs|

les funérailles auront lieu je 16, à 9.30 heres, «0 ; 1 sins, vall-5 Stxpésioi + bhrunz Pour ramasger tous les députés qui pouvaient voter. Départ de Je maison mort unire, No 1 rue n'ai. T°T. coMImier, matelas, COUSSINS, colaBerlin, Git. 14 Spéestai ana 1 Pp \
lLoviuski an vous Polonais qui de- L t H gnillou, a 9.16 heures pour l'église =t-l'atrick ec: ses, corosses d'enfants, glacières et ti
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nombre d'unnéca, à été assaralué par
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1de la semaine

Parents et amis sont priés d'y assister sans
autre invitation, 14 20d)

! quantité
Aussi : Un lot bois de cloison, por-

 

. (La BLS . te. chasels et environ 150 boltes de

|

dans tous les quartiers de la ville à des consdes bandite qui voulaion lat vel U 1 t t bl nt de terre DION—ASt-Sauveur, le 12 janvier 18:1. esl | assis ditions de paiements très faciles.
- m m Lo. ; : - décédée à l'Agc de 70 ans et 2 noir, dame Mur- buis 21x17. ST-ROCH

son argent. n vio en re € ¢ | 16 janvier, Saint-Joachim.— » ’ grerite Blais. épouse de Joseph Honoré Piou, LA.-X, DEMERS & Cie,
C'était un des plus anciens cultivr- . | Couvent de la Congrégation N.-D., menuisier, BE Rue N ;

. sai 5 Les funerailles auront en le 16 janvier à 5,201 ncanteurs. Rue Notre-Dame-des-Anges, très bonne maisteurs des environs, . lit d { Saint-Sauveur de Québec.— 19. St. [ne i eh x 4-+338__3 son, Eros revenu, centre de St-Roch.Ton - enseve eux Cents personnesee vi, Couvent dus Souurs de TRUE, Départ deamaison morte.None, 11-2538 Rue BIOS evene,centre deSCRach2

M.Taftct la réciprocité
Washingion, 11 1<piola'el Le

président ML: prend un grand intérêt
à la contérenee de réciproclié entre

le Cuvada «À Jes Etats-l'pis
Le vecréluire d'Etat IXHOx à ÉLÉ 4p-

peté plusieurs fois à la Maison Blan-
che, afin de renseigner le président

sur les détails des délibérations.
el -

“oe

Fatale collision

 

 la Charité, Deschambault, et de là nn cimetière S1-Sauvenr,
Elleapparienait a lu conférie de la Bonne Mart

 

 payante.

Rue Grant, beau coin 2 logements, serait urg ————r mas jeta l'Apostolat de ia prière, l'office sera récits e: R bea poste pour une Ébiesrie.
; . soir M heures. ue Richardson, maison à ogements.

st-Petershbourg, 11. (Spéclale).— Une dépêshe reçue le] de Verny. ca- sonnel Rue du Roi, bonne maison de quatre loges
pitule du territoire de Semiryetchensk

| tremblement
d+ Pighpek de ce territoire. Plus de

enseve ls sous tos ruines de leurs ait tr

On n'a pu encore se procurer des détailsviolantrs et de longues durées.
sur la catustrophe.

de terre s'est produit.hier soir, à KKeberv. daus le district
(ltnssie d'Asier, dit qu'un violent |

deux
RODIN.

cents personnes auraient été

L& secousses auraient été tréa

 

On fera servir le ‘“ Niobe ”

 

oon

(I'Académie Nolre-Dame à Chicago.

|

M. A. E. Joncas est de retour d'un
voyage à Chicago ou sa fille, Mile Cé-
«ie Jonsas, suit un cours anglais a

pray

 

Les hauteurs de Ste-Fove aout des-

tinées, dans un avenir trée-prochain
à deveulr l'in des pius beaux quar-
tièrs de Quêbes. Aussi lu Monto&im  

; Land Co. a-t-elie eu une bonne Idée

Parents et amis sont priés d'y assis-
ter suns eutre invitation. 13-2382—2

CO TE—A Et-Roecl, le 31 janvier 1911, est ds. |
cédée à l'âge de 18 mois et 6 jours, Marie-Adrien-
né-Irène. enfant Lien-aimée de J.. 5, LOté, rauitro
plonibler,

Les funérailles auront lieu le 15 janvier, à 3
heures.

de la au clmetiere St-Gharles.
Parents et amis sont priés d'y assis.

ter sans autre invitation. Jae2s4-2

MORISSETTE—A midi, Je 13 janvier 1011, est
énedès à l'âge de 17 ans et 8 mois, Mlle Mntie-

Ainne Morisottg, fille dien-aimss de MC, E Mo-
rissette, entropfenear-mennisiar,
Les funérailles auront liatt luuël matin, à 9 hrs

à l'église &t- Jean-Baptiste. Dépatt du convoi fn-

 

  

rue St-Stanislas, chauffés à

Depart de Ja maison morturire, No 4p | Closets, le
tue Grant, 4 4.4) henres pour l'égiise St Evch et! maison avant

 

i 34-2841—2
i avec hangar et écurie, très bon marché.

ments, grande cour.
| Rue pot-Vaher, praison à trois logements em

; RY + cast ’ ~ 9 015 ct en briques.
| Magasin et Résidence Nos 27 et 29; Rue St-Valier, mason en brique solide, 3

l'eau ! logements.
chaude, Lumière éleotrique, Bain et ; Rue St-Valier, maisonen brique solide, tréstout en bon ordre La grand terrain voisin de la maison.

Rue du Pont, maison, magnifique logement !
12 chambres et bain! de dix chambres. q

Rue des Commissaires, deux propriétés bois
et briques, l'une de : logements et l’aue;

tre de 3. '
ST-SAUVEUR

Rue Sauvageau. petite maison sur le coin de
Ja vue Mori, bon pour cominerce.

; Rue Sauvageau, une maison de 6 chambres

 

‘OCCASION EXCEPTIONNÉLLE

émaills,

Visihle tous les jours de 2 hrs à 5
hrs, s'adresser à

27 rue St-Stunislas,
Haute-Ville,

 

 Rue Napoléun, une maison en bois, 3 loge-

 

| tente \ . Co ; $ ; i fèdre, de la Tisidenge de M, Morianite, No 30: meuts bien finis,Bataviu, 14 (Spéciales Cing que , en faisant construire sur ses terrain fus Latoureile, à 8 45 heures pour l'eglise. L'i Rue Napoléon. une maison en bois, leCw . RE . . . . . . 3 i ures, . - : - - Na I : Reesounes qui dermuirns dans le char Ottawa, 14 Cspécinler-—Une proposition va très probablement être quelques maisons de première cles| bumation anra lieu an cimetière Belmont ! A V I ss ments, bon imarché, située aur un dim de
Molt du train du New-Vork Central, léilo au Parlement à propos de la représentation du Canada au couronne- {se pour l'avantage de ceux qui vou-, Férents et anis sont priés d'y asels- - ~ tue,

do! y du (rats = À : ment du Rof Geurges V y | se pe J Na , {ter sans autre invitation i A VENDRE on POSTE d'AFFAIRE pour nm! Rue Napoléon. bonne maison à 3 logements,n route pomp Bosion, ont £6 tudes at a RS : A ‘ © dront en bénéfirier ! ; Les Journaux de Montréal et des Etats Unie-ont jeune HOMME actif avec nn petit expilal, avec cpieerie. hangar et écurie,dans une voliision avve LA Iran 6x *} s'agirait tout simplement d'Invliier tons les membres - Parlement | Ces Maisons situdes sur l'un des priés de reproduire Vago ros boner conditions. Sairesvra I Ih CAN. Rue St-Valier. mason en brique, = logements,
+ ee co auFgtor - nr . “ * A lear fai fair 1 traversée ‘ + î pi , ' = Cle, ngeut d'immeubles, 195 2he bt) ties grand tevrain,press de Buffalo. Huit personnes ont REET vaux À tes du couronnement et À leur faire faire ln tra t® L plus beuvx sites que Von puisse déni ! Messo de Requiom Quéve. 8 on, 190 = Peden, Rue han Seraon en bois

Pa t Vecxé sur le © Niobs Ul bar, sont offertes en vente à 35,000, » Lod iid , 8 » bois, 2 loge
LÉ gravement lecxées,
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ALe “Laval ” est défait
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"conditions

, vbaque.

Et bion entendu à deg termes et
très faciles. On trouversi

dans une annonce que nous publions!

REGALL— Ute mease sera chaniée à l'églire
£le- Patrice, lund matin, a 7 hrs pour le repos
destmes de M.et Mme Mexait, sonter, recum-
masidée par won fils Frank Real.
Farcais ut auis sont priéi-d'y asmister, 14-2343-1

0. - - € ments,

; NE MAIRON en brique à 3 étages de 15à 18 Ruemedeuxmaisons
Appartements, bien dispogé ar ; : : ; .

! pe E pere Ali Rue St-Ignace, une maison À deux logements .: sou de pension et qui peut être partugve ir op “ Ls ; ;| ments, Coin Nord 1a fies rues #to-Murie of Ë Rue Chevrière, grande maison en bois et

en bois et
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Moutréal. 14. (Spéciales te club :st-ce € utur gouverneur ° res, s i sapeon ib LS: LECLERC, Notaire, 245 Aragon. ten MARDIEn

de hockey laval » «té défait, hier

r solr, par te club dy Mend reo re
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LaROCUE—Lindi, le 16 janvier 3911, à 5hra
sera chanté à'L'égitse vt-Jean- Bapilste, le service i

 aitniversaire de dame Alice LeNdehe, épouse de !
Wi. ?. LaRoche.

 

 

rte St-Jeseph. Que bee, | Rue Arago. uen Maiso.s en hois. : lagements,
i Rue Sé-Benoit, une maison en bois ef brique,

deux Jogements, à bonnes conditions,
Rue St-Alexis, deux ulaisous de : logements

4.2291—1m,

LECONS D'ANGLAIS

 

 

» deux À un. Ottawa. 14 Spéciale! le marquiede Salisbury cost arrivé à OUawa, ,  4sremblér de l'Union Nationale‘. Parentsus anissontpriés d'yassis. [nerVarga.satehe hissing chacune, en POSTRA Ne— — hirer midi 11 were l'hôte de lord Grey pendant quelques jours. des langshorcmen No | (Québec et er 5 : Te | étiideà In maison Hou mécessaire. s'adresser | Rue St-Gabriel, deux maisons en b-iques avec
M th pat Ou dit que le Marquis est venu fes pour voir quel est notre climat iutriot). lundi le T6 Janvier. au lieu l'après à hrs PM. uu No | rue dubariolr. Que in totesJes commodités, bonnes gonditions.

ort au eatre d'hiver, car (1 serait fortement question de lui comme le successeur de |et à l'heure ordinaire. LOUER- À paglir du ler mai prochain, mob j - «=o oo. 00m OR EVE Re UNAAterrainhens reve
— Lord Grey Evidemment le due de Connaught ue (lent pas à cette succes. par ordre. i naive? nudeercandroiteneLosdes | D*ESS demnndtespourfuturefacileat16) Rue Latourelle,deux jonnes maisans cnRi

Barcelone, Espagne, to Liex-maira ston, Bh. | 11-2540 02 t,E PRESIDENT. flares Lemaiseuerlaa| Gent Bons rainires Travail envoyé à nimporte Seven, peuvent être ailiséespour Te
ahliney est. mort subitement la nuit

ermière, alms qu'il assstilt à une

rprés-niation au Liceo, le plus grand

héâtre de Marcelone. ;

Sa Mort à presque causé une pani-

we parœi les spectateurs. Cependant

our frareu” n été de courte dures.

armsaieWlfn.<8

Franco exilé

Lisbonne, 13.—L'ex-premier
re Franco, exilé, n quitté le Portu- HN

 

minis- à lut

RAREEÉTÉAA

Il emporte $7,500

UHulttax, 14.— 1Rpécialo,} Willinm
U Nail, maître de poste de New Wa-

terford, cap Breton, petite ville à
vingt milles de Sydney, est diaparu
mystéricusoment hier emportant avec

Une sowme de $7,500 apparte-
nant & la succursale de la Nova Sco-

° y «

|Epilogue d’une grève
Berlin, 13. les vingt-neuf person-

[nes a rétées pour avoir pris part aux
iémeutes lors de la dernière grève,
survenue en sep'embre dans le quar-
tier Moabit. À Berlin, ont été con-

damnées aujourd'hui À des peines va-

riant de un mois À trois ans et demi

 

ee ane cruteve

AVIS

L'asseublén aunuelle des, représen- |
tants de journaux lobdomataires, au
Parlement, aura Heu lundi prochain,
le 18 courant à % Heures de l'après-
midi X la salle des membres.
On y procédora à l'élezttion des offi-

“GTS,
Tous le menibres sont priés d'y

assisier on upportant uvee eux l'auto-
risation du journal qu'tls représen-

  

Ste- Herre, Québec,

A VENDRE

Automobile “Ford” à vendre. Mo
dide  T‘’ à cinq places, garantie par-
faite condition, 4 vendre hon marché
s'adresser a J. Baril, Warwick, Qué.

14-2344—T

A LOUER

14-.333—6
 

 

 

Maison de Pensien

 

quel endroit, frais poyés. Timbres ponr détails, | commerce,
Nutlonal Mannfuctpriyg Co, Montral.
518368 f. onot. 21. heb

+ -

À Vendre
| PNGISS ET HOUILLOIRE= à vapeur de ton.
{ E tes fes forces, reufs et de scoondes mains et
| arestoutes e-pèce de machineries pour moulin,
à vendre bun marche. ll nous faut écouier nobre
stock promgtement

CIR DE NACHINERIES MERCIER

A LOUER

Grande Allée, 1 bonnes propriétés avec très
grands terrains.

Rie Latourelle. une maison d'un seu! loge-
ment. bon marché.

Rue St-Olivier. coin Ste-Claire. honne maison
en pierre, bon revenu, grand terrain, bona
vour le commerce,

Rue Ste-Claire, une propriété en brique soli-
e, deux logements, best site.

Rue St-Cyrifle, grande maison, d’un seul loge-
ment.

; HAUTE-VILLE
Rue Crarnean, bonne maizon an pierre de 2

logements, laissant de bons revenus.
LIMOILOU

 

 

1ère Avenue, 2 grandes maisons de six loge-
ments, chucune donnant de gros revenus.

 

A VENDRE \

 
 

nai Situées d la plus belle tie de Li‘a Bank. Cet argent avait été dé- de prison. - ten, v-à. de BULY . Situées dans la plus belle partie de

al, hier. ; front! sn Posé au bureau de poste par la ban- | Trots out été nequittées ct trois ‘ Te ge hl et Ecurie de Louage séme Avenue, une maison de deux logements
Hoa été conduit à la routière CR; que sous pil recommandé. vondumnées à une amende, Secrétaire. : TS Sime.Avenne.memaison de 2 logements Cutomobile pur un membre du kou- Ce eeemm Le procds durait depuis quurante- 'aste logement, comprenant dchambres bien bien finis. ;

eraement. Cord A hi t n quatre jours. OMER ] Oo B 1 N sérées et ponrvues de la lumière électrique ENTREPOTS Rue StAlbert,ane maison de 4 iogements,
M est actuellement à Biarritz narc 18 es e } Le procès de dix-huit autres indf- ’hambres de bains et tout le confort modern, . . . MONTPLAISANT

eb | | (vidus, meneurs supposés, continue BOURREUR tte quidemes de d'Hôtel Commercial, Houlevar! Entrepôt No 4, ei-dovant occupé peux maisons situées vue Ste-Marguerite i
Ol pae = u - an, T. l'un dès plus deaux endruits de is vlile : 1 : ‘ : or

Al rnAltrims © ] ite d n ; ar T. Davidson & Son. grand terrain, conditions faciles.
» our le Couronnement emagne| A - - . 30, Dorchester en face du nou- Condecomprenant ; . . . Re AE ; de
7 ! —_— { Chez F. Simard & Cie Waller Oour vasto eL commente : poste d'ui Entropôt No 6, sur Je qual des In- Aussi maisons i StAmbroise, Jeune Larettr; 1

! ° veau bureau de poste areès d'été Lien connu ’ d Petite Rivière. Ancienne Lorette, Beau or= ree ,; … . _ ; ; i . . , > - es. port et St-Michel de Bellechasse.
Vi Ottawa, 14.—iSpécialut. On ait! Munich. 14 —Vingl-trois individus | Dia réductions dont vous n'eve: : aEEere tar de Poute- Pour conditions s'adresser à Fermes aux ælentours de la ville.ue le colonel W. F Mclean, dt. We l'on suppose étre deg anarchistes pas encore entendu parier : destmar| s'occupera de tout ouvrage cones, AN mâme endroit, Bonierant Langelier, nu hi| ; SAULT PONSAusormed'adresses À teuté. commandera le régiment ca. ONf été arrâtés par la pollce aujour- vhanidises mouveres ot dans les der | ani le polisenge, lu rSpardtiton or | NEproieBad ar hommes d'afinites oi ! RAOUL RENAULT. ! » ! o. 4 ws . ; y du PAPA ‘ i 5 . : i}adie qui fra agélster mi couronne- : d'hui, au montent où île tenaient un ‘mars goûts vous attendeut. La Gui: .iphourrnge ds menbles, dos mace. | C. BELANO-R Secrétaire-Trésarier | A. G. VERRET pi
eut du roi George V meeting wom Mrest de première classe. «ts, ninai que du pasage des prélurts J.C.8 NN © ission dn "'âvre à ; Trameubles +1 AssurunesAvant de s'embarmuer. le regiment’ ee N'oubliez par cotta grande vent 1 des tapis. Lotel Commercial, Commission du "Ave de Québec, 182. rue St-Jean. Québec. rr
ira une srmalne dexercices A Qué- | MALADIES v'ESTOMAC «Tia Gasp annuelle. conmultes l'annonce et ren. TEIZSPHONE 3220 Boulerard Largel:e: 10-2510-—m. J. 8. à, 0 Ueléphones : Bureau, 1630 cl Résidences, 830. de
ue l dezs-vous dès lundi matin au magasin.
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